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INTRODUCT.ION 

Dans un ouvrage publié en 1 922 sur le « Toarcien et l'Aalénien 
dans le bassin d'Esch » le regretté N. LAUX a comparé la région 
qu'il étudiait avec celle de Gundershoffen (Alsace) ,  connue sur­
tout par l'ouvrage de LEPSIUS << Beitriige zur Kenntnis der Jura­
formation im Unter-Elsass >>. Après avoir relevé certaines analo­
gies dans la succession des niveaux, l'auteur ajoute : << Il  n'y a 
que sur le compte des Ammonites en Alsace que l'insécurité reste 
entière. En 1 875,  lorsque l'étude de LEPsrus a paru, les espèces 
n 'étaient pas encore suffisamment différenciées. Sous ce rapport 
du moins la ravine de Gundershoffen mériterait d'être remise à 
l 'étude». 

La suggestion contenue dans cette dernière phrase avait 
d'ailleurs déjà été formulée en 1905 par le Professeur E. W. BENECKE 
dans son important ouvrage «Die Verstei·nerungen der Eisenerz­
formation von Deutsch-Lothringen und Luxemburg». Si , dans l'étude 
comparative de ]a  faune de Lorraine et de ce1le des autres régions , 
l'auteur s 'est adressé surtout au Wurtemberg, c'est parce qu'en 
Alsace la connaissance de la faune et de sa répartition stratigra­
phique était encore trop imparfai�e .  Ceci était vrai même de la 
ravine de Gundershoffen. Dans le Wurtemberg, au contraire, 
on était bien fixé et sur la nature de la faune et sur sa répartition 
dans les différents niveaux de l'étage. L'auteur ajoute en termi­
nant qu'une monographie de la faune de Gundershoffen serait 
très désirable . 

Si j 'ai pu entreprendre de nouvelles recherches sur cette faune 
de Gundershoffen dont les citations précédentes montrent suffi· 
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samment l 'intérêt, je  le dois au bienveillant accueil. qm j 'ai reçu 
au Laboratoire de Géologie de l'Université de Strasbourg et au 
Service de la Carte Géologique d'Alsace et de Lorr�:;,ine do:nt j 'ai 
pu étudier en toute liberté les magnifiques collections. Ces collec­
tions renferment les échantillons étudiés par LEPSIUS, c 'est-à­
dire la collection ENGELHARDT-MERIAN, et, en outre, de nombreux 
spécimens recueillis pendant les 40 ou 50 dernières années par 
divers collectionneurs, notamment BENECKE, vAN WERwEKE, 
FREY, HoLZAPFEL, etc . 

M. HAUG a déterminé, en 1883, les fossiles de Gundershoffen 
que renfermait alors la collection du Service de la Carte Géologique 
d 'Alsace et de Lorraine. Il a donné une liste de ces fossiles dans sa 
«Note préliminaire sur les dépôts jurassiques au Nord de l'Alsace)) 
(BulL Soc. Géol. de France, 3e Série, t .  XIV, 1886, p .  56) et publié 
une partie de ses observations dans les remarquables Mémoires 
qu'il a consacrés aux Harpocera8 ( 1885) et· aux Polymorphidés 
( 1887 ) .  Ces déterminations et ces rem:trques, de même que les 
observations faites par BENECKE en divers endroits de l'ouvrage 
cité ci-dessus, m'ont été d'un précieux secours . 

M. EMM. DE MARGERIE, Directeur du Service de la Carte 
Géologiq�e d'Alsace et de Lorraine , a mis à ma disposition non 
seulement les collections de ce Service, mais encore sa riche biblio­
thèque et les crédits nécessaires pour effectuer les fouilles ; il a 
bien voulu, d'autre part, accueillir ce travail dans les Mémoires 
du Service ; j e  lui en suis profondément reconnaissant. 

Qu'i l me soit permis d'exprimer ici mes plus vifs remerciements 
à ceux qui m'ont conseillé et aidé pendant plusieurs années passées 
au Laboratoire de Géologie de l'Université de Strasbourg : mon 
dévoué Professeur M. CHAPUT, dont l'enseignement et les directives 
me Lrent si utiles au cours de mes recherches, et son Assistant 
M. GUILLAUME , qui m'a fréquemment guidé, dans mes travaux 
de laboratoire et sur le terrain. 

Je ne puis passer sous silence l 'assistance que j 'ai reçue, à 
Luxembourg, du Professeur PETRY, en compagnie duquel j 'ai 
pu étudier la collection LEESBERG. actuellement conservée à 



5 

l 'Ecole Industrielle et Commerciale, - et, à Esch, de M. J.l\'h7LLER, 
qui a tenu à me faire les honneurs de ses propriétés où se montrent 
à nu les diverses couches de minerai oolithique caractérisant 
l 'Aalénien de Lorraine et du Luxembourg. 

Je dois à l 'obligeance de Mme Veuve LAUX d'avoir pu exa­
miner en détail ,  à KAYL; la remarquable collection de son mari. 
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Amm. Murchisonae va r. obtusus 

Amm. Murchisonae var. acutus 

A mm. opalin us 

aalensis 

Posidonia Suessi 

Amm. Murchisonae 
À mm. M urchisonae var. acutu.� 

Trigonia, Lima. Posidonia, e l<·. 

Amm. Murchisonae 

Pecten pumilus 

Pecten pumilus 

A mm. Murchisonae 

A mm. aalensis 

A mm. opalin us 

Trig. navis 

A mm. opalinus, A mm. 

Am m. radiosus, A mm. 

aalensis 

Levesquei 

A mm. torulosus, e tc ,  etc. 

Amm. opalinus 

Trig. navis 

Nucula Hammeri 

Amm. opalinus 

A mm. aalensis 

Trig. navis 

Nucula Hamrneri 

Belemnites brevis 

Fig. 1. Coupe stra tigraphi que de la ra vine de Gun der ;;ho ffen 
é:ablie d 'après le texte de LEPSIUS. 



ÉTUDE STRATIGRAPHIQUE 

La seule étude détailJée que l 'on ait jusqu'ici publiée sur la 
ravine de Gundershoffen est cel1e de R. LEPSIUS ( 1 875) .  Cette 
étude a naturellement servi de base et de point de départ à nos 
propres recherches. Rappelons donc d'abord brièvement les points 
essentiels de cette étude. Nous dirons ensuite quelles modifi­
cations nous avons été amené à y faire. 

D'après le profil de LEPSIUS (voir fig. 1 ), il y a surtout deux 
faciès à distinguer dans les terrains de la ravine : l'inférieur, 
marneux, schistoïde, aux teintes foncées ; le supérieur, gréseux 
ou marno-gréseux, passant d'un mélange argilo-gréseux de teinte 
foncée à un grès de teinte claire. 

La limite entre les deux faciès se trouve à la hauteur d'une 
petite cascade. Le premier faciès (zone à Trigonia navis) a 32 mètres 
de puissance, le second (zone à Ludwigia Murchisonae) n'en a 
que 1 8  ( 1 ) . 

Dans la zone à Trigonia nav�s, LEPSIUS a distingué de bas 
en haut 4 parties successives : 

(1 ) La puissa nce de la zo ne à Trig. navis n'est, d'après nos mesures, 
que de 22 m . ,  cellA cie ]A. ?:one à J,. Murchisonae a u  co ntraire e st de 2 8  à 
32 m. LEPSI1JS sem ble avoir pris comme niveau de la cascade celui de la 
courbe 2 10  de la carte topographique à 1 : 25 000, feuille Woerth , la cou rbe 
de niveau 1 80 marquant l'altitude du ruisseau à l'e ntrée de la ravi ne. Or, 
la courbe 2 10  i ndique plutôt le sommet de la berge près de la cascade que 
le niveau du ruisseau lui-même, qui coule 10 m.  plus bas. Nos propres 
mesures faites au baromètre altimétrique o nt do nné e ntre le nivea u du ruisseau 
à l 'e ntrée de la ravi ne et ce même niveau à la cascade u ne di ffére nce de 
22 m., de la cascade à la so Ftie de la ravi ne u ne di ffére nce de 2 8  à 32 m. 
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A. -- Argiles grasses, foncées, avec nombreux cristaux de 
gypse. - Puissance : 14 m. - Les fossiles y sont rares et, à l 'ex­
ception des Bélemnites, mal conservés. - LEPSIUS y a recueilli 
Amm. opalinus et Amm. aalensis. 

B.  - Argiles en minces feuillets,  foncées, à nombreuses con­
crétions. - Puissance : lü m. - Les fossiles y sont écrasés ; 
leb Ammonites rares : LEPSIUS mentionne toutefois Amm. opalinus. 

C. - Argiles foncées , en lits d'épaisseur irrégulière : « Opalinus­
Tonknollen-Schicht ». - Puissance : 5 m .  - C'est h ce niveau, 
renfermant de très nombreuses concrétions pétries de fossiles, 
que LEPSIUS rapporte tous les fossiles bien conservés qui ont rendu 
la ravine célèbre : en particulier : Amm. opalinus REIN. , Amm. 
aalensis ZIET. , Amm. Moorei LYe. ,  Amm. radiosus SEEB . ,  Amm. 
Levesquei n'ORB., Amm. toru}oMLS ScmuBL., Amm. hircinus SCHLTH., 
Amm. ·subinsignis 0PP.,  Amm. penicillatus QuENST. 

D. - Argiles foncées, en plaquettes, nombreux cristaux de 
gypse. - Puissance : 3 m. - LEPSIUS y a recueilli de très rares 
fossiles (Amm·. opalinus) .  

Ce qui frappe surtout dans cette succession d'argiles ,  c'est le 
curieux assemblage d'Ammonites que nous trouvonE) dans l'Opali­
nus-Tonknollen-Schicht, couche comprise d'après LEPSieS entre 
24 et 29 m. au dessus de la base de la zone .. 

Les travaux récents sur l'Aalénien de Lorraine et du Luxem­
bourg, du Hanovre et du Brunswick, de Normandie et d'Aquitaine . . .  
nous ont familiarisé, pour l '  Aalénien inférieur, avec la succession 
paléontologique suivante : 

4. Zone à Lioceras opalinum comprenant 
b) sous-zone à Lioceras opalinum .typique. 
a) sou8-zone à Li� ceras op:lliniforms ( =. sous-

zone à Lytoceras torulosum d'Allemagne) .  
3 .  Zone à Grammoceras aalense . 
2. Zone à Dttmortieria radiosa. 
l. Zone à Dum. Levesquei . 

On est donc surpris de trouver à Gundershoffen, dans la parti e  
supérieure de la  zone à Lioceras opalinum, une épaisseur d'argi le.-: 
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de 5 m. (cf. Fig. l : C.)  qui réunit les espèces caractéristiques 
des 4 zones mentionnées ci-dessus, ces espèces faisant défaut dans 
les 24 m. d'argiles situées au-dessous (cf. Fig. 1: A, B ) .  

LEPSIUS lui-même était frappé df' l a  présence d'Amm. torulosus 
à ce niveau , cette Ammonite ne se retrouvant pas (Uhrwiller et 
autres localités d'Alsace) dans ce qu'il considérait comme l 'équi-

. valent de la zone à Lyt. torulosum de Souabe. - La présence de 
Amm. radiosus SEEB. ot Amm. Levesquei D 'ORB. ne l 'a peut-être 
pas tant surpris parce que les zones à Dumortieria, au-dessous de· 
la zone à Lyt. torulosum, n'avaient été distinguées à cette époque 
ni en Hanovre, ni ailleurs. - Quant à un mélange de trois ou quatre 
zones à ce niveau, il ne l 'admettait pas. En effet, il déclare expli­
citement que la .zone à Lyt. torulosum n'affleure pas dans la ravine 
de Gundershoffen (op .  cit . ,  p .  3) ,  bien qu'à l 'entrée de la ravine 
elle ne doive pas se trouver bien profondément en dessous des 
couches les plus inférieures (fb., p.  23) .  - Logiquement, la même 
remarque s'appliquerait - et à plus forte raison - aux zones a 
Dumortieria. 

La ravine de Gundershoffen présentait donc l 'étrange ano­
malie de fournir près du sommet de la zone à Lioceras opalinum 
les fossiles caractéristiques de plusieurs zones, alors que ces zones 
elles-mêmes auraient dû être à des niveaux beaucoup inférieurs, 
si l 'hypothèse de LEPSIUS était exacte. 

La nécessité de reprendre l'étude de LEPSIUS s 'est fait sentir 
d 'autant plus que, dans les pays environnants, la succession des 
zones paléontologiques de l' Aalénien est à peu près uniforme et ne 
présente aucune anomalie. 

L'éturle Rtra.tigraphique ne la ravine eRt rendue particulière­
ment difficile par la nature du terrain et l 'absence d'affleurements 
bien nets et faci les à exploiter. Mais M .  DE MARGERIE , Directeur 
du Service de la Carte Géologique d'Alsace et de L<;>rraine a bien 
vouh� prendre à la charge de ce Service les dépenses occasionnées 
par les fouilles que nous avons faites dans toutes les parties de 
la ravine . Cela nous a permis de modifier et de compléter le profil 
de LEPSIUS , surtout en ce qui concerne la zone à Trig. navis. 
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Nous avons pu établir avec certitude l 'existence d'une zone 
à Dumortieria, bien caractérisée, à la base de la zone à Trig. navis. 
Le principal affleurement de cette zone se trouve en dessous de 
l 'avant-dernière maison du vi llage, rive gauche du ruisseau. Un 
autre affleurement se trouve plus en amont, en dessou s de la-der­
nière maison, rive gauche. 

Le terrain est une marne schistoïde bleu foncé contenant 
de rares rognons calcaires de la grosseur d'une noix, et pétrie de 
petits lamellibranches. Nou s y avons r:�cueilli : 

Dumortieria gundershofensis BUCKMAN 20 exempl . env. 
)) Nicklesi BENECKE 1 2  exempl. env. 

)) pseudoradiosa BRANCO I ex. 
)) Levesquei n'oRBIGNY 1 ex. et plusieurs empreintes. 

)) Brancoi BENECKE 
)) Leesbergi BRANCO 

2 ex . et plusie.urs empreintes . 
1 ex. 

Nucula Hausmanni ROEMER 6 ex. 
Trig. na vis LAMARCK 2 ex. 
Lucina plana ZIETEN 1 ex. 

Cucullaea inaequivalvis GOLDFUSS 
H astites subclavatus voLTZ 
Pachyteuthis breviform_is vOLTZ 
M esoteuthis conoideus OPPEL 

1 ex. 
1 ex. 
3 ou 4 ex. 
1 ex. (jeune) .  

La partie fossilifère de l 'affleurement a un minimum de  2 m. 
de puissance. Les fossiles sont généralem"mt fragmentés. 

Nous n'avons trouvé ici aucun fragment de Grammoceras 
aalense ; - des fragments de ce fossile ont seulement été re­
cueillis à 50 mètres en amont de l 'affleurement qui vient d'être 
décrit ci-dessus, à quelques mètres au dessus du ruisseau, sur la 
rive droite. 

En ce même endroit, mais à un niveau supérieur, (6 ou 7 m . 

au-dessus du ruissf'au) ,  nous avons ramassé plusieurs nodules 
pétris d'Ammonites : Gr. mactra, Gr. subcomptum, Gr. costulatum. 

A ]a même hauteur se trouvait un banc d'Opalinus-Knollen, 
dont nous avons dégagé des Li�c. opalinum à ombilic étroit et à 
ombilie large . Ces Opalinus-Knollen se retrouvent en divers points 
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à l a  même hauteur, dans des bancs parallèles au cours du ruisseau. 
Dans l ' «  Opalinus-Tonknollen-Schicht > >  (cf. Fig. l: C. ) ,  qui, d'après 
LÊPSIUS , a fourni toutes les espèces d'Ammonites qui ont fait la 
célébrité de la ravine, mais qui a été depuis lors très exploité, 
nous n'avons plus trouvé que des nodules marno-calcaires très 
durs et presque sans fossiles . 

Tout près de la cascade, un gros bloc marno-calcaire a livré 
deux Lioceras opalinum de grande taille. LEPSIUS en cite également 
un provenant du même niveau . C'est donc là, au sommet de la 
zone, que les Lioceras opalinum ont atteint leur plus grande taille. 

Au-dessus �es couches à Trig. nav�s, LEPSIUS a observé, à 
partir de la cascade, plusieurs assises, dont l 'ensemble constitue 
la zone à L. Murchisonae. Nous n'avons pas modifié leur suc­
cession ; d'ailleurs, ces assises sont beaucoup moins fossilifères 
que celles de la zone à T·rigonia navis. Nous indiquons seulement, 
à propos de chaque assise, nos observations personnelles : 

A' . - Marnes et argiles sableuses, mic:;tcées, avec Pecten 
pumilus LMK. ,  Amm. Murchisonae sow. ,  var. acutus QUENST . ,  Amm. 
aalensis ZTET. - (Nous n'avons pas retrouvé cette dernière espèce, 
mais nous avons recueilli Gresslya major (AG . )  BEN. et surtout 
Pecten pumilus LMK. ) .  - Puissance : 4 m. 

B' . - Calcaires bleus pétris de Pecten pumilus, alternant 
avec des marnes sableuses présentant au sommet une couche de 
minerai de fer. Ce minerai a fourni Trig. similis, Trig. spinulosa, 
Lima, Posidonia, etc. ; les marnes sableuses ont donné Amm. 
Murchisonae sow . . var. acutus QUENST. ,  var. obtusu.s OUENST. ­
Puissance : 5 m. 

C' .  - Grès inférieur, brun, ferrugineux; argiles sableuses . 
- Puissance : 2 m. 

D' .  - Grès supérieur, d'un jaune d'or, à nodules ferrugineux 
très fossilifères,  avec Amm. opalinus, Amm. Murchisonae, Posi­
donia Suessi . (Nous y avons recueilli Ludw. Murchisonae sow. et 
Posidonia alpina GRAS; nous n'avons pas trouvé Amm. opalinus) 
- Puissance : 6,50 m. 
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D'autre part nous avons cherché à déterminer au baromètre 
altimétrique l 'épaisseur de la zone à Ludwigia J.Wurchisonae entre 
la cascade et le vil lage de Gundershoffer. 

La succession des zones paléontologiques, de l 'entrée de la 
ravine à la cascade et au delà, peut être représentée ainsi : 

220m 

200m 

3 .  Zone à Ludwigia Murchisonae 28 m. 
2.  Zone à Lioceras opalinum et Gr. aalense 12 à 15 m . /  
1. Zone à Dumortieria 7 à 10 m. 1 

Total 

28 m. 

22 m. 
---

50 m. 

--
---------------î z�o�. 

� - 220m. 

. �/:::::_-2�------------===========�'é .. sc�" 200m; 

t::.----� :=C · ======:;:::::p,:;;--;;;1� . 1 d1J. ruisseau. 
rao'm. 1 Profil /ongitt.J.dlna 

180m-... 

0 �.!!!!:._ 100 

Fig. 2. Coupe générale du vallon de Gundershoffen, montrant la succession 
des zones paléontobgiqLles. 

1. Zone à Dumortieria. 
2 .  Zone à Liocera'l opalinum et à Grammoceras aalense. 
3. Zone à Ludwigia ::\'Iur�hisonae. 

CommE:' on le verra, à la fin de ce mémoire, sur le tableau 
comparé, l'Aalénien d'Alsace présente dans la successi on  de ses 
zo�es le même aspect que celui d'Angleterre, d'Allemagne, et des 
autres régions de France. Les anomalies auxquelles nous avons 
fait allusion au commenc""ment de ce travail n'existent donc plus 
maintenant. 



ÉTUDE PALÉONTOLOGIQUE 

1. - CÉPHALOPODES 

1. Nautiloidés 
Genre NAUTILUS Breyn 

N autilus lineatus SowERBY 

18l:l RO\YERBY, Nautilus lineatus, (Mineral Concholog:\·, T. J, p. 89, pl. 41). 

18±2 D'ORBWXY. Nautilus lineatus, (Paléontol. franç. Terr. juras-.;. I. Céphr1lop . . 
p. l titi, PL 'H ). 

18:)1) Ül'l'EL, :Vautilus lineatus, (Juraformation . . . p. 48ü). 

18ï± D!;:'lroRTIIŒ, l\TauÛlus line(/tus. (Dépôts jurass. IV. p. 248. Pl. 49, fig. lL 
1:2, 1:n 

Ce Nautile a les tours apJatjs sur la région externe et sur les 
côtés ; leur épajsseur la plus forte se trouve au pourtour de l 'om­
bilic. Celui-ci est ouvert, majs étroit. L'ornementation des tours 
consiste en des stries longitudinales croisées par des plis trans­
verses : elle n 'existe que chez les jeunes. Sur les adultes elle 
s 'atténue peu à peu et finit par disparaître. 

L'espèce se distjngue des deux formes voisines N. inornatus 
e+ N. Latidorsatus par le fait que sa coquille ne devient lisse que 
dans un âge avancé, tandis que chez les deux autres el le est lisse 
depujs les premjers tours. De plm;, la forme des tours diffère pour 
les trojs espèces. Chez N. inornatus ils sont plus carrés, chez 
N. latidorsatus ils sont plus arrondis et plus déprimés. 

Des 3 échantillons que j 'ai pu examiner, deux appartiennent 
sûrement à cette espèce ; · le trojsième est douteux, parce que le 
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test a disparu sur le tour externe et parce que la coquille est écrasée 
dans la région de l 'ouverture . 

2 exemp]aires. 

Trois espèces : 

,.- � 

2. Amn'l.on()ïdés 
Genre LY'fOCERAS Suess 

Lytoceras hircinum 
» torulosum 
)) dilucidum 

SCHLOTHEIM sp. 
ScHÜBLER sp . 
ÛPPEL sp. 

Lytoceras hircinum ScuwTHEm sp. 

1 8 20 ScHLOTHEIM, Ammonites hircinus (Pet re fakte nk u n<le, VIII, �Iol lusc., !\0 lV, 
p. 72). 

1 830 ScHÜBLER, Ammonites obl. interruptus, i n  Z IETEN (Ver st. lVurtt. . XY, 4). 
18 49 QuENSTEDT, Amm. ltircinus (Cephalop. ,  p. 1 03, pl. VI , fig. 10) .  
1 856 ÜPPEL, Amm. hircinus ( Juraform. ,  p. 25 4). 
18 58 QuENSTEDT, Amm. hircinus (Der Jura, p. 280, Pl. 40 , fig. 3 ,  8). 
1 87 4 DuMORTIER, Amm. hircinus, (Dépôt s j ura s:;:. IV., p.  1 17 . )  
1 875 NEUMAYR, Lytoceras hircinum, (Zeit sch r. D.  geol. Ge sell sch. Bd. XXVII, 89:J) 
1886 WRIGHT, Lytoceras hircinum, ( L ia s  Amm. p. 415. Pl . LXXV 4-7). 

1896 PoMPECKJ , Lytoceras hircinum, (Beitr. Revi s. Ammo n. Schwab. J ura, p. 1 1>2) .  

Cette forme est caractérisée par la section elliptique des tours 
et par les côtes larges, aplaties, fortement infléchies en avant à 
partir du milieu des flancs et séparées par des sillons profonds. 

C'est à cette espèce plutôt qu'à la suivante que je  rapporte un 
fragment de la collection de l'Université, bien que, par le trajet 
un peu tortueux des côtes et des sil1ons il se rapproche de Lyt. 
tJrulosum. 

Prove na nce : Zo ne à Trig. navis ; nivea u  i ndétermi né. 

A utre s localité s : 

FRANCE: la Verpillière : zo ne à A .  bifrons et A .  opalinus: D uMORTLER, p. IlS, 
2 7 4. 

ALLEMAGNE: SouABE: Wa sseralfi nge n, Hei ningen: zo ne à Lyt. jurense; 

QuENST. , Der Jura, p. 280. 
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FRANCONIE : Altdorf ! zo ne à Lyt. iuren�e: QuENST. Cep halop. 
p. oa. 

HANOVRE: zone à Gr. aalense et zone à Lioc. opalinum: SEE· 

B ACH, STOLLEY, ERNST. 

ANGLETERRE: Jurense-bPd: Frocester-Hi JJ: WRIGHT, p. 4 16)  

LytoceraR to·rulosum ScnüBLER sp. 

18 30 ScHÜBLER, Ammon. torulosus in ZrETEN, (Verst. Württ., p. 19 ,  P I. XIV, fig. 1). 
18 42 D'ORBIGNY, Ammon. torulosus, (Paléont. fr. ,Céph. ,  I, p. 322, P I. 102, fig. 1, 

2, 6). 
18 49 QuENSTEDT, Ammon. torulosus, (Cep h. Pl. VI, fig. 9). 
1 8 56 ÛPPEL, A mmon. torulosus,. ( Juraform., p. 486). 
18 58 QuENSTEDT, Ammon. torulosus, (Der Jur a, Pl. LXII, f. 7) .  
187 4  D uMORTIER, Ammon. torulosus, (Dépô ts jurass. IV p. 27 5. Pl. 58, fig. 1 ). 

- 1883 WRIGHT, Lytoceras torulowm, (LiaR Amm. p. 4 17 , P l. 7 6, fi g. 4 ,  5) . 
189 6  PoMPECKJ, Lytoceras torulosum, (Beitr. Amm. Sc hwiib. Jura , p. 160.) 

Cette forme diffère de la précédente par la section qui est 
ronde et par les côtes qui sont moins larges et qui ont un trajet 
plus tortueux. L'a1lure tortueuse des côtes se remarque surtout 
dans la région ombilicale ; dans la région siphonale elle disparaît 
presque. Les sillons sont profonds dans la  région ventrale des 
tours adultes, mais très atténués dans la région ombilicale de c�s 
mêmes tours, ainsi que sur toute la surface des tours jeune<J. Les 
côtes sont finement striées en long, le nombre des stries variant 
avec la largeur des côtes : généralement on en compte d:l 3 à 5. 

Le seul de nos spécimens de Gundershoffen q�i présente les 
tours internes, est tout à fait comparable à un spécimen de plus 
grande tai lle, provenant de Wasseralfingen. Celui-ci correspond 
aussj exactement que possible à la description et à la figure de 
QUENSTEDT (Jura, p .  306 ; T. 42 ; fig. 7). Outre cet échantillon, 
nous ne possédons qu'un fragment de tour externe d'un individu 
adulte. 

Provenance : Z. à Trig, navis, niveau indéterminé. - LEPSIUS a trouvé un e xem­
plaire tout près de la cascade, donc dans la partie supérieure de la 
Z. à Lioc. opalinum. (LEPsrus: Unter-Elsass p. 42). L'espèce est rare 
en Alsace : LEPSIUS ne l'a trou�ée qu 'à Gundersho ffen. 
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Autres localité;; : 

FRANCE: la Verpilliùre: zone h Lioc. opalinum, r. r., (DL:<�-IORTIER, p. 2'i.iJ. 
Sarthe et Calvados ; Jura, Doubg: Aveyron, Loû�re (\VRIGHT. 

p. 418). 

SuiSSE: Bâle: Z. à Lioc. opalinum (K. STRÜBIN 1!101. Centralbl. Min p.328) 

ALLEMAGNE ou suo: Asel fingen a. d. \Vutach, · Schiinberg, Gomaringen, 

Hohenstaufen : Dogger alpha, couches i nf. (QuENST. 

Ceph. p. lü!!. ) 
Stnfenberg (ZIETEN, p;, xrv. f. 1). 

ANGLJ<�TI�RRE : Frocester Hill, Chideock Hill, Burton Brarlstock : 

(Opalinum bed : WRIGHT, p 11H). 
ILowe1· opalinum.zone: BGCKM.\N: Inf. Ool. Amrn. p. 51). 

Lytoceras dilucidum ÛPPEr. sp. 

1856 ÜPPEL, Ammon. dilucidus. (Juraforni., p. 372). 

1858 QuENSTEDT, Amm. lineatus opalinus, (Der Jura, p. 307, Pl. XLII, fig. (i 
1874 DuMORTIER, A mm. dilucidus (Dépôts jurassiques. IV. p. 273, Pl . LVIII. fig. 4 

et 5) .  

1886 QuENSTIWT, Amm. lineatus opalinus, lineatus penicillatus (Ammoniten, p .  452). 

lH96 PoMPECKJ, Lytocems dilucidum (Beitr. Amrn. Schwab. Jura, p. 166). 

Cette Pspèce est caractérisée. par la forme ovale de ses tours 
et par son ornementation. 

·
Celle-ci consiste en des stries trans­

verses, plus ou moins serrées, qui, après une légère inflexion en 
arrière dans la région ombilicale passent par -dessus la région 
siphonale sans dévier pour ainsi dire du plan radial. Les sillons 
et les côtes proprement dites manquent entièrement à cette forme. 

L'espèce est rare à Gundershoffen, tout comme les deux 
espèces précédentes . Les collections de l'Université en renferment 
un fragment qui montre bien les caractères des tours . extérieurs 
chez l 'adulte. Il provient de la zone à Trig. navù�. mais d' un 
niveau indéterminé. 

Autres localités : Surtout en ALLEMAGNE dans a :.-:one à T1·ig. nams: Rechberg 

Teufelsloch (Bol!), Metzingen, Müssingen, etc. (ÜPI'EL I R56, p. 372). 

FRANCE: La Verpillif>re r. r. (DUMORTIER, p. 2ï4). 

SUISSE : Bâle: Z. à Liac. opa1inum (K. STRÜBIN ,  HIOl \. 



Genre HAMMATOCERAS Hyatt. 

Deux espèces: Hammatoceras Alleoni DuMORTIER sp. 
» subinsigne ÜPPEL sp. 

Bammatocer(ts Alleoni DmtoRTIER SJ). 
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!Si-! DtT:IIORTIER, Ammonites Alleoni, (Dépôts jurass. ,  IV, p. 259, Pl. LII, fig. 3, 4) 
1 885 HA"GG, Hammatoceras Alleoni (Beitr. Monogr. Harpoceras, p. 68). 

Trois exemplaires de cette espèce : 2 de la collection du 
Laboratoire de Géologie de l 'Université ; l du Service de la Carte 
Géologique d'Alsace et de Lorraine. Us sont suffisamment bien 
conservés pour montrer les caractères intéressants : ombilic 
profond, de largeur moyenne; tours plus hauts que larges, aplatis 
sur les flancs, ayant la plus forte épaisseur près de l 'ombilic ; carène 
bien détachée des flancs ; ornementation consistant en des tuber­
cules allongés dans le sens du rayon et donnant naissance à. 3 
(parfois 2) eôtes égal0s, arrondies, saillantes, un peu infléchies 
en avant contre la carène. L'espèce se distingue facilement de 
Hammat. subinsigne par la forme de son ombilic et de ses tours . 
LH. figure 3 montre les différences dans les sections . 

3 ex. - nivea u indéterminé dans la zone à TTig navis. 

Autres locali tés : la Ver pillièr e  (DuMORTIER, p. 260). 

FrG. :3. - Se ctions de tour s de Hammatocems Alleom: Du:M. et Hammatoceras 

subinsigne Orr. 
l. Hammatoceras Alleoni DuM. 

2. Hammatoceras subinsigne ÜPP. 
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Hammatoceras subinsigne ÛPPEJ. .. sp. 

1 856 ÛPPEL, Amm. subinsignis (Jur aform. ,  p. 36 7). 
1 871 Ch. MAYER, Amm. diadematoides (Jour nal de Co nch. ,  3� série, XIX, p. 243, 

PI. 8, fig. 9). 
1 874 DuMORTIER, A mm. insignis (Dép 0ts jur assiques, IV, p .26 1 ,  Pl. L ili, fig. 1 à 5) .  
1 879 BRANCO, Amm. subinsignis (U nter. Dogger, p.  94, Pl. IV. , fig. 2, 3). 

1 90 5  BENECKE, Hammatoceras subinsigne (Verstei n. , p. 32 9, PI. 30, 32, 33). 

Trois échantillons provenant des couches à Trig. navis, l 'un 
entier mais jeune, les deux autres fragmentaires (un de taille 
moyenne, l 'autre plus grand) .  On peut y constater les change­
ments subis par les tours dans les différents âges : cylindriques 
dans le jeune âge, comprimés plus tard, mais arrondis sur les 
flancs. Les tubercules se montrent assez loin de l 'ombilic ; trP-s 
saillants chez le jeune, ils s 'abaissent plus tard et ne forment 
plus que des côtes obtuses, droites , qui, arrivées aux � /5 de la 
largeur, donnent naissance à 3 côtes larges , arrondies, abaissées , 
très égales, qui s 'infléchissent un peu en avant au voisinage ch· 
la carène.  

Autres loc alit és : 

FRANCE: la Verpillière ; St-Rom ai n; Veyras ;  S ali ns(Jur a) : Z. à Lioc. opalinum 

et Gr. aalense: (Dul\IORTIER, IV. , p. 262 ). 
H ay ange, Moyeuvre (Lorr ai ne) : Z .  à Trig. navis: (BRANCO, p. !Hi). 

Z. à Dum. Levesquei: ( STOJ,LEY, 

p. 316) . 
SuiSSE: Bâle : Z. à Lioc. opalinum: (K. STRUBIN). 

ALLEMAGNE: Gom ari nge n (Wurtember g): Z. à Lyt. torulosum: (ÜPI'EL, p. 368). 

H <:�nov re : Seh nde : Z .  à LiJc. opalinum et à Ludu·. concava 

(STOLLEY, p. 316). 

ANGLET1ŒRE: Burton Cliff près Bridport (Dorsets hire) ;  Z. à Lioc. opalinum. 

Genre DuMORTI.ERJ.A Haug. 
Groupement : 

Les formes de ce genre se ramènent aux trois groupes suivants : 

1° Formes à côtes fortes , très rapprochées sur les tours m­
ternes et plus ou moms espacées sur les tours externes. 

C'est le groupe Levesquei. 
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2° Formes à côtes fortes et distantes sur les tours internes, 
variables sur les tours externes . 

C'est le groupe sub'ltndulata. 
3° Formes à côtes fines et plus ou moins serrées sur les tours 

internes, distantes et plus ou moins fortes sur les tours externes. 
C'est le groupe radiosa. 

1er Groupe. 

Dumortieria Levesq'ltei n'ORBIGNY 
Leesbergi BRANCO 
Bran coi BENECKE 
sparsicosta HAUG 
..i.l1unieri HAUG 
cos tula REINECKE 

Dumortieria Levesquei D'ORBIGNY sp. 

1842 n'ORBIGNY, Ammonites Levesquei (Paléont. fran «;>. , Terr. ju Tass., 1 ,  p. 2 30. 
Pl. 60). 

1 88 5 HAUG, Harp. (Dumortieritt) Levesquei, (Beitr. Mon. Harpo ceras, p .  662 . 
Pl. XI, fig. 5). 

- QuENSTEDT, Ammonites falcofila, (Ammon iten, p. 430 (e x parte), Pl. 54, f. 28). 
1 88 7  HAUG, Dumortieria Levesquei, (Polymorp hidae, p. 129 (ex parte). 
1905 BENECKE, Dumortieria Levesquei, (Verste in., p. 3 40, Pl. XXXIX, fig . 1-3 et 

PL. XL, fig. 1). 

1924 ERNST, Dumortieria Levesquei, (Stratigr. ù. Fauna, p. 48. Pl. IX, fig. 

4-9, Pl. X, fig. 13, Pl. XIV, fig. 12). 

Duml!rtieria Levesquei n'ORB. est une forme de taille moyenne, 
dont le diamètre est fréquemment inférieur à 60 mm. ,  mais peut 
atteindre jusqu'à 90 mm. 

La section des tours est elliptique, déprimée chez les tout 
jeunes, circulaire chez les jeunes, elliptique comprimée chez les. 

adultes. Cette dernière forme se développe surtout à partir d'un 
diamètre de 25 à 35 mm. 

La région externe des tours est plus ou moins large et aplatie ; 
elle est munie d'une carène distincte, mais peu saillante, qui, sur 
la chambre d'habitation, disparaît souvent complètement. 



20 

Les côtes sont simples, saillantes ,  plus ou moins tranchantes. 
Très rapprochées sur les tours internes, elles s 'écartent progressive­
ment, mais lentement, sur les tours externes. Certaines variétés 
présentent des côtes moins serrées sur les tours internes et se 
rapprochent ainsi du groupe subundulat:l. 

Le tracé des côtes est quelque peu variable. Sur certains 
individus elles sont droites jusqu'[, la région externe où elles s'in­
fléchissent faiblement en avant ; sur d'autres elles sont très 
légèrement flexueu�es, mais , dans l 'ensemble, elles restent à peu près 
droites ; sur d'autres encore l'ensemble dessine un arc dont la 
concavité est tournée vers l'avant. 

Sur la région externe les côtes s 'effacent avant d'atteindre 
la carène. 

L'ombilic est large et peu profond. 
Cette espèce est rare à Gundershoffen. J'en ai recueilli un 

exemplaire dans la couche de base à l'entrée de la  ravine dans la 
zone à Dumortieria. Les collections de l'Université en renferment 
trois autres . Tous ces échantillons sont petits et quelque peu 
endommagés. 

Antres localités : 
FRANCE : B assi n du Rh ône :  tr ès commu ne. (HAUG, 1887). A St-Rom ai n  au 

:\!o nt -d'Or , elle c aractérise l a  zo ne à Dumortieria e ntre la zo ne à Ham­

matoceras et l a  zo ne à Gr. aalense et Lioceras opalinum. (DE RIAZ : Les mi· 

nerais de fer, l 'A al énie n  et le Bajocie n de l a  Régio n Lyo nnaise, p. 614). 

Lo rr ai ne : p artout d ans les 
'
couc hes à Dum. Levesquei (BENECKE). 

SoüABE: moi ns fréque nte ;  r ég io n  sup. de l a  zo ne à Lyt. jv.rense (QuEN­

STEDT: Ammo nite n des schw fib. Jur a. p. 429). 

HANOVRE : Dispansus-Zo ne à Schle wec ke, Grete nberg, Seh nde, Hi ldeshe im, 
(ERNST, p. 54-, 55). 

En A�cn,F.'i'l<�RRE l a  vraie Dumortieria Levesqv.ei semble f aire déf aut. 

Dumortim•ia Leesbergi BRANCO sp. 

l8i9 Harpoceras Leesbergi (BRANCO U nter. Dogger, p. 83, Pl. V., fig. 1 ) .  

1885 Harpoceras (Dumortieria) Leesbergi (BRANCO) HAUG (Harpocer., p .  6ü4 (84).) 

1887 Dumortieria Leesbergi (BRANCO) HAuG (Polymorph. p. 131). 

Cette espèce se distingue de la précédente par l 'involution 
qui est moindre et surtout par l 'ornementation. Les côtes. sont 
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plus fortement infléchies vers l 'avant sur la région externe et, au 
lieu d'être dirigées dans l 'ensemble selon le rayon comme dans 
le cas précédent, elles sont souvent assez fortement déversées 
vers l 'avant. La région externe est large, la quille est peu saillante, 
les côtes sont atténuées dans lP voisinage de la quille. 

A cette espèce je crois devoir rapporter un fragment que nous 
avons recueilli dans la couche de base à l 'entrée de la ravine dans 
la zone à Dumortieria. Les collections de l'Universit� renferment 
un autre fragment de la mêmP espèce . .  

Autres localités : 

FRANCE: la Verpilli ère (co lle ction BARON); Meurt he-et-Mosell e ( co lle ctio n  
'de l a  Sorbonne ) (HADG : Polymorphidae, p. 13 1 ). 

Signal berg (Côte Pel ée ) pr ès Beu v ange (Lorraine ): z. à Trig. navt8 : 

!BRANCO, p. 84). 

ALLEMAGNE: Sondelfingen (co llec tion de Strasbourg) : (HAt:G ibid. ). 
ANGLETERRE: Wotton under Edge (Glou cestershire) : Dumo1-tieria.-beds: 

(BucKMAN: Jnf. Ool. Amm., p. 279). 

Dumortieria Brancoi BENECKE 

1905 BENECKE, Dumortierùt Bmncoi (Verstein. ,  p. :3û8, Pl. -lA-, fig. 2, a). 

Les caractères principaux de cette espèce sont : section des 
tours presque rectangulair, : côtes légèrement sinueùses sur les 
flancs, fortement infléchies en avant dano: la région siphonale ; 
écartement des côtes irrégulier : contact de plusiellrs côtes , deux 
à deux, près de l'ombilic . 

La ressemblance de cette forme avec Dum. pseudoradiosa 
BRANCO em. BUCKMAN est apparente quand on compare les deux 
pièces originales . (Elles se trouvent dans la collection du Service 
de la Carte Géologique d'Alsace et de Lorraine) .  On remarquera 
pourtant que sur Dum. pseudoradiosa les côtes sont plus fines et 

·moins saillantes et plus serrées par endroits. Elles sont aussi plus 
flexueuses . Les tours de D·um. Brancoi sont plus aplatis sur les 
flancs, et la région externe est moins carénée. Malgré ces 
différences il y a une grande analogie dans la forme générale de 
la_ coquille et dans l 'ornementation. �-
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Dum. Brancoi est presque toujours associé à Dum. Levesquei . 
Je rapporte à cette espèce trois échantillons de 28, 32 et 44 mm. 

de diamètre. A tous les trois il manque les premiers tours . - J'y 
rapporte encore deux fragments que nous à-vons recueillis dans 
la zone à Dumortieria, à l'entrée de la ravine. 

Au tre s loc alit és : L a  prove nance ex aete des spé cime ns de BENECKE n'es t p as 
connue. LAux a trou vé l a  form e à Tét ange, Dude lange , &c., dans la 
zo ne à Dum. Levesquei. 

Dttmo't'tieria spa't'sico�ta HAuG 
Pl. I. , fig: 1 ,  la. 

1 885 HAcG, Har1J. (Dum.)  costula (Beitr. Mo n. H arpo eeras, p. 664 ( 84 ) ,  pro p ar-te) . 
1 885 QuENSTI<�DT, Amm. falco(iln sparsicosta (Ammo nite n, p. 430, pp. P l. 5 4-. 

fig. 29) .  
188 7 HAUG, Dumortieria sparsicosta (Polymorphidae, p. 13 1 ,  P l. V ,  fig. 3 ) .  
1 889 BuciDIAN, Dumortieria sparsicosta (lnf. Oo l. Amm. ,  p. 239, Pl .  45 ,  fig. 1 7  à 2 0). 
1 924 ERNST, Dumortieria spmwicosta (Stratigr. u .  Fau na, p. 60, Pl. X, fig. ï 

à 9 e t  Pl . XIV , fig. 15) .  

D'après la description de Haug, cette forme a les tours ronds 
dans le jeune âge, elliptiques plus tard. Les côtes sont d'abord 
coupantes, mais deviennent épaisses et arrondies dans la suite. 
Elles sont largement espacées . Leur trajet est d'abord radial ; 
sur le milieu des flancs il subit une inflexion en avant. Fortes 
près de l'ombilic, les côtes s 'effacent dans la région externe. Celle-ci 
est armée et pourvue d'une quille saillante. 

Nos collections renferment 8 échantillons auxquels s 'applique 
la description de Haug. J'ajouterai seulement que sur nos échan­
tillons les côtes sont très saillantes sur la première moitié des 
flancs et, en général, légèrement arquées, la convexité étant en 
avant. 

Tous nos spécimens proviennent de la zone à Trig. nams; 
niveau indéterminé. 

Autres loc ali tés : 
FRA�CE : la Verp illi ère : Z. à Lioceras opalinum (HAUG, Po lymorph., p. 132) .  
ALLEMAG NE : Hanovre : avec Dum. Lecesquei d ans la c c  Dispansus-Zo ne " à 

Gos lar, G re te nberg, Hildesheim ; ail leurs d ans l a  zo ne à Dum. radioso 

(ERNST op-
. ci t. p. 63 ) .  Sou abe : cc Aalensis-Mergel " (ERNST ibid. ) 



23 

ANGLETERRE: Buc kholt \\"oo d (Cotteswol rl) : MooTei - bed8, (B ucKMAJS", 
In f. Ool. Amm. , p. 240 ) : très r are. 

numortieria Munieri HAuG 
Pl. II . ,  fig. 2, 2a. 

188-! HACG, Hnrp. Munie1·i (Ammon. nou v. Li as sup. p. 34 9, PI. 13, fig. 3 ). 
1885 HA cG, HaTp. (Dum. ) Munieri, (Beitr. Mon. H arpocer as, p. 663 (83 ) .  
188;3 QuESSTEDT, Amm. striatulo-costaeus (Ammon. Sch wab. Jura, p.  413 ,  Pl .  52, 

fig. 8 non fig. 7, 9, 10). 

1885 QuENSTEDT, Amm. falco(ila sparsicosta (Amm. p. 43 0, Pl. 54, fig. 3 5, non 2 9. )  

Cette espèce est caractérisée surtout par' la section presque 
rectangulaire de ses tours et par son ornementation, qui consiste 
en des côtes fines , droites, légèrement infléchies en avant sur la 
région externe, passant par dessus la carène, serrées sur les pre­
miers tours, espacées ensuite et placées à des distances très irré­
gulières .  La région externe est très légèrement carénée et ne porte 
pas de quille. 

BucKMAN, en 1891, avait cru devoir identifier cette forme. 
avec Dum. costula REIN ., mais, en 1905, il a changé d'avis et il 
rétablit l 'espèce (Supplements) .  

La  collection de l 'Université renferme 6 exemplaires de cette 
espèce : deux sont entiers, les autres sont incomplets. 

Autre s lo t'alit és : 
FJtANCE : l a  Verp illière (coll. de l a  Sorbonne ) :  Zone à Lyt. jurense. 

Cah.rado -; :  Ste -M arie -du -Mont (coll. de l a  Sorbonne ) .  
ALLE�IAGXE: Heiningen, vVasser alfingen, Ran den : z. sup. à Lyt. jurense 

(cf. RAüG, Polymor ph., p. 133 ) .  
HANOVRE : " Dispansus -Zone n à Schlewec ke, Gretenberg, H ild eshe im ; 
à Hildesheim cette esp Ace remonte dans la zone à Dum. radiosa. (cf. 
ERNST, STOLLEY, op. cit. ) 

ANGLETERRE: Yor kshire Blue W yke "8triatulus-Sh a1es , (B ucKMAN, p. 239; 
rare ) .  

Dumortieria costula (REIN.) BucKMAN 

18 1 8  REI.�ËCKE, Nautilus co.�tula (M ar is prot. fig. 33, 34 ) .  
lS!H BucK:IIAS, Dumortieria costula (lnf. Ool. Amm. Pl. XXXVI I, fig. 12, 13 

non 1 4-, 1 5 ) . 
Dwnortieria species (ibi d. fig. 1 8, 1 9) .  

l!)0 5 costula (Sup pl. CLXXV. ) 
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Ca�actères principaux : tours elliptiques ; côtes simples, 
serrées d'abord, mais s 'écartant ensuite graduellement, l argement 
espacées sur les tours externes, droites sur les premiers tours, 
flexueuses dans la suite, effacées sur ]a région externe. Celle-ci 
est faiblement carénée. 

Nous possédons deux spécimens qui répondent presque 
parfaitement aux figures 12 et 13 de Buckman. Seulement la 
section de nos spécimens semble se rapprocher davantage de la. 
forme quadrangulaire que de la forme elliptique. 

Nos échantillons proviennent de la zone à Trig. navis, d'un 
niveau indéterminé. Le spécimen figuré par BucKMAX vient des 
Dumortieria-beds de Cam Down, GJoucestershire. 

2e Groupe. 

Espèces : DumortieTia subundulata BRANCO emend. BENECKE 

)) 
)) 
)) 

)) var. externe striata. nob. 
N icklesi BENECKE 

Kochi BENECKE 

Dumortieria subundulata BRANCo em. RENECKE sp. 
Pl. II . ,  fig. 1, la; 2, 2a. 

1879 BRANCO, Hnrpoceras subundulntum var. externe costatum (Unterer Dogger 

D. Lot.hr. p. 85, PI.. III, fig. 3)., 

18 87 HAUG, .Dum. subundulata var. ext. costa.ta (Polyrnorphidae, p. 1:H). 

1905 BENECKE, Dum. subundulnta (Versteinerungen ... p. 351, Pl. XLli, fig.!.) 

La section des tours est d'abord circulaire, puis elliptique. 
Les tours sont épais, très bombés sur les flancs, arrondis sur la 
région externe et munis d'une quille nettement marquée, mais 
peu saillante. L'ornementation consiste en des côtes fortes et 
presque également distantes sur tous les tours. Sur le·s · 3 où 4 
premiers tours elles sont droites, saillantes et coupantes ; sur le 
tour externe elles sont arrondies et un peu flexueuses et s'effacent 
près de l 'ouverture. 



Autres loc alités : 

LoRRAINE: St-Quen tin près l\Tetz, Zone à Lioc. opalinum, (BRANco). S türzen 
berg nive au ind éter mi né (BENECKF. p. 353.) 

Dumortieria subundulata BRANCo em. BENECKE, 

''ar. externe ��triata. nob. 
Pl. II . ,  fig. :�. 

L'échantillon que je désigne ainsi ressemble fort au grand 
spécimen de l 'espèce précédente. Il en diffère par des tours plus 
comprimés et par l 'ornementation du tour externe. Celui-ci est 
presque lisse sùr le moule et ne présente que des stries irrégu­
lièrement espacées sur Je test. 

Le spécimen provient de la zone à Trig. nams, niveau 
indéterminé. 

Dumortieria Nicklesi BENECKE 

Pl . II., fig . 4, 4a ; 5, 5a ; 6. 

1879 BRANCO Harp. �ubundulatum v ar. externe compturn (Un t.. Dogg., p. 86, l'!. 
III, fig. 4) . 

1887-97 BucKMAN, Durn, subundulata ( I nf .  Ool. Ammon. p ;  259. Pl. XVL, fig. 1-12) . 

1905 BENECKE, Dum. Nicklesi (Vers te i!l. p. 356. Pl. XL, fig. 3; ? Pl. XLII, fig. 6). 

BRANCO (loc. cit . )  a figuré sous le nom de Harpoceras subun­

dulatum var. externe cmnptum deux spécimens de caractères assez 
différents. B:ENECKE en fait les types de deux nouvelles espèces: 
Dum. Nicklesi (fig. 4 de BRANco) et Dum. Bleicheri (fig. 5 de 
BRANCO) .  (1) 

Dum. Nicklesi est connue par de petites formes (30 - 40 mm) 
aplaties et peu épaisses . Les tours n'augmentent que lentement 
en hauteur. L'ombilic est large et presque plat. La région sipho­
nale est carénée et munie d'une quille fine. Les côtes sur les tours 

( 1) BENECKE r appor t� aussi à Dum. Bleiche1·i troi s antres Ammonites qu 'il 
figure (Pl. 42, fig. 2, 3, 4). M ais les individus représent és sur les figures 2 e t  3 

sont si voisins de ceux que BENECKE l ui-même a con sidérés comme des Harp. 

( Gramrn.) Moorei LYe. (Pl. 45, fig. 1, 2) q u'on peut se dem ander s 'i l  y a vr ai­
men t l ie u  de l e s  r anger d ans une espèce ctis �i ncte de cel le-ci. 
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i nternes sont fortes, distantes, droites . coupantes. Sur le dernier 
tour, surtout près de l 'ouverture buccale , elles sont généralement 
très fines, serrées et plus ou moins flexueuses . Le rapprochement 
des côtes peut commencer plus ou moins tôt ; quelquefois il n'a 
lieu que tout près de l 'ouverture et n'affecte que deux ou trois 
côtes . Cette espèce montre assez fréquemment une oreillette 
latérale à l'ouverture. 

Cette forme est assez abondante dans la zone à Dumortieria 

à l'entrée de la ravine . J'y ai recueilli près d'une vingtaine de 
fragments se rapportant à cette espèce. On les trouve mêlés aux 
Dumortieria gundershofensis dont ils se distinguent par les tours 
plus minces et les côtes plus espacées sur les tours internes. La 
séparation des deux espèces n'est pourtant .Pas toujours facile 
à faire quand il s'agit d'individus jeunes. 

BENECKE cite l 'espèce du Stürzenberg et ùe Mont St.-Martin 
(près Longwy) ,  à un niveau indéterminé . Les spécimens figurés 
par BucKMAN proviennent des Moorei -beds (Buckholt Wood et 
Frocester Hill) .  

Dumortieria Kochi Bf�:SEOKI'; 

1 905 BENECKJ!:, Dumortieria J(ochi, ' Verstein. D .  Lotln. & L.ux. p, 358 ; Pl. XLI, 

fig. 1 et Pl. XLII, fig. 5 1  
1 887 HAUG, Dumortieria suoundulata var. striatulo-costata IPolymorphidae, p. 1 35, 

Pl. V, fi�. 4 )  

Les tours sont elliptiques, aplatis sur les flancs. Leur épaisseur 
maximum se trouve près de l 'ombilic . La région siphonale est 
carénée, mais la quille est peu distincte. La chute des tours dans 
l 'ombilic se fait par une courbe douce. Les tours intérieurs sont 
ornés de côtes fortes et espacées ; sur les tours extérieurs les côtes 
s 'écartent encore, mais s 'effacent aux deux extrémités c . -à-d. 
près de l 'ombilic et de la région siphonale. 

l exemplaire, de la zone à. Tn:gonia navis. 

Au tres localités : Esch (LuxEMBOURG) : couche brune, c . -à -d.  zone à Dum. 

pseudoradiosa. St-Michel près Audun-le-Tiche (LoRRAINE) : couche 

brune. Hussigny : collection DEwALQUE (cf. BENECKE, p. 36 1 ) .  



3e Groupe . 

Espèces : Dumortieria rhodanica HAUG . 

« radiosa SEEBACH. 

« pseudoradiosa BRANCO p.p. 
<< gundershofensis BucKMAN sp. 

l>untortier·la rhodanica HAuG 

Pl. I . ,  fig. 3, 3a. 
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18ï4- D DIORTŒR, A mmonites radiosus (Dépôts jurassiques, IV, p. 66 ; Pl.  XIV, 
fig. 2-5 ) .  

1 885 H.HTG, Harpoceras (Dumortieria ) mdiosum (Beitr. Mon. Harpoceras, p. 681 (85), 

pro parte. 

1887 HAcn. Dumortie1·ia rhodanica, ( Polymorphidae, p. 1 38). 

Haug caractérise cette espèce par sa forme évolute, comprimée, 
portant une quille peu saillante, ornée sur les tours internes de 
côtes fines , aiguës , assez distantes, qui plus tard s 'émoussent de 
plus en plus,  mais gardent sensiblement la même distance et, dans 
la vieillesse, disparaissent entièrement. 

Un échantillon de la collection du Service de la Carte Géolo­
gique d'Alsace. et de Lorraine (N° 106) répond à cette description,  
à celà près que sur le dernier tour s'observent des zones où les 
côtes se resserrent et montrent, bien que tardivement, cette irré­
gularité dans l 'espacement des côtes, qui est la règle générale 
chez Dumortieria radiosa SEEBACH et Dumortieria pseucloradiosa 

BRANCO. 

Autres localités : la Verpillière ; St-Julien du Cray (collection de la Sorbonne) : 

zone à Lytoceras jurense (HAvn, Polymorphidae, p. 130). LoRRAINE : 

eouche grise ou zone à Liocems opalinum (BENECKE, p. 366). 

Dumortieria radiostt SEEBACH sp. 

1864 SEEBACH , A mmonites radiosus, ( Hannoversche Jura. p. 142, Pl.  IX, fig: 2 ) .  
1 885 HAUG, Harpoceras (Dumortieria) radiosum, (Harpocerat. p. 665 (85),  pp. ) 

1 8 8 7  H.u:-G; Dumortieria radiosa, ( Polymorphidae, p. 1 !0). 

Les caractères principaux de cette espèce sont : Hauteur du 
dernier tour : un tiers du diamètre total. Section des tours ovale 



- deux fois aussi haute que large chez l 'adulte , plus quadrangulaire 
et plus épaisse chez le jeune. Quille peu saillante. Côtes fines , 
serrées, tout à fait droites sur les jeunes, excepté à la région e'xterne, 
où elles s 'infléchissent en avant, légèrement flexueuses sur ]es 
adultes.  Moule presque lisse. Les côtes se rapprochent et s 'écartent 
par zones irrégulières . 

Dum. radiosa SEEB . est rare à Gundershoffen . Nous ne possé­
dons qu'un échantillon complet se rapprochant de très près des 
spécimens d'Allemagne . L'ornementation ne comporte que des 
côtes fines sur le test, dont la surface, sur ]es tours internes, est 
légèrement onduleuse. L'alternance de zones à stries serrées avec 
des zones à stries plus espacées existe, mais se répète à de plus 
courts intervalles et plus souvent que sur la forme type. 

Je rapporte encore à cètte espèce trois autre<> · spécimens in­
complets, dégagés des concrétions cloisonnées de la zone à Lioceras 

opalinum, ainsi que quelques fragments recueil1is dam; la zone à 
Dumortieria à l 'entrée de la ravine. 

HAUG et BucKMAN ont rapporté à cette espèce l 'échantillon 
figuré par LEPSIUS (op . .  cit. Pl. Il, fig. 6 . )  sous le nom d'Ammonites 

1111 oorei LYe. Mais je remarque tout d'abord que la section des 
tours est assez notablement différente sur les deux formes . Ensuite , 
sur la forme de LEPSIUS , nous avons des stries excessivement fines 
et serrées sur tous les tours, qui, au voisinage de l 'ouverture seule­

ment deviennent plus distantes . Sur Durn .  radiosa SEEB . ,  ]es stries 
sont tantôt serrées, tantôt distantes, mais jamais aussi fines et 
serrées que sur la forme de LEPSIUS. - De plus, le tracé des stries 
est différent. Sur Dum. radiosa -SEEB . il est rectiligne sur les tours 
jeunes, légèrement flexueux sur les tours adultes. Sur la forme 
de LEPSIUS i l  est flexueux dès les premiers tours et cette flexuosité 
est bien plus évidente que sur les derniers tours de la forme de 
SEEBACH. - Enfin, <;ur Dum. radiosa SEEB . l 'ornementation 

· s'atténue au pourtour ombilical de façon à laisser un semblant 
de bande suturale autour de l 'ombilic ; sur la forme de LEPSIUS 

l 'ornemèntation se poursuit franchement jusqu 'au contact du 
tour précédent. 
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Pour toutes ces raisons je crois qu'il vaut mieux tenir les deux 
formes séparées et rapporter celle de LEPSIUS plutôt à. l 'espèce 
Gr. mactra, comme l'a fait BENECKE. 

A<ttœs localités : 

FRA�cE : Nancy, diverses localités du Calvados : Zone à Dum. radiosa . 

ALLEMAGNE : Hanovre : Zone à Dum. radiosa dans la région du Hils : Harde 
rode, Dehme, Wentzen, Greene . . .  , ( ERNST op. cit . ) .  

A�GLETERRE : Penn Wood près Stroud (Moo1·ei- beds) · (BucKMAN, l ' ·  253. )  

JJurn01·tierüt pseudo'radio.r.;a BRANCO em. BucKlUAN sp. 
Pl . 1 ,  fig. 4.  

1 879 BRA.xco, Harp. pseudoradiosum (Unt. Dogg. p. 78, P l .  I I ,  fig . 1 ,  non fig. 2-4) . 
1887 HAUG, Dumortierùt pseudoradiosa (Polymorphidae p. 1 4 1  pro part-e) .  
1 890 Bl7CK:MAN, Dumortieria pseudoradiosa ( Ini. Ool. Amrn. p. 246. ) 
1 90;) BENECK:to�. Dumortieria pseudoradiosa, (Verstein. p. 361 ,  PI . 43, fig. 1 ,  2, non 

PI . 4 1 ,  fig. 2 7). 

D. pseudoradiosa BRco. em. BucKM. se distingue de D. radiosa 
SEEB . par la section des tours qui est ylus comprimée et. plus 
carénée, par les côtes qui sont plus flexueuses et plus fortes et 
persévèrent jusqu'au dernier tour, et enfin par le moule qui est 
nettement costulé alors que celui de D. radiosa est lisse ou presque 
lisse . 

Cette espèce n'est représentée que par le premier type (fig .  l) de 
BRANCO, à l 'exclusion des deux autres types (fig .  2 et 3). Le type 
de la fig. 3 se rapporte plutôt au groupe <( subundulata >> p Dum. 
Nicklesi) (Voir BENECKE, p. 362) .  La figure 2 représente une 
forme qui, par son ombilic plus étroit (1 ) ,  ses côtes plus fines et 
plus rectilignes dans l 'ensemble, ses tours plus épais et moins 
carénés,_ �e distingue nettement du type de la fig. I .  (Il n'est 
pas à nier pourtant que la variabilité de ces formes est très grande 
et qu 'i l  n.'est pas toujours facile en pratique de les séparer d'une 
façon sùre et définitive) .  

( l) Fig. 1 : au diarn(·tre de 7 0  rn fm. 
Fig. 2 : au diamè�tre de 70 rn fm. 

ombilic 25,8 m fm. 
ombilic 22,2 rn .'m. 
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Dum. pseudoradiosa ainsi délimité est assez rare à Gunders­
hoffen. .Te rapporte à cette espèce 2 grands fragments de tours 
externes et 4 individus entiers mais petits provenant tous d'un 
niveau plus élevé que notre zone à D1.tmortieria. De cette dernière 
zone il y a pourtant quelques petits fragments qui se rapportent 
à l 'espèce ici décrite. 

Autres localités : 

LoRRAINE : Couche brune (zone à Dumortieria pseudoradiosa) et couche grise 
(zone à Lioceras opalinum) en maints endroits. (BENECKE, BRANco ) . 

ALLEMAGNE : HANOVRE ' Dum. pseudoradiosct se trouve mêlé à Dum .. radiosa 

(STOLLEY, ERNRT, op. cit . ) .  
ANGLETERRE : Dumorrieria- beds, Yeovil sands of  Yeovil Junction & Br'ldford 

Abba> (D::Jrset) ,  Wotton-under-Edge (Gloucestershire. BucK:\IA�, p.247) . 

Dumortieria gundershofensis BucK�IAN sp. 
Pl. I, fig. 5, 5a. 

1879 BRANCO, Harp. pseudoradiosum (Unt. Dogg. Pl. Il, fig. 2, 2a, non fig. 1 ,  3 ) .  
1 887 HAuG, Dum. radiosa var. gundershofensis (Polymorph. p. 140, Pl. IV, fig. 7 ) .  
1891  BucKMAN, Dum. radiosa var. gundershofensis (Inf. Ool. Amm. p. 254). 
J 905 BENECKE, Dum. radiosa var. gundersho rensis 1Verstein. p. 3t17, Pl. XLIII, 

fig. 3 ; Pl. XLI, fig. 2 -7 ) .  

Cette espèce se distingue de Du m. radiosa SEEB . par ses tours 
plus épajs et plus rectangulaires , par son ombilic plus étroit et 
par la costl).lation forte de ses tours adultes _ 

EHe se distingue de Dum. pseudoradiosa BRco. em. B ucKM. 

par son ombilic plus étroit, ses côtes plus fines et plus rectilignes 
dans l'ensemble , et par ses tours plus épais et moins carénés . 

L'espèce est assez variable et il n'est pas toujours facile, 
surtout quand il s'agit d'individus jeunes, de distinguer ceux qui 
appartiennent à cette espèce de ceux qui doivent être rapportés 
soit à Du.m. pseudoradiosa, soit à Dum. N icklesi . Ces trois espèces 
se trouvent mêlées ensemble à Gundershoffen dans la zone à 
Dumortieria à l 'entrée de la ravine. 

BucKMAN a conservé à l 'espèce le nom de Dum. radiosa var. 
gundershofensis. Ce nom avait sa raison d 'être aussi longtemps 
que l 'on considérait la forme comme une simple variété de Dum. 
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radiosa SEEB., mais il doit être changé s i  la  forme qu'il désigne 
est élevée au rang d'espèce. Je ine permets donc d'appeler l 'espèce : 
Dum. gundershofensis. 

Nos collections renferment plusieurs beaux échantillons de 
la présente espèce. Ils ont été dégagés des concrétions marno­
calcaires qui distinguent l a  zone connue jusqu'ici sous le nom 
de Z. à Trig. navis. Outre ces beaux spécimens, nous possédons 
plus d'une vingtaine de fragments plus ou moins importants que 
nous avons recueillis (Mr. GuiLLAUME et moj ) dans la couche de 
base à l 'entrée de la ravine. 

Autres localités : 

LORRAINE : A cette espèce se rapportent les 5 échantillons figurés par BENECKE 

Pl. XLI qui proviennent du Stürzenberg : Couche grise c. -à-d. Z. à Lio­

ceras opalinum. 

ALLEMAGNE : H<\NOVRE : Zone à Dum. radiosa - Harderode, Dehme, Wentzen, 
etc. 

ANGLETERRF. : Coaley Peak (Gioucestershire) : Moorei -beds - espèce rare. 

Genre GRAMMOCERAS Hyatt · 

1 0  ' Grammoceras fluitans DuM. sp. especes : 
)) aalense ZIET. sp . 
;) leurum BucKM. 
)) distans BucKM. 
)) costulatum ZIET. sp . 
)) lotharingic·um BRANCO sp . 
)) Steinmanni HAUG 
)) Moorei LYe. sp . 
)) mactra DuM. sp. 
)) subcomptum BRANCO sp. 

Deux groupes peuvent être di'ltingués. 

Jer  Groupe. 

Grammo�eras fluitans DmiORTIER sp. 

1874 DuMORTIER, A mm . fiuitans (Dépôts jurass. IV, 253, Pl. 5 1 ,  fig. 7, 8). 

1 879 BRANCO, Harp. cf. fiuitans (Unter. Dogg. , p. 79, Pl. 2, fig. 5). 
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1 885 HAuG, Hm·p. {luita11s (Beitr. Mon. Harpoceras, p. 86 ). 
1 890 BucKMAN, Grammoceras fluitans (Inf. Ool. Amm., p. 1 90 Pl. XXX, fig. 1, 2).  

1 902 BucKMAN, Canavaria folleata (Emend. Amm. Nom. ). 
1 904 BucKMAN, Canavarina folleata (Suppl. CXLI). 

D'après le type : coquille comprimée, carénée, largement 
ombiliquée. Tours aplatis sur les flancs << ornés de côtes étroites,  
saillantE's ,  flexueuses, égales, fortement marquées sur 'toute la 
largeur du tour et séparées par des sillons arrondis plus larges 
qu'elles-mêmes. n Après quelques côtes simples peuvent appa­
raître sans régularité des côtes bifurquées. Le contour siphonal assez 
large relativement, est muni d'une carène étroite, mais arrondie. 
Les tours tombent << par un cont�:mr brusque dans l 'ombilic qui 
est assez profond. >> (DuMORTIER) L'espèce diffère de Gramm. 
aalense surto ut par ses côtes régulières ei simples généralement. 

La variété de BRANCO n'a pas de côtes bifurquées ; elle est 
plus largement ombiliquée. 

Je rapporte à cette E>spèce 9 spécimens qui sont petits (30 mm. 
env . )  et très comprimés ; quelques-uns se rapprochent davantage 
du type de BRANCO, les autres du type de DuMORTIER. 

Autres localités : BAssiN DU RHôNE : la Verpillière : assez commune ( HAUG ) . 

LoRRAINE et LuxEMBOURG : Knutange, Esch : région in-. 
férieure de la zone à Ludwigia Murchisonœ : (BRANco) .  

ANGLETERRE : Rares field, Frocester Hill : Z. à Lioc. opalirium 

(Moorei- beds) : rare. (BucKMAN : Inf. Ool. Amm., p. 1 9 1 ). 

GrammoceTas aalense ZIETEN sp. 
Pl. III, fig. 1 ,  2 .  

Pour synonymie voir HAUO (Beitr. Mon. Harpoceras, 1 885, p.  87). 
A ajouter : 
1 889 BucKMAN, Grammoceras aalense ( Inf. Ool. Amm. p. 1 9 1 ,  pl. 3 1 ,  fig. 15, 1 G  

et Pl. 32, fig. 1-10).  

1 902 BucKMAN, Pleydellia aalensis tEmend. Amm. Nom. ,  p. 4.) 

1 905 BENECKE, H arpoceras ( Grammoceras) aalense (V erstein. p. 389, Pl. 47, 

fig. 2-6, Pl. 48 fig. 5, G. et Pl. 50, fig. 1, 3, 5,  6) .  

HAUG fait remarquer que l'Ammon. aalen.c;is figuré par ZIETEN 
représente le type souabe tel qu'il se rencontre dans la zone 
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à Lywceras jurense . Les exemplaires qu'on trouve dans les 
collections sous le nom d'Amm. aalensùs proviennent presque tous, 
dit-il, de la zone à Lioc. opalinum de Gundershoffen ou de la 
Verpillière et se rapportent au type figuré par D 'ORBIGNY, Du­
MORTIER et BAYLE - type qui diffère un peu de celui de ZIETEN. 

,Je ferai ressortir dans la description de l 'espèce les points sur 
lesquels les deux types diffèrent entre eux : 

Coquille comprimée, carénée. 

Accroissement assez rapide des tours en hauteur. 
Tours aplatis sur les flancs et recouverts sur la moitié de 

leur largeur selon DUMORTIER (sur moins de la moitié de leur 
largeur selon ZIETEN) 

Carène étroite, saillante sans être coupant � ,  « assez hier 
séparée des flancs )) selon DuMORTIER (à peim distincte des 
flancs selon ZIETEN) .  

Pourtour intérieur bien défini , lisse, presque vertical selon 
DuMORTIER (plutôt mal défini, arrondi, selon ZIETEN) .  

Côtes saillantes sur toùte la largeur du tour, bifurquées, 
flexueuses, infléchies en avant sur la région siphonale. 

D'après ZIETEN les côtes sont tantôt simples, tantôt réunies 
à deux sur le bord interne du tour. D'après DuMORTIER << la dis­
tance qui sépare l e  point de bifurcation de l 'ombilic varie beau ­
coup )) . . .  pas un groupe de côtes ne se ressemblerait sur ce point . 
Les fortes côtes en forme de V semblent la règle. 

Bien que le type rhodanien (D'ORBIGNY , DuMORTIER, BAYLE) 
soit de beaucoup le plus commun chez nous , le type souabe (ZIETEN) 
y a au'3si ses représentants. Au moins 4 échantillons , chacun de 
30 mm. env. ,  peuvent être rapportés à cette variété. Ils ne re­
produisent pas exactement le modèle donné par ZIETEN mais n'en 
diffèrent que très peu. Les dimensions, le recouvrement et la forme 
des tours sont pareil'3. L'ornementation seule s'écarte plus ou 
moins du type sans devenir essentiellement différente . 

Les formes comparables à celles du type de D 'ORBIGNY, 
DvMORTIER et BAYLE ont de 40 à 50 mm. de diamètre ; les plus 
grandes atteignent 80 à 90 mm. 
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Les côtes sont fortes et saillantes . De temps à autre une côte 
s 'élève au-dessus du niveau général et se met ainsi bien en relief . 
La bifùrcation est souvent accompagnée d'un long bourrelat bien 
en saillie. La chut:l des tours dans ] 'ombilic est verticale chez les 
j eunes, oblique chez les adultes, jamais très profonde. 

Les flancs sont aplatis, plus ou moins parallèles ; le bord 
extérieur est obtus, la quille aso;ez saillante. 

Cette espèce présente des variations assez notables soit dans 
la forme générale, soit. dans l 'ornementation. Certaines variét.és 
prés{mtf'nt des tours épais ,  aux flancs bien parallèles, et des côtes 
forks jusqu'au bout et assez rarement bifurquées. 

D'autres sont plus comprimées et montrent assez tôt une 
tendance à devenir lisses . 

Gisements : A Gundershoffen Gr. aalense a été trouvé immédiatement au-dessus 
de la zone à .Dumortieria et à tous les niveaux supérieurs 
jusque dans la zone à Ludw. Murchisonœ. Il n'a pas été 
trouvé dans la couche de base c'est-à-dire dans la zone à 

Dumortieria. 

Dans le bassin d'Esch il apparaît avec les premières DumortieTia 

(Dum. Levesquei) et remonte jusque dans la zone à Liocems 

opalinum. 

A Thionville il débute avec Dum. pseudoradiosa. A Nancy on le 
trouve avec Dum. radiosc� SEEB. 

Dans le Calvados, dans l'Aquitaine, dans le bassin du Rhône, 
à Thouars, il s'ass_ocie tantôt à Gr. mactra, Gr. costulatum, 

Gr. subcomptum, tantôt à Gr. fluitans, pour constituer une 
zône spéciale entre celles à Dumortieria radiosa-pseudom­

diosa et à Lioceras opalinum (cf. N. LAUX 1 9 2 1 ,  p. 22 et 
Lons BRASIL : Bull. du Lab. Géol. CAEN, Tome 1 "r,  l 8!l2, 

p. 1 68). 

En ANGLETERRE il définit l'Aalensis hemem entre 1l1oorei et 
opaliniformis hemera (S. BucKMAN, Jurassic strata of South 

Dorset. Quarterly Journ. Geol. Soc. Vol. 66, 1 9 1 0. ) .  

En SouABE on le  trouve dans le  lias � supérieur. - EKGEL y a 

distingué une zone à A mm. aàlensis (Aalensis-Mergel ) .  (Ueogn. 
Wegweiser durch \Vürttemberg, 1 908.). 

Dans le Nord-Ouest de l'Allemagne, Gr. aalense constitue une 
zone spéciale entre la zone à Dumortieria Tadiosa et la zone 
à Lioceras opalinum. (ci. Tableau synoptique à la fin de ce 
travail) .  
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Grmn1noceras leurum BucKliAN 

1 885 Q uE�STEDT, Amm. cf. lythensis, (Ammon. Schwiib. ,fura, Pl. 54, fig. 54, 55). 
1 889 BucKMAN, Grammocera8 leurum, (Ammon. Inf. Ool. , p. 195, PI. 33, fig. 5 · 1 0).  

Coquille comprimée, carénée. Tours hm ts, légèrement con­
vexes ,  ornés, dans le j eune âge, de côtes un peu flexueuses ,  fines, 
assez distantes, se bifurquant sur la région externe ou admettant 
là des côtes intercalaires. On voit de temps en temps une côte 
plus -;aillante que les autres . Les côtes s 'eiiacent d'abord sur la 
région externe, puis partout. Les flancs convergent vers une 
carène petite mais distincte. Chute des tours dans l 'ombilic presque 
verticale. Involution env. l /2 .  Ombilic petit, marqué parfois 
do côtes fortes. 

BuCKMA N donne deux figures de cette espèce dont 1 'une 
montre des tours moins lisses que l 'autre. Daux de nos échan­
tillon:J peuvent être rapportés à la figure 8 sans difficulté ; deux 
autres à la figure 5 ; mais l 'ombilic de ces derniers est plus large 
que celui de la fig. 5 .  

Autres localités : 

LoRRAINE : Marange, couche noire (BENECKE, p. 403). 

ANGLETERRE : Z. à Lioc. opalinum (Moorei-beds) (BUCKMAN). 

Gramnwceras aff. distans BucKliAN 

1 8ï9 BRANCO, Harp. subundulatum var. e�t. punctatum (Unt. Dogg., Pl. 4, fig. 1 ). 

1 890 BucKMAN, Grammoceras distans (Inf. Ool. Amm.,  p. 1 96, PI. 33, fig. 1 ,  2) .  

Coquille comprimée, carénée. Tours n'augmentant que 
lentement en hauteur. Ombilic

. 
très ouvert et peu profond. Sur­

face externe mal définie, munie d'une petite carène. Tours ornés 
de côtes généralement simples, un peu flexueuses, quelque peu 
distantes .  

Nos 3 formes s'accordent avec l a  figure donnée par BucKMAN 

pour le recouvrement des tours et leur croissance graduelle, assez 
lente, en hauteur, et aussi pour la forme relativement peu flexueuse 
des côtes et leur espacement régulier. Mais la section des tours 
est plus nettement quadrangulaire, les flancs sont parallèles,  la 
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région extérieure est plate et mumo d'une quille bien marquée, 
quoique peu élevée. Les côtes sont saillantes et séparées d'un 
assez large sil1on arrondi. L'inflexion en avant est brusque et 
courte. Par ce caractère, l 'espèce Ee rapproche de Dum. L: vesquei. 

La cloison ne s 'observe sur aucun des trois échantillons : 
aussi sommes-nous dans l 'impossibilité de décider si c 'est 
vraiment à un Grammoceras ou à une Dumortieria que nous avonB 
affaire. BucKMAN dans ses Supplements donne à son espèce le 
nom de Cotteszooldia distans. 

Deux de nos échanti1lons présentent des oreilles latérales . 

3 exemplaires . 

Autres localités : 

LORRAINE : Signalberg près Bem·ange : couches à Trig. navis, (BRANCO. p. 87) .  
ANGLETERRE : Haresfield Hill et  B uckholt "\Vood : opalinum-zone (BucKMAK) .  

Grmnmoceras costulatum ZrETEN sp. 

Pou l' 1'-l.vnonymie voir BucKMAN, InL O ol. Amm., p. 1 97, Pl. 33, fig. :l, 4. 

Grammoceras costulatum ZIETEN a la coquille comprimée, 
carénée. Les tours sont très aplatis , un peu convexes sur les flancs : 
ils augmentent assez rapidement en hauteur. L'ornementation 
consiste en des côtes simples, en général distantes, un peu flexu­
·euses , fortes près de l 'ombilic , s 'effaçant peu à peu vers l 'extérieur. 
La région externe est aiguë, elle porte une quille peu distincte 
des flancs. 

La marque caractéristique de cette espèce est l 'effacement 
graduel des côtes vers l 'extérieur ainsi que l'irrégularité dans 
l 'espacement . Les côtes dans certains cas se rapprochent deux à 
deux, montrent même une tendance à se réunir de façon à paraître 
bifurquées (cf. BRANCO, Pl. I ,  fig. 9, op . cit . ) .  

Nos échantil1ons reproduisent toutes ces tendances. 
Une douzaine d'exemplaires. 

Autres locajtés : Cette espèce se retrouve à peu près partout dans les couches à 
Trigonùt n-:tvis ou d.J.ns la zone à Lioceras opalinum. 



37 

Grammoceras lothar-ilt{ficum BRANco sp. 

1879 BRANCfl, Harpocera8 lotharingicum (IJ"nt. Dogg, D. Loth, p. 80, Pl. 2,  fig. li ) .  
188:3 HAuG, Harpoceras lotharingicum (Beitr. Mon. HarpoceraR, p. 88) .  

1 889 BvcKMAN, Grammoccra.1 lotharingicum ( lnf. Ool .  Amm . ,  p. 1 99, Pl. 30, 

fig. 8,  9, 10) .  

Ul05 BENECKE, Harp. ( Gramm. ) lotharingicum (V erstein. , p. :39fl, P l .  51 ,  52) .  

Les caractères principaux de cette espèce sont : Tours minces, 
aplatis sur les flancs, tranchants à l 'extérieur, retombant vers 
l 'ombilic en formant une bandelette ombilicale plus ou moins 
nette. Les côtes sont minces, flexueuses , largement infléchies 
vers l 'avant, assez distantes sur les tours internes, plus rapprochées 
ensuite, bifurquées assez régulièrement près de l 'ombilic . Sur la 
chambre d'habitation les côtes deviennent plus indistinctes et ne 
se bifurquent plus . 

L'espèce diffère de Gramm. aalense par ses côtes qui sont 
plus régulières, plus minces et plus fortement infléchies en avant 
dans la région extérieure. Elle augmente plus vite aussi en dia­
mètre. Certains spécimens ne se distinguent que diffici lement 
de certa_ins Lioceras figurés par BENECKE sous le nom de Lioc. 
plicatellum. 

5 échantillons .  

Antres localités : 

LoRRAlNE : Hayange : Z .  à 'l'rig. navis, région supérie.ure (BRANCO, p. 80). 

LuxEMBOURG : Esch, depuis la zone à Dum. Leve8quei inel. j usqu'au sommet 
de la zone à Liac. opalinwn (LADX 1 923). 

ANGLETERRE : North-Nibley, G loucestershire : opalinwn-zone. Trt·s rare. 
(BucKMAN, Inf. Ool. Amm. :  p. 1 99) .  

Gra'ln'lnoceras Steinma'llrti HAuG sp. 

1 885 HAuG, Harp. Steinmanni (Beitr. Mon. Harpoceras, p. 93, Pl. 1 2, fig. 3) .  

1 904 BucKMAN, Oanavarina Steinmanni (Supplements 142, fig.  1 30). 

Cette forme a les flancs aplatis, la région externe aiguë et le 
pourtour ombilical un peu concave. Par ces caractères elle se 
rapproche de Gramm. lotha-ringicum. 
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Elle a les côtes fines et serrées sur les premLrs tours, de plus 
en plus distantes sur les tours ext�rnes . Les côtes sont généralement 
simples, mais quelques - unes sè bifurquent. Elles sont presque 
droites sur le milieu du tour et fortement infléchies en avant à 
l 'extérieur. 

L'original de la forme décrite et figurée par HAUG provif'nt 
de la Verpillière . Il se trouve dans les Collections de l 'Université 
de Strasbourg. 

A cet original répondent assez bien 4 de nos spécimens de 
Gundershoffen, d:O} 57,  52, 36, 3 1  mm. Les côtes sont un peu moins 
fortes et plus serrées sur les tours internes que sur le spécimen 
de la Verpillière. 

·un autre spécimen que je rapproche de cette espèce a les 
côtes sur les tours internes si fines et serrées qu'il fait songer à 
Gr. m actra , mais sttr tout le dernier tour les côtes sont fortes et 
irrégulières . 

Autres localités 

la Ver·pillière : 7..  à Lioc. opalinu m .  

ANGLETERRE : Burton Bradstock (Yeovil sands top) Dorset : aalens1s 
hemera( � ) : BuciDIAN. 

2e Groupe. 

Grammoceras JJioorei LYCETT sp. 

Pour Bibl . voir BucKJI-IAN ( lnf. Ool. Amm . ,  p. 255, 1 76, 1 98) .  

A ajouter BENECKE IVersteiner. Eisenerzf. Lothr. u. Lux . ,  p. 376,  380, 38 7 ) .  

Ammonites 1WooTei, décrite par LYCETT en 1857, fut identifiée 
avec Amm. mactTa en 1 874 par DUMOR'fiER, en 1 879 par BRANCO, 

puis en 1 885 par HAUG, mais non sans réserves. Enfin BucKMAN, 

se basant uniquement sur la forme de la cloison, reconnaît à nou­
veau deux espèces, qu' i l  range même dans deux genres différents : 
il classe .M oorei dans les DumoTtieTia. et ma.ctra dans les Grammo­
ceras. Cette dernière manière de voir n'est pas admise par 
BENECKE qui (p. 381-384) élève à ce propos des doutes sur 
la. valeur générique attribuée au tracé de la cloison. 
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Les caractères principaux de l'espèce sont : Coquille com­
primée ; ombilic peu profond ; flancs convexes ; chute des tours 
dans l 'ombilic graduelle ; région extérieure aiguë ; quille sans 
rpssaut, non détachée des flancs ; accroissement lent en hauteur ; 
involution à peine un tiers. Les tours internes sont ornés de côtes 
minces , un peu distantes, convexes vers l 'avant. Ces côtes se 
rapprochent peu à peu et deviennent des stries fines, serrées, 
mais non fasciculées, non bifurquées. Elles peuvent s 'élever et 
s'abaisser par groupes et ainsi produire une surface ondulée. 

L'espèce se distingue de Gramm. mactra par les côtes distantes 
des tours internes, de Gmmm . .subcomptum par les stries fines et 
serrées,  non fasciculées des tours adultes. 

2 exemplaires. (Je ne tiens pas compte de l'Ammonite 
figurée par LEPSIUS (Beitrage . . .  Pl . II, fig. 6 . )  comme Amm . 
. ilfoore1� ; j e  la considère avec BENECKE (p. 380) comme un Gramm. 
mactra voir page suivante) . 

' 

Autres localités : D'après BucKMAN l 'espèce Moorei est plutôt rare, même 

dans les Cotteswolds en Angleterre ; sur le continent elle ne paraît pas mentionnée 

en dehors de Gundershoffen. 

Grammoceras mactra DunoRTIER sp. 

Pl . III, fig. 3, 4, 5 .  

Bibl. comme pour Gr. 1\!loorei. 

L'A mm. mactra de DuMORTIER porte sur les tours internes 
des stries très fines, très serrées, non fasciculées. Les stries restent 
très fines sur le test, même sur les tours externes. 

Les stries fines et serrées des premiers tours distinguent 
cette espèce de Gr. Moorei, la striation fine en général et l 'absence 
do côtes bifurquées ou fasciculées la distinguent de Gr. subcomptum, 
laquelle ne présente jamais de st.ries aussi fines. 

Parmi nos spécimens de Gundershoffen je distingue trois 
variétés : 

La première (a.) a l 'ombilic très large (38% au diam. de 42 mm. ,  
36% au diam. de 30,7 mm. ) ,  l e  dernier tour peu haut, les 
stries très régulières et très fines jusqu'au bout. 
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La seconde (� )  a l 'ombilic moins large (28,5% au diam. de 42 mm. )  
les tours augmentent plus vite en hauteur ; les stries, très 
fines encore, sont beaucoup plus irrégulières. La forme géné­
rale de cette variété est encore très semblable à la variété a: .  

La troisième variété (y ) ,  que je  crois figurée par Lepsius sous 
le nom d'Amm . .  lWoorei LYe. ,  diffère par sa forme générale 
des autres variétés. Elle a l 'ombilic plus étroit que la variété a:. 
Les mesures pour un échantillon sont : Diam. 49,5 mm. 
omb. 15 ,5 mm. c . -à-d. 3 1 , 3%. Les tours augmentent assez 
rapidement en hauteur et en épaisseur. La striation est très 
fine et serrée d'abord ; sur le dernier tour seulement elle 
devient plus espacée. Près de l 'ombilic les stries s'élèvent 
et s'abaissent par groupes et donnent à la surface un aspect 
onduleux. 

Gramm. mactra est abondante à Gundershoffen . 1 1  éch. de la 
var. a:, 5 de la var. �

' 
9 de la variété y.  

Autres localités : 
BAssiN DU RHôNE : St. Romain, St Cyr, Limas, la Verpillü'·re, Semur, etc .  

(cf. Dul\WRTIER, p. 252). 
LORRAINE : rare (cf. BENECKE, p. 385). 

HANOVRE : Z. à Gr. aalense : Dehme, Schlewecke, Salzgitter, etc-. 

Grammoceras subcomptum BRANCo sp. 
Bibl. voir plus haut : Gr.  MooTei. 

Cette espèce est voisine de la précédente, avec la seule diffé­
rence d'une costulation plus vigoureuse. 

Comme pour Gr. mactra je crois devoir faire :3 variétés, cha­
cune correspondant à la variété de même nom chez Gr. mactra : 
�a variété a: possède un large ombilic et des tours qui n'augmentent 

que lentement en hauteur. Les stries sont plus vigoureuses 
et plus espacées que chez Gr. mactra var. a: et la fasciculation 
est très apparente (Spéc . N° 1 27). 

la variété � a l 'ombilic plus étroit et la costulation plus irré­
gulière. 

la variété y a l 'ombilic plus étroit que la var. a:, et les tours 
pl

_
us épais que la var. a: et la var. � -
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De même que l 'espèce précédente , colle-ci est assez abondante 
à Gundershoffen. 

Autre.3 localit�s : 

LoRRAINE : St Michel : couche brune (zone à Dum. pseudoradiosa), 

Marange : couche noire (zone à Dum. pseudoradiosa). 

LuxEMBOuRG : Esch : couche brune -- couche grise : (cf. BENECKE, p. 389). 
D'après LAux, Gr. suhcomptum apparaît dans le bassin d'Esch d{)s la 
zone à Dum. Levesquei et remonte jusque dans la zone à Liac. opalinum 

(sommet), tandis que Gr. mact1·a n'apparaît que dans la couche brune 
c 'est-à-dire au milieu de la zone à Dum. pseudoradiosa. 

ALLEMAGNg : SouABE : Lias /,;. (Gr. mactra dans le Dogger a). 

HA::>rOVRE : Z. à Gr. aalense : avec Gr. mactra. 

Genre LIOCERAS Hyatt 

Par suite des différences d'interprétation et des difficultés 
d'attribution des espèces à l 'un des genres Lioceras et Ludwigia 

je  crois utile de rappeler les caractères distinctifs de ces genres. 

Caractères distinctifs du genre Lioceras : 

Qoquille comprimée, très carénée. 

Section des tours : ogivale . La région ventrale ne présente pas 
une surface distincte des flancs ,  comme c 'est le cas pour le 
genre Ludwigia. 

Ouverture relativement haute ; ombilic plutôt étroit . 
Les côtes se prolongent jusqu'à la carène, les stries passent par 

dessus la carène. 

Les lobes sont en général peu profonds et resserrés en haut (en 
forme de poche) ; les selles penchent par-dessus des lobes 
vers l'ombi1ic. (Chez les Ludwigia les lobes sont profonds 
et leurs parois parallèles) .  

La direction générale de l a  cloison est oblique par rapport au rayon. 

Quatre espèces : Lioceras opalinum REINECKE 

n C08l08U1n QUENSTEDT 

>> uncinatum BucKMAN 

. n Sinon var. enode (BAYLE) HoRN 
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Lioceras opalinum REINECKE sp. 
Pl. III, fig. H,  7. Pl. IV, fig. 1-5. 

Pour Bibl. voir G. HoFFMANN : Stratigraphie u. Ammonitenfauna des U. 

Doggers in Sehnde bei Hannover 1!113, p. 43. 

Pour la forme typique de cette espèce on s 'en rapporte main­
tenant généralement non pas à la figure de REINECKE qui est 
quelque peu défectueuse, mais à celle de QuENSTEDT (Cephalo­
poden, Pl . 7 ,  fig. 10)  (Voir BucKMAN, Suppl. XXXIV et BENECKF. 

1905, p. 403) .  
D'après cette figure , les caractères de l 'espèce sont les suivants : 

L'involution est d'environ 2 /3. , L'ouverture est relativement 
haute. L'ombilic, d'abord étroit, s 'élargit rapidement lorsque 
le diamètre atteint 50 mm. Les tours sont ornés sur les flancs de 
stries très fines, très nombreuses, très flexueuses . Elles sont 
groupées au pourtour do l 'ombilic en faisceaux séparés par dec:: 
sillons assez marqués. 

Le premier lobe auxiliaire est bien formé ; le second est très 
mince et il en existe un troisième à peine ébauché sur l'arête du 
pourtour ombilical. 

Le 28 lobe latéral ct le l er lobe auxiliaire se rétrécissent 
vers le haut et forment pochette. 

Nos collections renferment environ :300 échantillons de Gun­
dershoffen qui se rattachent à cette espèce . 

La plupart de ces échantillons sont de taille moyenne (50 à 
70 mm. )  et ont conservé leur test, partiellement du moins. Plus 
d'une demi-douzaine d'exemplaires atteignent un diamètre d'en­
viron 1 80 mm. 

On ne peut qu'être frappé dès l 'abord de la grande variabilité 
que présentent ces Ammonites soit dans l 'ornementation , soit 
dans les dimensions de l 'ombilic ,  soit dans l'involution, soit dans 
les détaib; de la suture. 

V ornementation consiste tantôt en de simples stries d'accroisse­
ment fines, flexueuses, serrées, non bifurquées et non fasciculées ; 
tantôt en des stries fasciculées avec de légers bourrelets près de 
l'o�bilic, tantôt en des côtes assez fortement marquées sur les 
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tours internes , mais disparaissant entièrement sur le dernier tour, 
tantôt enfin en des côtes fines visibles sur tous les tours. 

Les dimensions et la forme de l'ombilic présentent de même 
une grande variabilité . 

�ous ce rapport on peut distinguer deux groupes : l 'un à 
ombilic étroit, profond, en forme d'entonnoir, l 'autre à ombilic 
large et peu profond, en forme de gradins . Ces deux groupes sont 
reliés entre eux par des formes intermédiaires et il serait difficile ,  
sinon impossible, de préciser la limite exacte où la première variété 
cesse et l a  seconde commence .  

Il semble y avoir corrélation entre la forme de l'ombilic et 
l'ornementation . Les formes à ombilic large présentent plus 
généralement les côtes fasciculées. Un cas presque extrême (om­
bilic très large) de cette règle est réalisé dans l 'échantillon d<� 
LEPSIFS (op . cit. Pl. II, fig . 5 )  qui se trouve dans la collection 
de l 'Université. Par contre les formes à stries simples , non fasci­
culées , de même que les formes à côtes fortes sur les tours internes 
seulement, mais lisses sur les tours externes, ont l 'ombilic plus 
étroit ct plus profond. Mai.s ces règles n'ont rien d'absolu. 

La variabilité de la ligne de suture chez Lioc. opalinum a été 
signalée et décrite déjà par LEPSIUS : elle a été montrée en détail 
par G .  HoFFMANN. Cette variabilité s'observe "mr notre matériel ,  
non seulement d'un individu à l 'autre, mais encore sur le  même 
individu , selon la taille, et parfois même, suivant la face considérée. 

L'observation de nombreuses formes de passage dans toutes 
les directions de variabilité (forme, dimensions et aspect général 
de l 'ombilic , ornementation) permet de séparer tout au plus 
des variétés correspondant en gros aux principales espèces dis­
tinguée;; par BuCKMAN. 

C'est ainsi. qu'à côté de Liocera8 opalinum typique nous pou­
vons distinguer : 

A) parmi les formes à ombilic étroit : 

L. opalinutn var. grave, correspondant à L. grave BucKMAN 

(Suppl. VIII , 4-6) .  C'est une forme à ombilic étroit, craté­
riforme, aux angles arrondis . L'ornementation ne comporte 
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que des stries fines et non fasciculées sur le test ; le moule 
est. lisse. 

Un assez grand nombre de nos échantillons se rattache à 
cette variét0. 

L. opalinum var. lineatum ( = Liac. lineatum BucKl\I .  ) . - ( 'ette 
variété porte des stries sur tou.s les tours ; mais l 'cmprtinte 
de ces stries sc remarque nettement sur h mo:1lc. L'ombilic 
e,;;,t étroit et profond : le pourtour en ost. plus anguleux que 
clans le cft s précédent. 

L. opalinum 'mr. bi fidat�tm ( =  Lioc. bifidatum BucKM. ) . - L'orne­
mentation consiste ici en des côtes fasciculées, bifid0s sur les 
tours jeunes. Sur les tonrs adultes les côtt s bi fides se trans­
forment d'a.bord en côks fasciculées, puis en côks simplas , 
très fines. 

N. B. - Ces variété:; sont figurées sur les l'lanches Ill et 1 Y ( Pi.  Ill, fig. 
ï ; Pl. IV, fig. l ,  3 ) .  

B )  parmi les formes à ombi lic largo : 

L. opalinum var. comptum ( = Lioceras comptum BccKl\1 . ) .  -
Cette variété comprend des formes à ombilic plus ouvert. 
Les tours internes sont ornés de stries nettemEnt fasciculées ; 

les tours externes sont lisses ou ornés de côtes plus ou moins 
fortes.  - Cette variété se distingue de Lioc. op:.tlinmn typique 
par son ombilic plus large et par ses côtes plus nettement 
fasciculées. 

L. opalinum var. patescen8 nob. - Cette variété comprend les 
formes dont l 'ombilic s'élargit, très rapidement, dont les tours 
externes ou adùltes sont lisses ct dont les tours internes ou 
jeunes sont couverts de stries plus ou moins fortement mar­
quées sur le moub. 

N. B. Ces deux variétés sont figurées sur la Pl. IV, fig. 4, 5. 2. 

Lioceras costosum QuENSTED'r �JJ. 

Pour synonymie, voir G. HoFFMANN, Strat. u. Amm. Sehncle b. HA�­

NOv.Im, 1 9 1 3, p.  Gï. 
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Lioceras costosum se distingue de Lioc. opalinum en ce que 
l 'ombilic est plus ouvert, les tours sont généralement plus épais, 
les côtes sont fortement marquf>es, même sur le test, et sont parfois 
bifurquées , la bifurcation se faisant sur le milieu du flanc. Les 
côtes sont flexueuses comme sur Lioc. opalinum. La section des 
tours ne diffère que très peu de celle de Lioc. opalinum. 

7 échantillons, minces et petits, provenant de la zone à Lioc. 

opalinum. 

Antres localités : A Sehnde-Gretenberg (HANOVRE),  Lioc. co.�tosum forme, 

d'après G. HoFF::IiANN, une sons-zone spéciale, au dessus de la zone à Lioc. opalinum , 

L 'espè•ce se retrouve partout dans la zone à Lioc. opalinum. 

Liocm•as une in at·ttm BucK�IAN 

PI . IV, fig. 6. 

1889 Bc:cKliiAN , Liocem8 uncinatum (Mon. 1nf. Ool. Amm.,  Suppl. ,  Pl. 5, fig. 

7-l l ) .  

? 1909 HoRN, Liocera8 uncinatum, BucKM. , (Harpoceraten des DonaU:-Rhein 

Zuges, p. 28, Pl. l l ,  fig. 7) .  

Liocems uncinatum BucKM. est une forme de taille moyenne,  
à section ogivale, à ombilic moyennement étroit (3 1  �{; au diam. 
çle 7 7  m;11 . ) .  Les flancs sont aplatis et couv _,rts de côtes très sail­
lantes, très flexueuRes , arrondies, fasciculées, présentant de gros 
bourrelets dans la région de l 'ombilic , étirées et s'amincissant 
graduellement sur la région exte-rnE:>. L'espèce se distingue de 
Lioceras Sinon B AYLE par ses côtes plus sai llant2s, plus flexueusns 
et moins brusquement terminées à la région externe. 

L'unique échantillon que nous possédons de cette espèce 
et qui ost figuré Pl. !V, fig. 6, provient d'un niveau indéterminé. 

B c c KMAN cite cette e3pèce de Scissi hemera, Burton Bradstock. 

La fm·mfl de HoRN provient ' de la zone à Ludwigia Murchisonœ. Cette 

forme difff�re de celle de BucKMAN par des côtes plus raides et moins saillantes ; 

aussi, G. HOFFMANN la rapporte à Ludwigia ( = Lioceras) Sinon BAYLE. 

Liooeras uncum BucK�lAN 
Pl. IV, fig. 7. 

1 889 B c-ciDIAN, Lioceras uncum (Mon. Inf. Ool. Amm. ,  Suppl. , Pl. 6, fig. 8-10). 

1 909 HoRN , Lioceras uncum ( Harpoceraten des Donau-Rhein-Zuges, p.  28, 

Pl. 1 1 , fig. 8). 
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Cette espèce diffère de la précédent.e par ses côtes plus faibles 
et plus nombreuses et par son ombilic plus étroit. Elle a ·  été re­
cueillie En ANGLETERRE au même niveau que Lioceras uncinatum 
BucKM. (8cissi hemera1 Burton Bradstock). HoRN la  réunit à 
l 'espèce précédente, dont elle ne serait qu'une variété. 

1 Pxemplaire d'un niveau indéterminé. 

Lioceras Sinon BAYLE var. enQ(le HoRN 

HJ09 HORN, Lioceras Sinon (BAYLE) var. enode (Harpoceraten des Donau.Rhein­

Zuges, p. 27, Pl. 9, fig. I l ,  12) .  

Les caractères distinctifs de Lioc. Sinon BAYLE sont : omhilic 
étroit et profond ; arête du pourtour ombilical aiguë ; tours hauts, 
r. section ogivale ; flancs un peu renflés, ornés de côtes fasciculées 
et de gros bourrelets dans la région ombilicale. Les bourrelets 
donnent naissance à, deux on trois côtes plus ou moins f'aillantes , 
qui disparaissent avant d 'arriver à, la carène. 

Lioceras Sinon var. enode HoÈ.N tire son nom de l 'absence de 
bourrelets sur leg flanc8 . 

. \ cette variété se rapporte un échantillon de Gundershoffen, 
recueilli par le Prof. Holzapfel, dans la zone à Lioc. opalinum.  

Autres localités : Lioc. Sinon forme à Sehnde (HANOVRE) une zone r:;péciale 

immédiatement au.dessus de la zone à Liac. costosum ; la forme se trouve aussi 

à Hildesheim. 

Dans l'ALLEMAGNE du Sud elle a été trouvée à Wasseralfingen (BAYLE 

1 878), Aalen ( QUENSTEDT), dans le Donau-Rhein-Zug (HORN 1 908). 

En ANGLETERRE : elle paraî� exhter à Haresfield · Hill, Burton Brad­
stock : (BucKMAN 1 899, Pl. 5). 

Genre Lunwif'..-IA Bayle 

Ce genre se distingue du genre L1:oceras, dont les caractères 
généraux ont été r�ppelés ci-dessus, surtout par la section des 
tours qui présente une surface extérieure distincte des flancs. 
Ceux-ci, au lieu de converger par une courbe imperceptible vers 
le bord extérieur comme dans le genre Lioceras restent plus ou 
moins parallèles jusqu'il la région externe, puis forment une arête 
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plus ou moins obtuse et présentent une surface extérieure presque 
plate portant la quille au milieu. (cf. G. HoFFMANN op . cit . ) .  

Les côtes qui sont généralement bifurquées s 'arrêtent brusque­
ment sur le bord de la surface externe sans atteindre la quilh� : 
dans le genre Lioceras elles vont jusqu'à la quille. 

Les lobes sont généralement plus profonds, les parois des 
lobes et des selles sont plus verticales dans l 'ensemble. 

La forme typique du genre est Ludwigia Murchisonae Sow. 

Ludwiyia .J.liurchisonae SowERBY sp. 

Pour Bibliogr. voir G. HOFFMANN : Strat. u. Ammon. Sehnde 1 9 1 3, p. 1 45. 

Caractères principaux : Coquille épaisse ; involution 1 / 2  
env. ; ombilic très large dans le  vieil âge, - très variable ; pour­
tour ombilical concave ; section très caractéristique : regwn 
ventrale bien distincte des flancs ; quille saillante sans sillons. 

La largeur de la surface externe (ventrale) comparée à la 
hauteur du tour distingue cette espèce des autres espèces du même 
genre. 

L'ornementation est très variable. Les côtes sont généralement 
bifurquées ; au milieu du flanc elles ont l'air brisées. 

2 exemplaires (Coll. du Serv. ) N° 1 68, , 1 60. 

Autres localités : 

ALLEMAGNE : Sud : Hohenstaufen, Aalen, Wasseralfingen (QUENST. 1 886), 
Baldern, Kuchen ; Donau-Rhein-Zug (HORN 1 909),-
Wutachgebiet (HAuG ) , Bol!, Ramsberg b. Süssen (ÜPPEL). 

, Nord : Sehnde (ROYER 1902), Hildesheim (ROMER 1836), Ocker, Qued­

linburg, Wrisbergholzen (ROMER 1 836), Wenzen� Dohnsen (STEUER 1 91 2) -
ANGLETERRE : Portree (Isle of Skye) : (SowERBY) ; Bradford Abbas (Dorset) ; 

Beaminster (Dor::;eL), Halfway House, Sherborne (Dorset) : (BucKMAN ) , 
Gloucestershire, Yorkshire coast, Bridport (ÜPPEL 1 856). (cf. G. HoFF­

MANN loc. cit. ) .  

L 'espèce se trouve en LoRRAINE de même qu'en NoRMANDIE et d'autres 

régions de la FRANCE (cf. BENEClŒ, p. 4 16  sq. ) .  
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3. Belemnoidés 

Genre MESOTEUTHIS Lissajous 19 15  

Mesoteuthis rhenanus ÛPPEL SI•· 

1 856-58 ÜPPEL, Bel. rhenanus (Juraf. , par. 53, n° 6) .  

1 846-49 QuENSTEDT, Bel. compressus gigas (Cephalopoden, Pl .  27, fig. 1 ) . 

1 878 DESLONGCHAMPS, Bel. rhenanus (Le Jura normand. Et. paléont.,  Mono-

graphie VI, p. 46, Pl. 4, fig. 2-6 ; Pl. 6, fig. 1 ) .  

1905 BENECKE, Bel. rhenanu8 (Verstein . ,  p .  288, Pl. 26, fig. 7,  8) .  

1 9 1 2  WERNER, Bel. rhenanus (Bel .  Schwab. Lias, Bd. 59, p.  1 36 ; Pl. 1 3, fig. 1--4) .  

1 925 LISSAJous, Me8oteuthis rhenanus (Rép. Bél. Jur. , p .  22 ,  fig. 1 1 ). 

M esoteuthis rhenan us e:;;t une Bélemnite de grande taille, de 
forme conique ou conoïde, à section circulaire ou ovale ct il. sommet 
droit, émoussé et muni de deux sillons dorso-latéraux, sans sillon 
ventral. Outre les deux sillons, la pointe présente, sur les individus 
bien conservés, un nombre plus ou moins grand de plis courts ct 
minces. 

C'est une forme de l '  Aalénien inférieur (Zones à Dumortieria 
et à Lioceras opalinum) ,  abondamment représentée à Gundershoffen. 
J'en ai une trentaine d'exemplaires sous les yeux. On pourrait 
y distinguer - comme l 'a fait VoLTZ - une grande variété, de 
forme conoïde, et une variété plus petite, de forme parfaitement 
conique. Mais, _  parmi les spécimens courts , il y a des formes plus 
ou moins conoïdes, et parmi les grands exemplaires il y en a de 
parfaitement coniques. 

Notre plus grand échantillon de Gundershoffen a 132 mm . 
de hauteur, 23 et 22 mm. de diamètre à mi-hauteur, 27 et 23 mm. 
à l'ouverture . 1l a la section presque circulaire à partir du sommet 
jusqu'à mi-hauteur, et de plus en plus ovale à l 'approche de l'ou­
verture. 

JJLesoteuthis conoideus ÛPPEL sp. 

1 846-49 QuENSTEDT, Bel. compre88118 conicus (Petrefaktenkunde, Cephalop. ,  

Pl .  27, fig. 4 ) .  
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1 856-;"58 ÜPPEL, Bel. conoideus (luraform. ,  p. 363).  

1 89S BENECKE, Bel. conoideus (Beitrage z .  Kenntn. des J"ura i. D. Lothr. , p. 44, 

Pl. 3,  fig. 7 ; Pl. 4, fig. 1-2) .  

1 !)02 ,JA:s-ENSCH, Bel. conoideus (Jurensisschichten Elsass, p.  1 20, Pl .  1 1 ,  fig. 9 ) .  

1 925 LISs .. ùoüs, Mesoteuthis conoideus (Rép. Bél. Jur., p. 74). 

J.v! esoteuthis conoideus est une forme de taille moyenne, un peu 
trapue, conique, à section transversale circulaire ou ovale. Elle 
présente au sommet deux sillo:gs dorso-latéraux courts et un sillon 
ventral plus long. Elle se distingue de M esoteuthis rhenan us par 
sa taille plus petite, et par la présence,  au sommet, d'un sillon 
ventral bien marqué ; de .J1 esoteuthis Quenstedti , elle diffère surtout 
par sa forme plus trapue et conique et moins aplatie latéralement ; 
A crocoelites triscissus ,J ANENSCH est plus svelte et présente un 
sommet beaucoup plus allongé et u n  peu recourbé. 

J1 esoteuthis conoùleus- ÜPPEL est aussi commun à Gunders­
hoffen que .1.l1esoteuthis rhenanus. J'ai pu en examiner une tren­
taine d'exemplaires de cette localité. Les plus grands échantillons 
ont une hauteur de 92 mm. ,  avec un diamètre de 16,5  mm. à mi­
hauteur. La forme varie beaucoup : certains individus sont pres­
que parfaitement coniques et se terminent en pointe aiguë ; 
d 'autres sont conoïdes, ou se rapprochent de la forme en doigt. 

De même que Mes. rhenanus, l 'espèce ici décrite caractérise 
l '  Aalénien inférieur. 

Genre P ACHYTEUTHIS Bayle 

Pachyteuthis b-reviformis VoLTz sp. 

1 830 VoLT7, Rel. brevijnrmi8 

1 830·33 ZTF.TEN, 

1 836 Ro�Œn, 

1 846·49 Q.UE:-l"STEDT, " 

1 858 QUE)ISTEDT, 

1 88 1  GOSSELÈT J., )) 

( Observati<:>.PS sur ies Bf.l. ,  p .  42, Pl. 2, fig. 2 - 4). 

(Verst.  Württ . ,  p.  27, Pl . � 1 ,  fig. 7) .  
var. F.  (Verstein . Oolithen.GeL., p. 1 65, Pl . 16, 

fig . 8 ; ibid. : var. E, fig. 9 ) .  

(Petrefaktenkunde Deutschlands, Cephalopoden, 

p. 427, Pl . 27, fig. 2 1 - 22) .  

(Der Jura, p. 3 10, Pl . 42 ,  fig. 14 ) .  

(Esquisse géologique du Nord de la France et 

etes contrées voisines , Pl . 9, fig. 5).  
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1 898 B ENECIŒ , Bel. breVI:jormis (Beitrage zur Kenntnis d. Jura i.  D .  Lothr . ,  p. 47, 
Pl . 1 ,  fig. 5 - 6 ; Pl . 4, fig. 5 - 9) .  

1 902 J ANENSCH, 

1 905 BENECKE, 

1 906 LtSSAJOUS, 

(Jurensisschichten Elsass, p. 1 26, Pl . 1 1 , fig. 10 ) .  

( Veratein. D .  Loth . Lux. ,  p.  286, Pl . 27,  fig . 5 - ü). 

(Toarcien des environs de Mâcon, p. 51 ,  PI . 6, 

fig. 1 ) .  

1912  LrssAJOUS, Bel. ( Pachytr-uthis) breviformis, ( .Juras�ique Mâconnais : .Fossiles 

caractéristictues ; p. 10, Pl . 1, fig . 22 -· 25) .  

Pachyteuthis breviformis est une forme à, gaine courte, cylindro­
conique, à section circulaire ou ovalaire, à pointe submucronée 
et recourbée vers le dos, à sommet dépourvu de tout sillon. La 
ligne apicale est presque centrale à partir de la cavité alvéolaire ; 
près du sommet, par contre, sa distance dorsale égale presque 
trois fois sa distance ventrale. 

Cette espèce est très commune dans la partie inférieure de la 
ravine de Gundershoffen. Nos collections en renferment plus de 
200 exemplaires. Ces nombreux spécimens montrent que c 'est 
une forme très variable : certains exemplaires ont une pointe 
obtuse, centrale ; d'autres ont une pointe mucronée, plus ou 
moins excentrique. Quelques-uns ont une forme cylindroïde, 
d'autres sont fortement conoïdes. Il y a des variétés minces et 
des variétés trapues. 

' 
La forme apparaît dès le Charmouthien et se poursuit jusque 

dans le Bajocien inférieur. 

Pachyteuthis conulus MuNs·r. in RoMER sp. 

1 836 Ri:iMER, Bel. conulus, ( Verstein. Oolithengeb . ,  p.  1 65, Pl . 16, fig. 10 ) .  

1 856 ÜPPEL, Bel. gingensis, (Juraform. ,  p. 362 ) .  

1 925 L tSSAJOUS, Pachyte·uthi.� cun·uZ.us, (Rép. Bél . Jur.,  p .  7/J) .  

Cette forme, qui appartient à l' Aalénien supérieur et au 
Bajocien, se trouve représentée dans notre matériel de Gunders­
hoffen par 3 exemplaires, qui proviennent probablement de la 
zone à Ludwigia Murchisonœ.  

C'est une Bélemnite à la fois courte et épaisse, subconique, 
légèrement renflée au voisinage du sommet. Elle se rétrécit assez 
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brusquement dans sa partie postérieure et se termine par une 
pointe plus ou moins submucronée et un peu excentrique. Comme 
Pachyt. breviformis, elle est dépourvue de tout sillon. 

Le plus grand de nos 3 échantillons n'a qu'une hauteur de 
3 7  mm. , et un diamètre de 10  mm. à mi-hauteur. Il est parfai­
tement semblable à plusieurs échantillons du Dogger y d'Ehningen 
(Wurtemberg) .  Plusieurs de nos Pachyteuthi8 breviformi8 se rap­
prochent beaucoup de Pachyteuthis conulu.<J : il est possible que 
cette dernière forme soit un descendant direct de la première . 

Genre HASTITES Mayer. 

Bastites subclavatus VoLTz sp. 

1 830 VoLTZ, Bel. subclavatns, ( Observations sur les Bélemnites, p. 38, Pl . l ,  

fig. 1 1 ) .  

1 833  Zn�TEN, 

1 846-49 QUENSTEDT, 

1 858 QUENSTEDT, 

1 856-58 ÛPPEI,, 

(Verst .  Württ . ,  p. 29, Pl . 22, fig . 5 ) .  

(Cephalopoden, p .  399, Pl . 2 3 ,  fig. 1 9) .  

( Jura, p .  308, Pl . 42, fig . 1 5 - 19 ) .  

(Juraforrn . ,  p .  362 ) .  

1 905 BENECKE, (Verstein., p. 298, Pl . 25, fig . 6 - ï) .  

1 925 LISSAJOUS, Hast'ites subclawtus (Rép. Bél . Jur. ,  p .  140).  

Cette Bélemnite est caractérisée par sa forme petite, mmce 
dans l'ensemble, mais renflée vers le sommet, évasée à la base 
et étranglée entre ces deux régions. Le sommet très pointu ne 
montre ni plis ni sillons. La ligne apicale, qui est très rapprochée 
du ventre près de la pointe de la cavité alvéolaire , devient presque 
centrale à l'approche du sommet . 

La forme hastée n'est pas toujours bien sensible, surtout 
chez les jeunes. Du reste , l 'espèce présente une assez grande varia­
bilité dans la forme et dans l'épaisseur proportionnelle. Elle se 
distingue de Bel. clavatu.<J BLAINv. (du Lü.<J moyen) par. sa taille 
qui est constamment plus petite, par son sommèt plus pointu 
et par la position inclinée de l'alvéole. 

L'espèce est assez commune à Gundershoffen, où je l 'ai trouvée 
seulement dans les marnes foncées schisteuses des couches infé­
rieures, c 'est-à-dire de la zone à Dumortieria - mais non dans les. 
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« Opalinusknollen n .  Les trois spécimens figurés par l 'auteur de 
l'espèce proviennent de Gundershoffen. ZIETEN cite l 'espèce des 
schistes du Lias supérieur, QuENSTEDT du Jura brun a; BENECKE 
de la couche grise de la formation ferrugineuse c 'est-à-diœ de la 
wne h Lioreras opalinuin . 

Genre DACTYLOTEUTHIS Bayle. 

Dactyloteuthis irregulttris ScHLOTHI!:IM sp. 
1 8 1 3  LEONH.-\.RD, 

1 830-33 h !ETEN, 

1 842 n' ORBIGNY, 

1 874 D lDTORTIEH, 

1 898 BE�ECJŒ, 

1 90 7  Lrss.uous, 

Bel. irregulari-9, (T aschenbuch für die gesammte Mine­
ralog ie, p.  70, PI . 3, fig. 2 ac). 

(Verst .  Wiirtt . ,  p .  30, PI . 23, fig . ü ) .  

(P aléont. fr . ,  Céph alopo des, p .  74, 
Pi . 4, fig. 2 - 8).  

(Dépôts jur a"s . ,  IV, p .  40, Pl . 4, fig. 4-li ) .  

(Beitr .  7. . Kenntn . d .  Jur a  i. D .  Lothr . , 
D· 34, PI . 2 ,  fig . 1 - 4 ) .  

( .Jur ass iqu e :Mâconn ais . Foss . car., p .  1:�, 
Pl . 2, fig . 2 - 3 ) .  

1 925 LrssMOT:S, Dactyluteuthü irre gulrtris, (Rép. Bél . .Jur. ,  p .  lOO ) .  

Dactyloteuthis irregularis ScHLOTH. ,  qui est identique à Bel.  
digitalis de plusieurs auteurs (BLAINVILLE, VoLTZ, ZIETEN, QUEN­

STEDT), est caractérisé par sa forme comprimée, son sommet 
arrondi , et son sillon - petit et court - au sommet du côté ventral . 
Ce sillon peut disparaître entièrement. 

4 échantillons de Gundershoffen se rapportent à cette espèce. 
Ils proviennent de la zone à Liac. opalinum. Le sillon ventral 
n 'existe sur aucun de ces spécimens . 

Dactyloteuthis irregularis est une espèce du Toarc :'en sur-é­
rù.ur et de l'A alénù:n inféri'.ur (Z. à Hild. bifrons - Z. à Dumor­
tieria pse?.tdoradiosa) .  

Dactyloteuthis trifidu.s VoLTz sp. 
1 830 VOLTZ, Bel. trifidus, (Ob3ervations sur les Bélemn ites, p. 62, Pl . 7, fig. 3 )  

1 925 LrssAJOUS, Dactyloteuthis tri(idus, (Rép. Bél . .Jur., p .  1 46). 

_ Cette espèce est caractérisée surtout par son sommet arrondi 
et trifide. Les deux sillons dorso-latéraux et le sillon ventral sont 
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profonds et à peu près de même longueur ; ils s'étendent jusqu'au 
milieu de la région apicale . La gaine est droite, cylindroïde , 
passant à la forme conoïde, et légèrement comprimée. Elle semble 
se fendre facilement en trois portions dans le sens des sillons 
apicaux. La ligne apicale est droite, subcentrale vers le sommet - ' 
rapprochée du ventre dans la région alvéolaire. 

VoLTZ n'a connu que deux exemplaires de cette espèce, l 'un 
de Gundershoffen (Pl. 7, fig. 3 A, B, C . ) ,  l 'autre d'Uhrwi ller (ib . ,  
fig.  3, A' ,  F ' .  ) . La collection de l 'Institut. de Géologie renferme 
un spécimen de Gundershoffen qui est très probablement celui-là 
même que VüLTZ a figuré, quoique les étiquettes n'aient aucune 
indication à ce sujet. 

L'espèce est rare. Je n 'en ai t.rouvé aucun autre spécimen 
d'Alsace parmi nos collections . 

Genre PASRALOTEUTHIS Lissajous 1 9 15. 

Passalotlteuthis subaduncatus VoLTz sp. 
1 830 VüLT7, Bel. subaduncatus, (Observ. sur les Bélemn ., p .  48, Pl . 3, fig . 2 )  

1 830-33 ZIETEN, (Verstein. Württ. ,  p. 27, Pl . 2 1 ,  fig. 4) .  

1 902 JANENSC H, ( .Jurensiss�hichten Elsass, p. 2 1 4; Pl. 12, 
fig_ 5 - 6) .  

925 LrssAJOUS, Passaloteuthis s1tbadunmt1t8, (Rép. Bél. .Tur . ,  P - 1 39 ) .  

Le nom de Bel. su/;Jaduncatus a été appliqué par VüLTZ à 
2 types assez différents , l 'un de Gundershoffen, l 'autre de They 
(dép. de la Meurthe) .  Le premier est décrit comme suit : cc gaine 
droite, faiblement déprimée vers le sommet, tant soit peu rétrécie 
au haut de la région alvéolaire, tétragone et un peu comprimée 
à la base . Sommet terminé par une faible pointe, qui est légè­
rement recourbée vers le dos, muni de deux sillons latéro-dorsaux 
peu prononcés et assez courts, et d'un pli médio-dorsal (non pas 
sillon ventral, comme dit JANENSCH: op. cit. p .  1 25) · plus court 
encore )). Ce spécimen est figuré à la planche 3, fig. 2. L'autre, 
qui n 'est pas figuré, diffère du précédent cc en ce que les plis api­
caux y sont effacés, que le sommet est un peu plus recourbé et 
la gaine plus cylindrique et plus allongée ))_ 



Le type original de Gundershoffen, figuré par VüLTZ, ne se 
trouve pas dans nos collections ; mais j 'ai sous les yeux un échan­
tillon, provenant de cette localité, et répondant aussi parfaitement 
que possible à la description donnée. C'est un individu plus jeune 

l 
_que celui de VoLTZ ; il est légèrement comprimé sur toute la 
longueur ; le sommet est acuminé et assez fortement incliné vers 
le côté dorRal ; les deux sillons dorsa-latéraux sont bien marqués 
et le petit pli dorsal est bien visible quoique très faible. - Deux 
autres échantillonR, un peu plus grands que le précédent, ré­
pondent parfaitement à la description donnée par VüLTZ de sa 
seconde variété. - Ce sont les trois

" 
seuls réprésentants de Gunders­

hoffen se rapportant à cette espèce. 
J ANENSCH cite l 'espèce des J urensis r;chichten d'Alsace : ZIETE� 

des schistes du Lias . 

...4crocœlites rostri[or1nis THEODORI in QuENSTEDT sp. 

1 849 QuE�STE DT, Belemn_ rostrilonnis, (Cepha.lopoden, p .  425, Pl. 27, fig, 1 9, 20) 

Acrocœlites rostriformis THEOD . se distingue par son rostre 
court, comprimé, conique, terminé par une pointe allongée, lé­
gèrement recourbée vers le dos , et munie de deux sillons dorsa­
latéraux et d'un sillon ventral . Ce dernier est généralement faible 
mais nettement visible . 

Cette forme se rapproche de Acrocœlites pyramidalis MUNST. 
avec lequel il est peut-être identique. Je ne crois pas que l'on 
puisse� avec Lissajous, la considérer comme la forme jeune de 
Mesoteuthis rhenanus. Celui-ci n'a que deux sillons et n'ost que 
légèrement comprimé . Notre forme, par contre, a trois sillons 
et est fortement comprimée. L'espèce est assez commune dans 
la zone à Trig. navis de Gundershoffen : j 'ai une vingtaine d'échan­
tillons sous les yeux. 

QuENSTEDT la cite de la zone à Amm. jurensis de Banz et 
dit qu'en SoUABE elle semble se trouver même plus bas. 
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Il .  -. LAMELLIBRANCHES 

Aviculidae LA�IARCK 

Genre PsEUDOMONOTIS Beyrich 

Pseudomonotis elegans M UNST. in GoLoFuss sp. 

1 836 J\{ÜNSTER, A 1•icula elegans, �n GoLDFUss, (Petref. Germ.,  Pl . 1 1 7, fig. 8 ; 

p. l :lO ) .  
J 858 QuENSTEDT, Monotis elegans, ( .Tura., p.  357, Pl . 48, fig. 1 1  à 1 3 ) .  

1 90 5  BENECIŒ, Psrudomonotis elegans, (Verstein . ,  p .  95, Pl . 3 ,  fig . 6 - 7 ).  

1 926 ScHMIDTlLL, Pseudomonolis elfgnn.ç, (Nëirdl icher Frankenjura, p.  3, PI . 1 ,  

fil:. 9, 1 0 . )  

Cette espèce est petite, de forme ovale-arrondie. Les deux 
valves portent des stries rayonnantes et concentriques fines ; la 
valve droite est presque lisse. L'oreillette antérieure de la valve 
droite est pointue et porte une échancrure byssale ; l 'aile pos_ 
térieure se termine à angle droit. 

Les spécimens de nos collections - une demi -douzaine -
proviennent des couches à Trig. navis. Nous avons trouvé des 
essaims de ces petites coquilles dans les marnes bleu foncé de la 
zone à Dumortieria à l 'entrée de la ravine. 

En Lorraine, la forme a été trouvée à tous les niveaux de l' Aalénien (cf. 

BlŒEC'KE, p. 95\ ; dans le Wurtemberg, surtout dans les couches à Ludwigia 

Murchisonae (QUENSTEDT : Jura, p. 3 1 7 ; ÛPPEL, p. 415) ; de môme en HANOvRE 
et en A �WLl�TERRE (WooDwARD : .Turassic rocks of Britain, IV, p. 556), 

Genre PosiDONOMYA Bronn 

Po.t�idonomya alpi-na A. GxAs 1852. 
1 854 A .  GRAS, Posïd. Alpina. (Catalogue Corps organisés foss . de l 'Isère, p. 1 1 ,  

4 8  ; PL 1 ,  fig . 1 ) . 
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1 856-58 ÛPPEL, Posid. 8uPs8i, (Jura/orm . ,  p. 415 ) .  
1 858 QuENSTEDT, Posid. ornati, (Jura, p .  50 1 ; Pl. 67 ,  fig . 27 ) .  

QUENSTEDT, Posid. opal ina, (ibid ., p. 32!) ; Pl . 4 5 ,  fig . 1 1 ) . 

1 876 DE TRIBOLE"1 , Posid. alpina (Journal de Conchyliologie, p. 249 ) .  

1 889 KTLIAJS", Posid. alpina, (MontaE:.ne de  Lure, p. 83). 
1 92 7  GUILLAUME, PosirJ. alpina, (Révision des Poi'idonomyes jurassiq ues, en c o u rs 

d 'impression ) .  

P. alpina a été décrite sous divers noms, d'après des em­
preintes plus ou moins déformées. Les spécimens les mieux con­
servés ont une forme modérément renflée, un contour ovale, ob­
liquement allongé en arrière. Ils présentent une dépression 
postérieure à hauteur de laquelle les côtes concentriques sont 
subanguleuses (L. GUILLAUME) .  

Cette espèce se  rencontre assez fréquemment dans les grès 
à Ludwigia M urchisonœ de Gundershoffen. Elle présente une 
assez grande variabilité dans l 'ornementation, qui est, selon les 
individus, plus ou moins régulière et plus ou moins serrée. Un des 
exemplaires examinés montre très nettement les côtes concen­
triques subanguleuses à hauteur de la dépression postérieure. 

1 ' .  alpina est connue depuis -l'époque de l ' A  mm. opalinus r P. -:>pal ina Qu. ) 

jusqu'au Callovien. C'est, d 'autre part, comme on le sait maintenant, une 

espèce trè3 co<>mopolite. 

Pernidae ZIT rEL 

Genre GERVILLgiA Defrance 

Ger,villeia Hart1nanni GowFuss 
1 833 J.mTEN, GPrv. aviculoides, (Verstcin. Württ . ,  Pl . 5 � ,  fig. 6 ;  P! . 55, fig . 1 )  

non Sow. 

1 831) ,GoLDFUss Gerv. Flartmanwi, 'Petr�f. Germ., Pl . l l 5, fi� . 7) .  
1 856 - 58 ÛPPEL, Gerv. Hartmanni, (Juraform ., p. 4 1 7) .  

1 858 QUENSTEDT, Gerv. perno·ides, r. Jura, p .  323, Pl . 45, fig . 2 ·- 3 ) .  

1 005 BENECKE, Ge1·v. Hartmanni, (VerstP.in . ,  p .  126,  Pl . 5 ,  fig . 4 ,  5 ,  P L  Ci, fig . 1 ;  

Pl . 7 ,  fi�.  2, 3, 4 ) .  

Cette espèce se  distingue par sa forme ovale-trigone et  sa 
coquille presque équivalve - la valve gauche étant à peine plus 
bombée que la droite. Le bord cardinal est ùroit. Il se termine 
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en pointe aiguë devant les crochets : en arrière il fait un angle 
obtus (se rapprochant d'un angle droit) avec le côté postéro­
supérieur de la coquille. Les crochets sont minces, pointus, et 
légèrement prosogyres. La surface est ornée de stries d'accroisse­
ment très fines sur la partie bombé�, plus fortes sur les ailes et près 
du bord inférieur. La di position des dents et des chevrons liga­
mentaires a été représentée par FRECH 6t par BENECKE, précisé­
ment d'après des échantlllons recueillis à Gundershoffen. 

Nos co] ]ectioris renferment une dizaine d'exemplaires de cette 
espèce, provenant tous des couches à Trig. navis ; j 'en ai recueilli 
un dans la partie supérieure de la zone à Liac. opalinum. Le plus 
petit de nos échantillons a une longueur de 40 mm. La plupart 
sont grands, mesurant de 8 à 10 �m. d'avant en arrière. 

BENECKE cite l'espèce dans les couches à Dum. LevesQuei, les couches à 
Lioc. opalinum et à Ludw. Murchi.sonae de LORRAINE. Elle a été trouvée dans les 

mêmes zones en WURTEMBERCl (GOLDFUSS, p. 123) ,  mais semble manquer dans le 

Nord.Ouest de l'ALLEMAGNE (BENECKE, p. 1 3 3 ) .  Elle se retrouverait en ANGLE· 

TERRE dans la zone à Amm. Humphriesi à Leckhampton·Hill près Cheltenham 

(LEPSIUS, p. 50, et BENECKE, p .  1 2 7 ) .  

D'aprè• S .  GILLET (Thè:e, p. 4 5 )  G .  Hartmanni se rencontre du Lia> 

inférie•u au Bajocien. 

Gervilleia subtortuosa ÛPPEL 

1 856-58 ÛPPEL, Gervilleia subtortu�sa, (Juraform . ,  p. 4 1 7 ) .  

1 858 QUENSTEDT, Gervilleia t�r�u:Jsa, (Jura, p .  355, Pl . 48, fig. 1 9 ) .  

1 905 BENECKE, Gervilleia subto1·tuosa, (Vemtein. ,  p .  1 32,  Pl . G ,  fig. 2 ,  3 ; Pl . , , 
fig. 1 ;  Pl . 1 2, fig. 1 ) .  

G. subtortuosa est caractérisé par sa forme très tordue . 
La valve gauche plus bombée que la droite tend à envelopper 
celle-ci. A part cette torsion très accentuée la · forme semble 
présenter les mêmes particularités que Gerv. Hartmanni : l 'aréa. 
cardinale et l'ornementation sont tout à fait semblables dans les 
deux espèces. 

Les spécimens de cette espèce que renferment nos collections 
sont tous de grande taille (environ lO cm. d'avant en arrière) .  
Ils proviennent tous des couches à Trig. navis. 

D'après BENECKE, cette forme remonte en ALSACE jusque. dans les couches 

à Sphaeroceras polyschides (op. Pit .  1 34 ) .  En SoùABE elle est rare dans les couche's 
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à Lioc. opalinum ; elle s 'y rencontre surtout depuis les couches à Ludwigia Mur­

chisonae jusque dans les calcaires bleus . En LoRRAINE elle apparaît dès les couches 

à Dum. Levesquei et remonte jusque dans les couches à A mm. Sowerbyi ; elle est 

surtout fréquente dans la conche grise (11. à Lioc. opalinum) à la Côte Pel!>e. 

Genre lNOCERAMUS Sowerby 

lnoceramus amygdaloide.fl GowFuss 

1 836 GoLDFUSS, lnocemmus amygdalJides, (Petref. Gerrp .,  p .  1 10, Pl . l l 5, fig . 4 

1 836 RôMER, 1 noceramus amygdaloide8, ( Oolithengeb.,  p. 83). 

1 9 1 4  RoLLIER, Inoceramus amygdaloides, (Foss. nouv. terr. sec., 4• par� . •  p. 4 1 9) . 

Cette espèce est caractérisée par sa forme ovale, ses sommets 
médians (situés à peu près sur l'axe principal de l 'ellipse) ,  son 
bord ventral régulièrement arrondi depuis les crochets jusqu'à 
l'extrémité postérieure, son bord dorsal d'abord oblique, puis 
parallèle à l'axe principal, enfin arrondi près de l 'extrémité posté­
rieure. La région ventrale de la coquille est convexe, la région 
dorsale est comprimée concave. La surface est lisse ou . marquée 
de plis concentriques , irréguliers, faibles.  Les crochets ne sont 
que très peu contournés et peu p:r:oéminents . D 'après RôMER, 
l ' espèce est plutôt petite ; mais, d'après GoLDFUSS, la longueur 
des plus grands individus dépasse 10 cm. 

Deux spécimens des couches à Lioc. opalinum mesurent : 
longueur : 5 9  mm .,  hauteur 37,5 mm., épaisseur 25 mm. 

77,5 mm . ,  50 mm., 30 mm. 
Le plus grand, un peu déformé , montre les petites fossettes 

ligamentaires sur la valve gauche. 
L'espèce est citée par ÜPPEL (Juraform . , p. 416)  dans les couches à Ludwigia 

Murchisonae (Boll et Aalen) ; par W AAGEN (Zone des A mm. Sowerbyi, p .  515)  

dans les même:> concJoe� (FRANCONm et SouABE) .  

In océramus dubius (Sow.) GoLnFuss 

1 836 GOLDFUSS, lnoceramus dubius, (Petref. Germ. ,  p .  108 ; Pl . 1 09, fig. 1 ) . 

1 923-24 ERNsT, lnoceramus dubius, (Strat. n .  Falma 1, p. 60, ex parte) . 

La forme que GoLDFUSS figure et décrit sous ce nom se dis­
tingue de celle de SowERBY par son contour plus circulaire, son 
bord cardinal plus allongé en arrière et son crochet plus pointu 
et saillant. La figure de SowERBY étant imparfaite et sa description 
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laquelle s'accordent plusieurs de nos spécimens recueillis dans 
la zone à Lioc. opalinum. L'ornementation consiste en des plis 
concentriques réguliers, minces et serrés. Ils disparaissent en 
avant, en dessous du crochet, où la coquille est aplatie. En �et 
endroit même on remarque un enfoncement ovale et lisse qui 
rappelle l 'impression musculaire. Par la forme du crochet et par 
l 'ornementation cette espèce se rapproche de 1. concentricus du 
Crétacé. 

1 nocr�ramu.ç dubù�.ç figuré par GoLDFUSs provient du Lias de la région 

d'Osnabrück. JANENSCH s ignale un spédmen d'J .  dubiu.ç Sow. du Tunnel de 

Bueswillet· Le type figuré par SowERBY prodent de \Vhitby Coast sans indication 

précise du niveau. ÛPPEL signale l 'esp&ee dans l es schistes à Posidonomyes du 

\Vurtembr�rg (\Yacsera.lfingen, Bol!. etc . \ .  

Limidae D'ÛRBIGNY 

Genre LIMA Bruguière 

Sous-genre MANTELLUM Bolten 

Lima [Mantellum] duplicata So�ERBY 
1827 SowERBY, Plagiostoma duplicatum, (Min.  Conch . , Pi. 559, fig . 3 ) . 

1858 QtmN<>TEDT, Plagiost'Jma duplicatum, (Jura, p. 435, Pl . 59, fig . 15) .  

1 856-58 ÛPPRL, Lima duplicata, ( .Turaform . , p .  4 14 ) .  

1879 BRANco, Lima duplicata, (Unterer Dogger D .  Loth r . ,  Pl . 6, fig. 5 ,  p .  1 12 ). 

190!'> BENECKE, Lima (Mantellum) duplicata, (Verst . , I· · 124, Pl . 4, fi'� · 10 , IOa). 

Cette forme est caractérisée par son ornementation, qui, 
lorsque le test est conservé, consiste en des côtes rayonnantes ,  
fortes, à sommets anguleux, alternant avec des côtes fines et basses. 
Lorsque le test est disparu, les côtes intercalaires ne se voient 
plus et les côtes principales sont arrondies. Les côtes intercalaires 
n'apparaissent jamais qu'à quelque distance du crochet. Sur la 
région antérieure et près du bord postérieur, les côtes sont toutes 
fines et assez serrées. Les crochets sont pointus. 

De cette espèce .nous n'avons qu'une valve droite dont le 
test est conservé, mais les oreillettes et la charnière ont presque 
entièrement · disparu . Le spécimen provient des couches à Trig. 
na vus. 
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Playio8toma d·uplicatwn ( = Lima ( Mantellum) duplicata' fi.�;uré par SowERBY 

pro·l:ient rlu Bathonien. Les " dupl iPata » sont représentés déjà dans le Lias 

inférieur souR le nom de Lima pectinoides Sow. - BENECKE et BRANCO reproduisent 

des formes qu i otov iennent de la zone à L ioc. opalinum (couche �!,l-ise) et des COUC'hes 

<\ Ludwigia Murchisonae. ma is qui ne d iffèrent pas sensiblement de la vraie Lima 

rl?�plicata Sow . 

Lima (? Jtiantellum) Galathea n'ORBIGNY 

1 82 !\ PHILLIPPS, Plagio.çtoma pertinoidenm, (Geol .  Yorlr" h. ,  Pl . 12 ,  fig . 1 '1 ) .  

l H50 n'ÜRDWNY, Lima Galathea, ( Prodrome, 1 . ,  t "  25fi). 

J 8!5� QUENSTEDT, Plagiostoma aalensis, ( Jura, p. :l54, Pl . 4- �. fi!], . 1 0 ) .  

F l02 JANENSCH, Lima Galathea, (Jurens issch ichten Elsass, p .  22 ) .  

D'ORBIGNY, en détachant Pl. pectinoideum PHILI. . de Pl. 
pectinoides Sow. la décrit comme suit : espèce à côtes simples sans 
côte intermédiaire. QuENSTEDT dit de son Plagiostoma aalensis qu'il 
appartient sans aucun doute au groupe des duplicata, quoique 
les côtes intercalaires soient très indistinctes. Il remarque en 
outre que les côtes sont moins anguleuses et que les fines stries 
radiales manquent. 

Nos collections renferment une demi-douzaine de spécimens 
de la zone à Trig. navis que je crois devoir rapporter à cette espèce. 
Ils se distinguent par leur forme allongée vers l 'avant, leur côté 
antérieur droit et aplati ; leur crochet légèrement prosogyre, 
l 'angle apical de 90° environ, et l 'ornementation qui consiste en 
des côtes simples, régulières, arrondies au sommet, au nombre 
de 23 environ, sans côtes .intercalaires, sans stries soit radiales , 
soit concentriques. Les oreillettes manquent sur nos échantillons. 
Par le contour, nos formes ressemblent tout à fait à Lima pec­
tinoides A. RôMER (Oolithengeb . ,  Pl. 3, fig. 2 1 )  ; elles en diffèrent 
seulement par l'ornementation . 

Le , type figuré par PHILLIPS pro vien (· du Lias supériew· ; d e  mêm e celui 

r1ue figure ÛVlllORTmR (p.  1 90, Pl . 42)  . . JANENSCH dit que quantilé de frag­

ments de la R ilzklamm ( ALSACE ) c . ·à-d . du L ias supérieur, doivent être rapport és 
ù C'ette e;; pÈ';'e .  

Pectinidae LAliARCK 

Sous-genre ENTOLIUM Meek 

Pecten ( Entolittm) disciformis ScHUEBLER 

1 t-!30 Ë. IETEN, Pect�n disciform·is, (VerHtein.  Württ . ,  Pl . 53, fig. 2 ) .  



l 8:l5 P lnLLTPS, Pecten demissus,"(Ill .  geol . York':lh . I. ,  p. 1 12, Pl . ü, fig . 5) .  

1 834-40 Gor.DFUSs, Pecten demissus,. IPetref . Germ. ,  1 J .  74,  PL 99,  fig.  2 ) .  

J 858  QUENSTEDT, Pecten demissus, (Jura, p .  31i3 ,  Pl . 48, fig. fl, ï ) .  

6 1  

I R99-J 900 GnEPPIN, Pecten IEntolium) disciformis, IFoss . Baj . Bup. Bâle, p .  124,  

Pl . 15,  fig. 3) .  

1 904- RICHE .-\ . , Rntolium disciforme, (Et.  strat . .  pal . Z.  i1 L.  concavum, Mont 

d ' O r  Lyonnai<o, 9· 1 80, Pl . 7, fiu . 9 ) .  
Le contour de cette forme est presque circulaire ; la surface 

porte des stries d'accroissement fines et serrées ; l 'angle apical 
de la coquille est d'environ 1 20°. Les oreillettes - antérieure 
et postérieure - sont sensiblement égales ; elles sont relevées 
aux extrémités et forment entre elles un angle plus ou moins 
distinct qui est ouvert vers le haut. 

Nous avons recueilli d'assez nombreux échantillons de cette 
espèce dans les nodules à Liac. opalinum. Ailleurs, l ' espèce a 
été trouvée dans l '  Aalénien supérieur et le Bajocien inférieur 

.(d'après \VAAGEN, GREPPIN, R ICHE) ; pour certains (MEEK), elle 
aurait une durée beaucoup plus grande (Carbonifère - Crétacé ) .  

Sous-genre CHLAMYS ,Bolten 

Pecten ( Ohlamys) textot"ius Scur.oTHEIM 

l S20 SL'HLOT H !� I M, Pecten textorius, (Petrefakt enk . ,  p. 2 2 9 ) .  

1.8:�4-4-0 Gor.nFuss, Pecten textoTi-u�, (Pet r . Germ .,  PL 89,  fig. 9) .  

l 85H QlJE::\STEDT, Pecten textoTius, ( J nra, p .  3 1 1 , Pl . 42, fig .  10) .  

1!"105 BENECKF:, Pecten (Clll'amys) te:rtorius, (Verstein . ,  Pl . 3 ;  Pl . 5 ,  fig. l ,  2 ) .  

La coquille de cette espèce est de forme ovale-orbiculaire, 
aplatie. Elle est ornée de côtes rayonnantes nombreuses, minces, 
plus ou moins saillantes, irrégulièrement espacées, ainsi que de 
stries concentriques fines, assez saillantes et serrées.  La surface 
présente ainsi l 'aspect d'une toile dont les fils seraient peu serrés. 

Nos collections ne renferment qu'un exemplaire de cette 
espèce. Il provient des couches à Trig. navis. La région des crochets 
est très endommagée. Mais la surface montre très nettement 
le  caractère texturé de l 'ornementation. Les côtes rayonnantes 
sont plus fines que sur les figures données par BENECKE (Pl.  5 ,  
fig. 1 ,  2) .  
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Ostreidae LAMARCK 
Genre LIOSTREA . Douvillé 

Ce genre est parfois considéré comme sous-genre de ÛSTREA 
Linné. 

Liostrea ·calceola ZIETEN sp. 

1 833 ZIE'.rEN, Ostre.a calceola, (Verstein . \Vürtt . ,  p. 62 , PL 4ï, fig. 2 ) .  
I S58 QUENSTEDT, Ostrea calceola, (Jtot·a, p.  352, Pl . 48, fig. 4 ,  5) .  

1 905 R ENECKF., Ostrea calceola, (Veratein . ,  p .  lfi6, Pl . 12,  fig. 3 - lü ) .  

Liostrea calceola est de petite taille ; les dimensions maxima 
sont d'environ 25 mm. pour la longueur et 12 mm. pour la, 
largeur. La coquille est allongée, ovale ; la surface est couverte 
de plis concentriques bien marqués. La valve gauche est très 
bombée, semblable à celle d'une Gryphée; elle a une surface d'ad­
hérence plus ou moins étendue. La valve droite est plate, oper­
culiforme. Le crochet est petit, pointu et contourné du côté 
postérieur. 

Je rapporte à cette espèce plusieurs échantillons que j 'ai 
dégagés des nodule1s à Lioc. opalinum . BENECKE a trouvé de 
nombreux spéci:r;nens de cette espèce à divers niveaux de l' Aalénien 
de LORRAINE. 

Genre ALECTRYONIA Fischer v. W. 

Alectryonia sp. 

Je rapporte au genre Alectryonia un fragment qui montre 
clairement les bords plissés et vaguement la forme du crochet 
et le contour d'une valve. Celle-ci est très allongée ; le crochet 
est très effacé. 

Le genre AlectryfJnia, qui apparaît d(·s le Trias, devient abondant surtou t. 

da•:s le Crétacé. 

Genre LIOGRYPHAEA H. Douvillé 

Liogrypltaea ferruginea TERQUEn SJ). 

1 833 GüLDFUSS, Gryphaea polymorpha, IPetr. Germ. ,  Pl . 813, fi� . 1 ) .  

1 853 CHAPUIS et. D n:wALQUl<-:, Ostrea polymorpha·, (Foss. te1·r. Rec .  Lux., Pl . 3!, fig . 2 ) .  
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1 855 'J'IŒQUEM, Oryphaea ferrugi.nea. (Bull .  Soc . d 'Hist . Nat . de )let.z, Pl . 4, 

fig. 4 - 7. )  

1 879 BRANCO, Gryphaea rerruginea, (Unt.  Dogger, p .  107,  Pl . ï,  fig. 1). 

1 905 BENECKE, Gryphaea ferrug·inea, (VerstAin . ,  p .  1 ')2 ,  Pl . 1 1 ,  ficz;. 1 ,  2, 3) .  

Cette espèce se distingue par son contour presque circulaire 
et son crochet petit, pointu, peu saillant, faiblement incurvé, 
tantôt prosogyre, tantôt opisthogyre. La valve gauche est presque 
hémisphérique ; la valve droite est un peu concave. Il existe un 
lobe postérieur sur chaque valve ; mais le sinus qui le détermine 
est court et très peu marqué. La surface de la coquille est marquée 
par des stries d'accroissement irrégulières et distantes .  

Cette forme qui, d'après Greppin (p .  150 ) ,  caractérise la  zone 
à Trig. navis est représentée, parmi notre matériel de Gunders­
hoffen, par une valvfl gauche de taille moyenne (diamètre du 
crochet au bord inférieur 38 mm. environ) mais un peu déformée ; 
par une autre (de 1 9  mm. env . de hauteur) bien conservée, et 
probablement par plusieurs fragments plus petits, plus ou moins 
déformés , qu'il est difficile de déterminer d'une façon certaine. 
Tous ces spécimens ont été détachés des nodules à Li'JC.  op:ûinum.  

En LoRRAINE,  Liogryphaea ferruginea apparaît dès les couches à Dum. Leves­

quei, où elle est surtout représentée par la petite variét-é : celle-ci semble manquer 

dans les couches supérieures . Les grandes formes constituent de véritables lu­

machellef' dans la couche grise et dans la couche rouge calcaire (zone à Lioc. opa­

linum ) .  

Anomiidae G&A v 

Genre ANOMIA Linné 

Anomia SJ). 

Je rattache au genre Anomia, sans pouvoir Ja  déterminer 
davantage, une valve de forme subcirculaire, mesurant 44,5 mm. 
de diamètre, très aplatie, mais néanmoins un peu convexe, fixée 
sur un amas calcaire tout pétri de fossiles. 

Cette valve a le test mince et nacré ; elle est déformée par 
application sur des serpules. L' ornementation ne comporte que 
des rides concentriques. Notre spécimen diffère d'Anomia opalina 
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QuENST. (Jura, Pl. 42, fig. 12 )  par sa taille plus grande et par 
l 'angle apical moins obtus. 

Le genre A nomia est connu depuis le Rhétien jusqu'aux temps actuels . 

Genre PLACUNOPSIS Morris et Lycett 

Placunopsis socialis lUo&Rrs & LYCETT 
1 853 MoRRIS et LYCET'I , Pl. socialis, (Gr. Ool . bivalves, p. 7, Pl . 1 ,  fig . 9 ) .  

? 1 905 BENECKE, Pl. juremis ( Veratein. ,  p. 1 54, P l .  1 2, fig. 2) . 

Cette espèce se distingue par sa petite taille , sa forme presque 
orbiculaire , ses crochets marginaux déprimés , son ornementa­
tion consistant en stries rayonnantes extrêmement fines et en 
quelques plis concentriques irréguliers. 

Je rattache à cette espèce trois petites coquilles de 8-9 mm. 
de hauteur et de longueur, à crochet marginal et à stries 
rayonnantes à peine visibles à l 'œil nu. 

MoRRIS et LYCETI' citent l'espl'Ce comme trbs commune dans la Grande 

Oolithe de Minchinhampton. ll est possible que les formes décrites sous ce nom 

ne soient que les j eunes de Pl. furensis, esp(•(·e du même niveau dans la même 

région, et signalée par RENECKE dans l'  Aalénien inférieur de LORRAINE. 

Mytil idae LAliARCK 

Genre MoDIOLA Lamarck 

Modiola gregaria GotoFuss sp. 
1 826-33 GOLDFUSS, Mytil1�s gregarius, (Petr.  Germ. Il, p.  1 75, Pl . 1 30, fig . I l ) . 

minimus, ( Petr Germ ., II, p. 1 74, Pl . 1 30, fig. 7 ). 

1 830 ZrETEN, .11!odiola gregaria, ( Verstei n .  �'iirti . ,  Pl . 59, fig . 8) .  

1 S58 QUENSTEDT, Modiola grcgaria, ( .Jura, )"1 .  356, Pl . 48,  fig.  l lî ) .  

1 !)05 BENECIŒ, Modiola grega.ria, � \Terstein . ,  p. 1 65, Pl . 6, flg. 7,  8 ) .  

Les Modioles ont la coquille oblongue, transverse, inéqui­
latérale, équivalve, renflée en avant. M odiola gregaria se distingue 
des autres espèces par sa surface lisse et ses crochets pointus, 
terminaux et modérément incurvés ; par son bord cardinal très 
court, presque droit et passant insensiblement au bord dorsal 
-
qui est uniformément convexe ; par son bord ventral qui présente 
dans sa partie antérieure une proéminence rappelant l'oreillette 
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antérieure des Gervilleia. La taille de J.l1 odiola gregana est rela­
tivement petite. A Gundershoffen, les plus grands spécimens ont 
1 8  à 20 mm. de longueur (mesurée des crochets à la partie opposée) .  
Certaines concrétions calcaréo-marneuses de l a  zone à Lioc. opa­
linum sont toutes pétries de ces petits fossiles, dont certains ont 
à peine 6 mm. de longueur ; mais la longueur moyenne est 10 
à 16  mm. 

11-fodiola. gregaria n'a été s ignalée que dans les zones moyennes et supérien rei' 

de J 'All!énien en LORRAINE, ALSACE, HANOVRE, 'VURTEMBERG . 

. lJI.odiola [PharomytilÙs] Sowerbyi D'ÛRBIGNY sp. 

1 8 1 9  Rmv ERRY, Modiola plicat11, (:\lin . Conel-Jol . ,  Pl . 24 R ) .  

1 83 8  G O LD F USS, MytilnH plù:nt11.s, (Petref. Germ .,  Pl . 1 30.  fb: .  1 '1 ) . 
1 850 n'ORBW�\·, 11.1ytüus Smverbya.mts, ( Prodr. I, p. 282 ) .  

1 87-1 D rn10R'J' IER, Mytil1J.8 8muerbyanus, (D0p. Jura>s . I V ,  p .  J S I .  Pl . 4-0 .  f.g. 1 :! ) .  
1 91 4  RoLLIER, Mytilus [Pharomytilns] plicatus (Foss. nouv. terr. Rec., p. 338) . 

Coquille allongée, carène oblique, plis obliques allant du bord 
cardinal à la carène. Les plis obliques se propagent, en diminuant 
de volume, jusque sous les crochets. 

Les grès supérieurs de la zone à Ludwigia J.l1urclâ8onœ nous 
ont fourni un exemplaire de cette espèce. 

D'aprè;; S. GILLET (Thè3e, p. 24) M. Sowerbyi a été signalée depuis l e  

Lias supérieur jusqu 'au Callovien. LAUX l'a trouvée à Esch dans la zone à 
Ludw. concava. 

Nucul idae GaA v 

Genre NucuLA Lamarck 

Nuoula Hammeri (DE.l!'H.) BaoNN 
Pl . V, fig. 10. 

1 825 DEnr .\NGE, Nucula Hammeri, ( Dict . . flr. Nat.,  tom. 35, p. 2 1 7 ) .  

I 836 l1RONK, N ;teu.la Hammeri, ( LeLI;aea geognostica, p .  370, Pl. 20, fi g .  8): 
1 837 ÛOLDFFS!'l, Nucula ouali8, ! Petr. Germ . ,  p. 1 54, Pl . 1 25, fig . 2 -- 3 � .  

1 850 n'ORBIGNY, Nucula Hammeri, (Prorlrome I, p .  2 54-1. 

1 85�) 0PPEL, Nucula Hammeri, ( .Juraform .,  par. 53, N° . 1 1 9 (ex parte). 
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1 858 QUENSTlWT, Nuc·ula HamAneri, (Jura, p. 3 1 :3, (e :, parte), Pl. 43, fi:.!. . 1 1 ) .  
H l2:l-24 ERNST, Nucula Hammeri, (Strat . u .  Fauna Lias N.  "· · Deutsch! .  1 ,  p.  �)4 , 

Pl . 1 ,  fig. 15) .  
DEFRANCE, en étab1issant l'espèce N. Hammeri, la décrit 

comme suit : « Coquille deux fois plus large que longue, lisse, 
bombée, à bord antérieur tronqué ; largeur plus d'un pouce. 
Cette coquille se trouve à Gundershoffen dans des couches très 
anciennes, et est toujours fermée >>. La description donnée par 
DEFRANCE doit être ainsi complétée, d'après la figure de BRONN, 
que je choisis comme type : le bord antérieur, obliquement tron­
qué, fait un angle de 1 15-120° avec le bord supérieur ; le bord 
inférieur est pratiquement droit et parallèle au bord supérieur. 
Celui-ci se relève légèrement en arrière, avant de descendre par 
un angle obtus vers le bord inférieur qui remonte. La plus grande 
hauteur de la valve n'est pas dans la région des crochets, mais là 
où le bord supérieur finit de se relever près de l 'extrémité posté­
neure . 

Ce type ne se rencontre que dans la proportion de 1 /5 parmi 
les très nombreuses Nucules de Gundershoffen ; les autres corres­
pondent mieux au type figuré par RûMER (Verstein. Oolithengeb. ,  
Pl. 6 ,  fig. 1 2} sous le norn de Nucula Hausmanni. Bien qu'il soit 
parfois difficile de ranger tel ou tel individu dans le type de 
BRONN ou dans celui de RûMER, la séparation des deux espèces 
est facile dans l 'ensemble. Nucula Hausmanni . semble précéder 
dans le temps Nucula Hammeri . Toutes les Nucules que j 'ai re­
cueillies ou vu recueillir dans la zone à Dumortieria, à l 'entrée 
de la ravine (une douzaine en tout) ,  se rapportent à Nucula Haus­
manni ; celles, au contraire, que j 'ai dégagées des Nodule3 à Liac. 
opalinum se rapportent à Nucula Hammeri. De plus, il est inté ­
ressant de noter que le seul des types figurés par QuENSTEDT 
( « Der Jura ))

' 
Pl . 43, fig. 7-12) qui soit à rapporter, à mon sens, 

à Nucula Hammeri (figure 1 1 )  provient de la zone à Li� c.  opa 
linum ; ceux d'entre eux qui appartiennent à N. Hausmanni 
( fig. 8, 10, 1 2) ,  sont d' un niveau inférieur (zone à Lyt. toru­
losum) . 
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Cette forme est citée du To arcien superwnr d e  nombreuses r�gions fr&n-
çaises, des couche;;; à Trig. navis de f!oll . ,  etc. "' . F.RNST ne la connaît pas de 

l 'ALJ,F.MAGNE du Nord (op. l'it . . , p. 6 4  ) . 

.Nucula Hausmanni RôMER 

Pl. V. fig. 9 .  

1 836 Rô llER, Nucula Ha�,._�manni, ( Ver;;;tein .  Ooh• hengeb . , p.  �18 ;  PI . G ,  fig. l2 a,c,d). 

1 8� 7  GOT.nvuss, Nucnla Hammeri, (Pe; ref . ÜE:'rm .,  Pl . 125, fig . l,f) .  
1 850 n'ÜRlH()NY, Nucula Hau . .,manni, (Prodr., J,  NG 208) .  

1 858 QuENSTEnT, Nucula jurensi.�, (Jura, p.  2 8 'J, Pl . 4 1 ,  fia_ . !' l .  
QuENSTF.DT, Nucula Hammeri, I .Jura, p. 3 13, p. 1-l·•  PI.  -!'1, fi!.'.  ::1, 10, 1 2 ) .  

1 923·24 ERNsT, Nucula Hau8'manni, (Strat. u .  Fauna Lias N. W .  Deutsch! . 1, 
p. 64, Pl . 1 ,  fi!.! .  1 6) .  

Cette espèce se distingue de la précédente surtout par le bord 
antérieur qui est tronqué phu ; verticalement - l'angle apical 
mesurant de 90 à l l0° - et par sa forme générale plus renflée. 

La hauteur maxima se trouve près du bord antérieur. Les 
crochets sont nettement opisthogyres. Sur la partie supérieurt" 
on distingue une aréa dont les contours ne sont que faiblement . 
marqués ; l 'écusson, en forme de lancette est assez profond et 
limité par une arête bien visible. Sur la partie antérieure, on voit 
une lunule cordiforme un peu enfoncée. 

Nucula H ausma.nni est tr..>s abondante à Gurirlershoffen, d ans la mne à 
D umortieria. .!i:lle est commune é.�a.lement dans d 'au� res r<':!Ïons de FRANC!'.: 
(cf .  n'ORTIIGNY, Frod r. T, p. 254), oil elle Ast cit0e du Toareien. Je rappelle que 

le Toarcien de nombreux auteurs i raw;aiP >: 'étend iusf! u'au >:ommel de la zone 

à Lioc. opalinnm). 

En ALLE11AGNF., N. Hau8manni se rencont ie d anR l a  zone à Ha.rpocera.<r 

dispans·um ; plus fr0fJnemment dan,; ln. z:onc •\. !Jwn .  rad-iasa de Ureene et lVent;r.en, 

ot d ans les couches ;\. T.. ioc. opalinum r\ Schle·., ecke, Hildesheim, et c . ; dans le 

\VUR1. El\ŒERG on le t rouve rians l es couches ù J,yt. tiJr?Ûosum. 

Arcidae LA)tARCK 

Genre CucuLLAEA Lamarck 

Cucullaea inaequivalvis GoLmmss sp. 
1 83ü Ho�n.R, Arca liasina ( Verstein. Oolithengeb. ,  PI . 1 4 ,  fit; . 8, p. 1 i)2)  

1 H:l} G or.DFUss, A rca inœquivalvi.ç (Petref . Germ . ,  p .  1 49, Pl . 1 22,  fi g .  1 2 )  non Lin .  
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1 858 Q uENSTim·r, (!ucnllœa inœaquivalvi11 (J11ra, Pl . 4 3 ,  fig . 2, :� ) .  
1 864 SEEBACH, C1uo1.tllœa inœaguival•!i.s (Hannov . .Tura, p.  1 1 5 ) .  
1 869 BRAUNS, 1\Ia.r.rodon lins,:n>Js ( '\-fi t t l .  Jura X. ''' · Deutsch l . ) .  
l fl05 B:.<:NJ<;CK.�:, Cncnllœ"'!- inœgnivalVl:,q ( Verstein . , p .  1 74 ,  Pl . 1 3 ,  fig . 1 3 , fig . 7,  '7 n ) .  
1 926  ScHMIDTILI,, Cucullœa inœquivalvis ( 1'\ i:irdlicher Frankenjura, jJ . 3Cl, Pi . 4 .  

fig. fl,  1 2  e t  Pl . 5 ,  fig. 1 6, 24) .  

Les principaux caractères assignés par GoLDFUSS à cette 
espèce sont la forme subrhomboïdale et bombée 1 de la coquille, 
la concavité de l 'aire ligamentaire et de la région postéro-su­
périeure, les stries concentriques, irrégulières, subrugueuses, ornant 
la surface des deux valves, les côtes rayonnantes serrées et à peine 
perceptibles sur la valve droite, distantes et fortes sur la plus 
grande partie de la valve gauche, la dépression verticale sur le 

milieu du flanc de la valve gauche . 
L'espèce est plutôt petite et allongée : le type figurf. par 

GoLDFUSS mesure 20,3 mm. d'avant en arrière à la hauteur du 
bord cardinal ,  15  mm. du sommet des crochets au .bord inférieur; 
1 1 , 8  mm. du bord cardinal au bord inférieur. La figure de GoLD-

·FUSS montre que même la valve droite porte des côtes rayonnantes 
distantes sur la partie concave antérieure. 

Le caractère le plus frappant c'est la diversité d'ornemen­
tation sur les deux valves. 

Je rapporte à cette espèce une valve gauche montrant bien 

la charnière, un spécimen entier, enfin 4 valves gauches et une valve 
droite non dégagées. Un spécimen bien conservé a été recueilli 
en ma présence dans la couche de base (zone à Dumortieria) .  Ceux 
de nos collections semblent provenir des couches à Lioc. opalinum . 

D'après GoLDFUSS, cette espèce provient aes marnes du Lias de WURTEM· 
BERG. BENECKE dit qu'elle est commune dan!! le Dogger inférieur de SouABE, 

n 'ALS .o\CE et surtout de l'AvEYRON (Millau, Rivière) ; il la cite des couc·he<i à 
Dnm. Levesquei et à L ioc . opalinnm de la formation ferrugimmse de LoRR.,\JK F. .  

Trigoniidae LAMARCK 

Genre TRIGONIA Bruguière 

Espèces : Trigonix navis LAMARCK 

» ]J'IÛChella AGASSIZ 



Espèces : Tr;gonia costata (Park. ) SowERBY 
JJ similis AGASSIZ 
JJ tuberculat::t AGASSIZ 
n spinulosa (Y. et B . )  LYCETT 
)) formosa LYCETT 

Trigouia navil!l LA�IARCK 
1 8 1 9  LDIARCK, Trigonia navis (Animaux sans vertèbres, vol .  6, p. 64) .  

1830 ZIETEN, Trigonia navis (Verst. Württ., PI .  58 ,  fig. 1 ; PI .  72 ,  fig. 1 � .  
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1 8,!0 AGASSIZ, Trigonia navis (Mollusques fos<>. , p. 1 2, PI .  1 ;  Pl. 2, fig. 22-24\. 

1 905 BENECKE, Trigonia na,vis (Verstein. ,  p.  1 8 1 ,  Pl . 14, fig. 1, 2,  ::!, 4).  

)[B. Pour la bib! iographie · complète de cette espèce, ainsi que des autres 

e3pè>ces du genre Triqonia, voir DEECKE, W . ,  Fcssiljum Ca.talogus. Trigoniidae 

mesozoicae. 

Trigonia nams a une forme générale triangulaire, allongée 
ct comprimée en arrière, renflée et tronquée en avant. 

Les flancs sont ornés de côtes tantôt verticales, tantôt con­
vexes en arrière, tantôt légèrement sigmoïdes qui résultent soit 
de la juxtaposition, soit de la fusion plus ou moins parfaite de 
tubercules plus ou moins grossiers. 

L'angle antérieur est marqué de gros tubercules toujours 
bien détachés des tubercules des flancs, souvent même séparés 
d'éux par un espace lisse plus ou moins large. 

La face antérieure présente des côtes transversales qui partent 
des gros tubercules situés à l 'angle antérieur et vont en s 'amin­
cissant vers le milieu de la coquille. Ces côtes alternent géné­
ralement d'une valve à l 'autre. 

L'aréa est relativement lisse chez l 'adulte . Elle présente 
un sil lon médian. Les carènes - marginale et extérieure - com­
posées de petites varices sont saillantes seulement dans le voi­
sinage du crochet ; elle s 'aplatissent et s 'émoussent vers l'extrémité 
postérieure. 

L'é�usson est fortement déprimé, mais se relève au bord 
des valves en forme de quille très saillante. 
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'l'rigonia nctvis est une forme caractéristique de la région supérieure de la 
zone à Lioc. opalinum ; elle se trouve pourtant déjà dans la région inférieu•·e de 
cette zone et même dans la zone à Dwn. pseudoradiosa : elle n'a pas encore été 
signalée dans la zone à Ludwigia Mttrchisonae. 

Ineonnue dans presque toute la FRANCE, ainsi qu'en Sl:ISSE et en ANGLE­
TERRE · ( cf. Benecke, p. 1 86), elle est très commune à Gundershoffen et n'est pas 
rare en LORRAINE. A Gundershoffen nous l 'avons recueillie à divers ni\ eaux 
depuis la base jusqu'à la cascade c. -à.d. depuis la zone à Durnortieria j usqu'au 
sommet de la zone fi Lioc. opalinurn. Je signale un grand échantillon de 80 mm. 
de longueur et de 66 mm. de hauteur, que j 'ai recueilli sur le versant nord un peu 
en aval du grand embranchement sud de la ravine. Cet échantillon dépasse assez 
notablement par sa taille celui que BENECKE figure (Pl. 14, fig. l )  et qui, d'après 
cet auteur, e � t  d'une taille rarement atteinte par les spécimens de Gunders­
hoffen. (BKNECKE, p. 1 83) 

Dans le bassin d'Esch, Trig. navis apparaît dès la couche noire (base de la 
zone à /J um. pseudoradio8a) et monte jusqu'au sommet de la zone à l.,ioc. opalinurn 

(cf. LAUX, loc. cit . ) .  

Dans le HANOVR�� et le BRc:-rswrcK cette Trigonie est caractéristique de la 
sous-zone à Lioc. opalinum typ. (c . -à-d . de la partie supérieure de la zone à Lioc. 

opafinum) (cf. STOLLEY et \Y. ERNsT).  

En So uABE aussi elle se trouve plus fréquemment dans la région supérieure 
rie la ?.one à Lioc. opalinum. En FRANCONIE on ne la trouve que dans les couches 
à Lioc. op:dinum de la pa rtie du pays voi.sine de la Souabe (BENECKE, p. 186). 

T'l"igonia pulchella AGASSiz 
Pl. V,  fig. 4, 5 .  

1 841  AGASSIZ, Trigonia pulchella (Moll. foss . ,  p .  14, Pl. 2 ,  fig. 1-7) .  
1 857 Q uENSTEDT, Trigonia pulchella (Jura, Pl. 43, fig. 1 ). 
1 872-7!) LYCETT, Trigonia pnlchella (Brit. Foss. Trig. ; Addenda, p. 1 85, Pl. 38, 

fig. 10 à 12) .  
1!)05 llENECKE, Trigonia p ulcltella, (Versteinerungen . . . p. 1 84, 1'1. 14, fig.  5, 6). 

Trigonia pulchella est une forme de petite taille, tronquée ver­
ticalement en avant comme Trig. navis, fortement comprimée 
et oblique en arrière. Elle se distingue des jeunes de Trig. navis 
par l 'ornementation des flancs, ainsi que par la forme et l'orne­
mentation de l'aréa. Les côtes de la partie antérieure des flancs, 
au lieu d'être verticales comme chez Trig. navis, sont plus ou 
moins horizontales et forment un angle à peu près droit avec 
celles de ia partie postérieure. 
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L'aréa occupe à peu près la moitié de la valve . Elle est ornée 
de petits plis saillants qui descendent obliquement et en décrivant 
une légère courbe du bord de l'écusson jusqu'à la carène margi­
nale .  Celle-ci est très distincte sur toute sa longueur. Trigonia 
pulchella est rare à Gundershoffen. Quelques exemplaires ont été 
recueillis dans les nodules à Liac. o palinum. 

D"<tssez: nombreux spécimens de cette forme ont été recueillis dans les couches 

à Astarte Voltzi à Bueswiller ainsi qu'en d'autres localités d'Ar,sACE ' Uhrwiller, 

Muhlhamen (Bas-Rhin ) ,  F;ilzklamm. 

En LoRRAINE et LuxEMBOURG elle est rare ; pourtant elle a été trouvée 

près de Metz dans le " gr<'ls supraliasique " (cf. TERQUEll-r, p. 23) ,  à Voisage 

Delme, Esrh . 

Dans le BASSIN nu RHONE et les régions voisines, elle est signalée de diverses 

loJalités : Millau ( Aveyron), Besançon ( Doubs), Montservant (.Jura) .  

E n  ANGLETERRJo�, on la trouve dans les Bracefiéld brickpits pr(·s Lincoln, 

avec A mm. serpentinus, bij1·ons, cornmunis (LYCETT) .  

En ALLE:\IAGNE, dans la zone à Ludw. Murchisonrte e t  dans l e  « Torulosuston n 

(\V, trtemherg) ; dans les " Opalinustone •• du Hils Hanovre (cf. DEECKE, p. 227 ). 

'1'rigonia co11tata (PARK.) SowERBY 

Pl. V, fig. 3 .  

1 8 1 1  PARKINSO:><, Trigonia costcttn (Organic remains o f  a former world, III. Pl. 1 2, 

fig. 4 ) . 

1 8 1 5  SowERBY, Trigonict costata ( Min. Conch. of Gr. Brit . ,  t. I, p. 1 95, Pl. 85 ). 
1 840 AGASSIZ, Trigonin costata (Moll. foss . ,  p. 36, Pl. 3, fig. 12-14 ) . 

1875 LYc r.;rr, Trigonia costata (Mon. Brit. foss. Trig. ,  p. 14G, Pl. 29, fig. 5-1 0). 

D'après les figures données comme types de cette espèce 
et citées ci-dessus, Trig. costata se distingue par les caractères 
suivants : 

La hauteur (mesurée du crochet à la partie inférieure des 
flancs) est à peu près égale à la longueur ; parfois elle la dépasse 
(PARKINSON, SowERBY, LYCETT, fig. 6, 8 ) .  

La longueur maximum se trouve entre le bord antérieur et 
l 'extrémité de la carène médiane - non pas . marginale - de 
l 'aréa. 
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L'aréa est relativement large : sa surface n'est pas de beau­
coup inférieure à celle des flancs . Elle porte trois carènes saillantes, 
arquées plus ou moins fortoment, et elle est ornée de côtes rayon­
nantes, tuberculeuses, ct de stries transverses faibles . · L'écusson ,  
dont le  plan est nettement distinct de celui du reste de l'aréa, 
est orné do fortes stries d'accroissement. 

Los flancs portent des rides parallèles, fortes, distantes ,  
au nombre de vingt et davantage -, droites ou légèrement Sl­
nuem:es dans le voisinage de l 'aréa, se relevant vers le bord an­
térieur, et reprenant une direction plus horizontale près du bord 
de la valve . 

Cette description s 'applique bien à l 'un de nos spécimens 
tle Gundershoffen . C'est la valve gauche d'un individu jeune, 
qui a 28,5 mm. de lmuteur et 24 mm. de longueur. Les carènes 
n'en sont que légèrement arquées.  La distance maximum de la 
carène marginale au bord antérieur est vers le bas de la coquille 
c 'est-à-dire loin du crochet : caractère qui fait distinguer cette 
pièco immédiatement de toutes les autres de Gundershoffen. 

Trig. costata est. tme espèce de · l ' «  oolùhe inférieun n ,  qui correspond sen ­

�iblement. au B:tjocien ;  BENECKE la cite pourtant aussi de l ' A a.lénien de Lorraine 
( Knutange : couche griso ou zone à Liac. opalinum, p. 20V). 

T·rigonia sim ilis ( BR. ) AGASSiz 

Pl . V. fig. 1 ,  2 .  

1 7 7 1  WALCH et  KNO.RR, (Die Naturgesch. der Ver'iL,  1 755- 73, Bd.  I I I ,  Suppl . .  
Pl. VP. ,  fig. 3, 4 ) .  

1 837 BRONK, Lyriodon ûmile (Lethaf'a., l.  Aufi. ,  I.  Bd. ,  p. 31Hi, Pl .  20 ,  fig. ;ia ,  (i \ ,  
1 840 AGASSIZ, Trigonia similis (Mol!. foss . ,  p. 36, Pl .  2,  fig. 1 8-2 1 ; Pl. 3, fig. 7 ) .  

Cette espèce se distingue de la précédente par les caractères 
suivants : Sa hauteur est moindre que sa longueur. �Sa longueur 
maximum se mesure du milieu du bord antérieur à l'extrémité de 
la carène marginale (non pas médiane) .  Le bord antérieur est 
presque droit ; le bord postérieur de l'aréa est convexe, arrondi , 
et ne montre pas d'angle à l'extrémité des carènes médiane et 
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interne : seule l 'extrémité de la  carèc.e marginale ost plus ou  moins 
allongée et anguleuse . L'aréa est plus petite quo chez l 'e3pèce 
précédente .  L'écus&on est pratiquement dans le même plan que le 
reste de l'aréa. 

La distance maximum du bord antérieur à la carène marginale 
se trouve relativement près du crochet. En d'autres terme� , 
l 'angle entre la direction de la carène marginale et celle du bord 
antérieur est bien plus grand chez Tn�g. similis que chez Trig. 
costa ta. 

Les spécimens de Gundershoffen - à part l ' unique échantillmi 

wentionné à propos de l'espèce précédente - s'accordent tous 
s�u ces cara-ctères essentiels . Je les rapporte donc tous à cette 
espèce . 

BENECKE a cru devoir ranger avec rrn:g. costata toutes les 
formes rostrées , et ne rapporter à l 'espèce Trigonia similis que 
celles qui ont le bord postérieur arrondi à la faç·on dn type (fig. 5) 
de BRONN.  Dans ce cas tous nos spécimens bien conservés seraient 
des Trig. costata ; car tous sont rostrés . Mais ce ·dernier trait, 
qui n 'est du reste correctement observable que sur des échan­
tillons parfaitement conservés, ne saurait, &. mon avis, prévaloir 
i->Ur l 'ensemble dos autres caractères. 

Certains de nos · spécim<ms qui ont l 'aspect général plus bour­
souflé, ot l 'aréa plus déprimée et aplatie pourraient être disting"ués 
comme vrtriété cc pinguis )) . 

Trig. similis est très commune h Gundershoffen où elle ac­
compagne Trig. navis. 

En LoRRAINE elle a été trouvée à tous les niveaux depuis la zone à D u m o rtieria 

J..-evesquei j usque dans la zone à Ludwigin Murchisonae (d. BEN. ,  p. 208 ) .  

Dans l a  FRANCE MÉRIDIONALE on l a  eite du BajoPien inft\rienr < 1 n  l 'Aude 

et de la Dordogne. 

En BADE, elle se t rouve dans la zone à Ludw. MuTchisJnae ( Lain· ) .  

Trigonia tuberculata (AG.) BI<�NECKI<� 

PL V. fig. 6, 7 .  

1841  AGASSIZ, Trigonia tubeTculata (Mol!. fos� . ,  p .  2 C ,  FI. 2 ,  fig. 1 7 ,  non P l .  g_ 
fig. 6-8). 

1 905 BENECKE, Trigonia tuberculata (Verstein. ,  ll·  19 !). Pl. 14, fig. 1 1 ). 
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Cette forme, qui est toujours petite (longueur maximum 
20 mm.) ,  rrppelle par sa taille et son ornementation Trig. pul­
chella. Elle en diffère par sa plus grande longueur, par ses crochets 
un peu plus éle,Tés, par son aréa moins large et par l 'absence sur 
l 'aréa d'un sillon médian bien marqué. 

Cette forme rappelle aussi Trig. formosa LYe.  ( = Trig. tuber­
culata AG. Pl. 9, fig. 6- 8) ,  dont elle diffère pourtant par ses 
tubercules plus épineux et plus distants et par sa taille qui reste 
petite. 

Le spécimen type figuré par AGASSIZ (PL 2, fig. 1 7 ) provient 
de Gundershoffen. Nos collections renferment un autre échan­
tillon de cette espèce. J'en ai recueilli une demi - douzaine dans 
lei' nodules à Lioc. op:ûinum. 

Autres localités : 

L'espèce n'eflt pas signalée en LoRRAIN!'� par Benecke. Elle est citée de SouABE : 

Metzingen près Reutlingen - probablement des couches à Liac. opalinum (BEN. , 

p. 1 98, Pl. 1 4, fi�. I l ) .  

D'après ÛPPEL (Juraform.,  p. 408) la forme a été trouvée à Aalen, Wasser 
alfingen, Aselfingen, dans la zone à Ludwigia Murchisonae. 

SuiSSE : Liestal près Bâle : couches à Lioc. opalinum supérieures. 
A�GLETERRE : Blue-Wyke (Yorkshire) ( ÛPPEL, ib. ) .  

Trigonia formosa LvcETT 
1 854 LYCETT. Trigonia formosa (Quart. Journal Geol. Soc. XVI, 4 1 ,  Note). 
1 872 LYCETT, Trigonia formosa (Brit. foss. Trig., p. 35, Pl. 5, fig. 4-6). 
1 905 BENECKE, Trigonia formosa (Verstein. ,  p. 1 93, Pl. 14, fig. 7, 8) .  

Cette forme, de plus grande taiJle q11e la précédente et dont 
l 'ornementation ne s'en distingue que par l JS caractères signalés 
plus haut, se rapproch3 plutôt de Trig. spinulosa, dont olle diffère 
pourtant beaucoup par l 'aspect de l 'aréa (voir à cette espèce) . 

Je rapporte à C( tte espèce un seul échantillon de Gunders­
hoffen provenant de la zone à Lioc. opalinum. 

Les spécimens figurés par BENECKE (Pl. 14, fig. 7, 8) proviennent de la zone 
à Lioc. opalinum de Marange (LoRRAINE) . 

M. BIGOT la cite des couches à Ludwigia Murchisonae de NoRMANDIE (May­
sur-Orne). DUMORTIER la signa�e dans le Lias supérieur du BASSIN DU RHONE 

(Villebois, Crussol) . 
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D'après DEECKE (p. 151 ) ,  elle se trouve dans le  WuRTEMBERG à Wasser­
alfingen, Aalen, Bopfingen (Jura brun �) ; en BADE, dans les couches à Ludw. 
Murchisonae de Kenzingen ; en FRANCONIE, dans les " Sowerbyi-Schichten "· 

En ANGLETERRE on la trouve dans l'Upper Lias (Z.  à Lyt. jurense) et l 'In­
ferior Oolite jusque dans la « Humphriesi. Zone " (DEECKE ibid. ) .  

Trigonia spinulosa ( Y .  & B. ) LvcETT 

1828 YouNG et Bmo, Trig. spinulosa (A geol. survey of the Yorkshire Coast 
p. 225). 

1872 LYCETT, Trig. spinulosa (Brit. foss. Trig., p .  44, Pl. 3, fig. 4, 5). 

1905 BENECKE, Trig. spinulosa (Verstein. ,  p. 1 95-1 99, Pl. 14, fig. 9-10). 

Cette espèce vrésente, dans l 'ensemble, une forme moins 
allongée que la précédente. Elle s'en distingue surtout par une 
carène médiane composée de tubercules bien nets et saillants. 

Nos collections n'en renferment qu'un exemplaire assez 
bien conservé. Il provient de la zone à Ludwigia M urchisonae. - ­
C'est probablement à cette espèce qu'il faut rapporter également 
un fragment dont la partie antéro-supérieure seule est conserv�e. 
Elle montre très bien les caractères des trois carènes, ainsi que ]es 
premières rangées de tubercules qui ornent les fl�ncs. D'après la 
gangue ce  fragment semble provenir de la zone à Lioc. opalinum. 

Trig. spinulosa et Trig. formosa sont, d'après BENECKE, les Trigonies les 

plus fréquentes des couches grise et jaune c.-à·d. des couches à Lioc. opalinum 

-de la forma�ion ferrugineuse de LORRAINE (cf. BEN. : Verstein. ,  p .  1 99) .  

L'espèce a. été trouvée en ANGLETERRE dans l ' " Inferior Oolite " (Zone à 

T. ur/.11 ' . Murchismae) : Oxfordshire, Glouce3te1'Shire (cf. DEECKE, p. 257). 

Astartidae GRAY 

Genre ASTARTE Sowerby 

.Astarte J'oltzii GoLDFUSS 

1 836 RôMER, Astarte Voltzii (Verstein. Oolithgeb. , p. 1 12, pl. 7, fig. 17 ) .  
1 838 GoLDFUSS , Astarte Voltzii (Petref. Germ. , Pl. 134, fig. 8 ) .  
1 858 QuENSTEDT, Astarte Voltzii (Jura, PI. 43 ,  fig. 13-15). 



Cette petite forme renflée , globuleuse, presque équilaténtle .  
�<nbtriangula.ire , couverte de 10-1 2 côtes concentriques bien 
marquées, est rare à Gundershoffen. Nos collections n 'en ren­
ferment qu'un spécimen dont voici les dimensions : hautüur (dei'> 
�rochets au bord ralléal) 10,5 mm. ; longueur (bord antérieur an 
bord postér . )  9 ,5 mm . ,  épaisseur 6 , 5  mm. - Il montre non seule­
ment l 'ornementation externe, mais aussi le ' bord crénelé interne 
des valves. Cet échantillon se rapproche beaucoup de celui figuré 
par GoLDFUSS sous le nom de << Astarte ValtZ'ii no bis >>. L'échantillon 
figuré par RôMER et appelé par lui A starte Valtzii HoENINGHAUS 
a des côtes moins nombreuses ; GoLDFUSS le rapporte ,  avec réserve, 
à une espèce différente de son Astarte V altzii. 

L'espèce est citée de diverses régions de FRANCE ; elle abonde à Uhrwiller 

( Bas-Rhin) dans les couches dites « à  A8tarte Voltzii n .  On la trouve eu Ha\ltt: ­
Haône, Saône-et-Loire, dans le Cher, l'Aùde, etc . . . .  

QuENSTEDT la eite de la zone à Lyt. torulo8um en SouABE ; Rëir.IER, dPi-< 

marnes du Lias supérieur de l'ALLEMAGNE du Nord. 

Asta'l'te aalensis (ÜPP.) BENECKE 
l 85G ÜPPl�L,  Asta,rte ruliensi8 (Juraformation, p. 40-i). 

1 870 Rëi.v.ŒR F . . Astarte minima ( C eoL Y .  O ber- S('hlesien, PL Hi, fig. 20) .  

1 905 .BJ<�NECKE, A.starte 1/.(/lensÙI ( VCI'i-l l"c in . ,  p.  2:!1,  PL l ü, fiçr. SJ , 1 0, 1 1 ) . 

BENECKE caractérise cette forme comme petite, n' atteignant 
qu'exceptionnellement 6 mm. de hauteur. En LORRAINE elle se 
trouve au toit de la couche grise de la formation ferrugineuse , 
c 'est-à-dire dans la zone à Liac. apalinum. Elle est ornée de 
côtes concentriques nombreuses, (20 et davantage) qui sont 
d 'épaisseur inégale. Le crochet est pointu, la coquille un peu 
aplatie. 

Par sa taille et son ornementation, cette espèce rappelle 
A .  pisv.m KocH et DuNKER (Pl .  2, fig. 3) ; elle en diffère pour­
tant par sa forme plus aplatie. A. pisum KocH et DuNKER 
provient de l 'Oolithe inférieure de Geertzen (ALLEMAGNE du N. ) .  

Je rapporte à A .  aalensis 4 spécimens des couches à Liac. 
apalinum, dont le plus grand ne dépasse pas 5 mm. en hauteur. 
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Les côtes sont plus ou moins nombreuses ( 1 2  au moins) .  Je n'ai 
pas pu observer de crénelures au bord inférieur ; les valves n'ont 
d 'ailleurs pas pu être dégagées de la gangue sur laquelle elles sont 
fixées . 

D'après OrPEL, A.  aalensis se trouve en \VuRTEMBERG dans la zone à Ludw. 

Jiurchisonae ; en LORRAI:'\fE on la trouve clans la zone moyenne à Liac. opalinum . 

A .  minima, que mentionne F. ROMER, provient. des couches à Inoce1·amus poly­

plocus du BRt:NSWICK. 

Opidae S. Gn�r,ET 

Genre ÜPIS Defrance 

Opis SJl. 

Le genre Opis n'eRt représenté dans notre matériel de Gunders­
hoffen que par le moule interne d'une valve droite. Ce moule 
porte les marques des deux empreintes musculaires, ainsi que 
quelques crénelures du bord palléal interne. Pour le reste, toute 
la surface est lisse. Le spécimen pourrait peut-être se rattacher 
à l 'espèce O. curvirostris MooRE, mais une détermination certaine 
me semble impossible. 

· Tancrediidae FiscHER 

Genre TANCREDIA Lycett 

Tancredia Chaputi n o t'. sp. 
Pl. V. Fig. 1 1 ,  12 .  

Cette espèce se  distingue par le grand développement de sa 
partie antérieure et la position très postérieure de ses crochets . 
Elle a le bord cardinal incliné en avant et en arrière des crochets . 
Ses extrémités antérieure et postérieure sont très arrondies. L'aréa 
est délimitée par une carène marginale très obtuse, L'ornemen ­
tation ne comporte que des stries concentriques, fines et serrées ; 
même sur l'aréa on ne peut voir de stries radiales. 

Toutes les Tancredia de Gundershoffen que j 'ai sous les yeux 
se rapportent à cette espèce : 6 spécimens ont sensiblement les 
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dimensions suivantes : L = 30 mm. ,  H = 21 mm. ; E = 12 mm. ; 
outre ceux-là, il y en a environ une douzaine qui oscillent autour 
des dimensions que voici : L = 17  mm. ; H = 1 1 ,5 mm. ; E = 7 mm. 

Plusieurs de ces spécimens portent encore le ligament qui est 
extérieur, court, opisthodète. J'ai pu m'assurer, sur un échan­
tillon (valve gauche) ,  du caractère de la charnière qui est bien 
celui des Tan�redif], : une dent cardinale forte, et une dent 
latérale postérieure relativement faible. 

La forme générale et surtout l 'absence de carène marginale 
aiguë sur la partie postérieure font rapprocher cette Tancredia 
de T. compressa TERQ . ; elle s 'en distingue pourtant par ses 
crochets plus postérieurs et par le plus grand développement 
de sa partie antérieure. 

Elle a été rapportée par BENECKE à l 'espèce T. Engelhardti 
ÛPP. (cf. Verstein. p .  25 1 ) ,  mais avec un point d'interrogation et 
avec la remarque que les stries radiales de l'aréa (considérées par 
ÛPPEL comme caractéristiques de sa T. Engelhardti) font défaut 
sur les spécimens de Gundershoffen. Cette remarque est très 
juste ; il faut y ajouter que T. Engelhardti ÛPP. - qui n'a pas 
été figurée - a probablement une forme plus allongée et plus 
anguleuse que la Tancredia de Gundershoffen, et, de plus, une carène 
bien plus nette sur la partie postérieure de la coquille. En effet, 
d 'après ÜPPEL lui-même, T. Engelhardti est très semblable à 
T. donaciformis LYe. et n'en diffère que par sa taille plus petite 
et sa forme plus aplatie. Or, ce qui caractérise T. donaciformis, 
c 'est précisément sa forme allongée, anguleuse, et son aréa nette­
ment séparée des flancs par une carène très aiguë. 

Je dédie cette espèce à mon vénéré maître, Mr. CHAPUT, 
Professeur de Géologie à l 'Université de Strasbourg. 

Cardiidae LAliAIWK 

Genre PROTOCARDIA Beyrich 

Protocardia s u.btruncata D'ÛRBIGNY sp. 
Pl. V, fig. 8 .  

1 837 GoLDFuss, Oardium truncatum ( Petref. Germ. ,  P l .  143 ,  fig. Hl) .  
1 850 n 'ORBIGNY, Oardium subtruncatum ( ProdromE'. t .  I,  p .  254 ). 
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l 85n-!58 ÜPPEL, Cardium subtrunr.atum (J ;1raform. ,  p. 410) .  

1 926  ScHMIDTILL, Protocardia truncata GLDF. (non Sow. ,  nec PHILLIPS), (Nord­
licher Franken jura, p. 62, PI . f;, fi!� . 4 ) . 

Cette espèce est caractérisée par sa partie siphonale tronquée, 
large et aplatie, - ses crochets médians et enroulés , presque 
contigus, - et son contour subcirculaire, très légèrement rostré 
à l'extrémité palléo-anale. 

Le nom Cardium truncatum, donné par GoLDFUSS à son espèce, 
ayant été appliqué antérieurement par SowERBY à une espèce 
différente, on doit - contrairement à l 'opinion de ScHMIDTILL -
remplacer le terme truncatum par celui de subtruncatum, proposé 
par n 'ORBIGNY. 

Un de nos spécimens, des couches à Trig. navis, correspond 
à peu près, par la taille, au type figuré par GoLDFUSS (fig: 10  a, b . )  : 
H = 1 3  mm. ,  L = 15 ,3 mm. ,  E = 9,6 mm. ; d'autres sont 
plus petits et quelques-uns plus grands . Les dimensions d'un 
des plus grands échantillons sont : hauteur, mesurée des crochets 
au bord palléal : 35,5 mm. , longueur : 36,3 mm. ,  épaisseur 22 mm. 

Frotocardia subtruncata o'ORB . a été s i ,;nalée par ÜPPEL dans J e.; couches 

à Trig. nat•is du WURTEMBERG, par ScHMIDTILL dans le'l couches à Lioc. opalinum 
. et à Ludw. Murchisonae de FRANCONIE ; par DuMORTIER dans la partie supé-rieure 

du Lias moyen du LYONNAIS (Mont.Ceindre, Ville-sur-Jarnioux) .  

Veneridae GRAY 

Genre PRONOELLA Fi�cher 

Pronoella trigonellaris ScaLOTHEUI sp. 

1 820 i'lcHLOTHEIM, Venulites trigonellaris (Petrefaktenkunde, p. 1 98) .  

1 833 Z!ETEN, Venulites trigonellaris (Ver;;t .  vVürtt . ,  Pl . 63, fig. 4) .  

1 905 BENECKE, Pronoella trigonellaris (Verstein . ,  p. 242, Pl .  1 8, fig.  l ,  2, 3) .  

P. trigonellaris ScHLOTH. se distingue par sa forme subtri­
gone, régulièrement arrondie au bord antéro-inférieur. Le bord 
dorsal est un peu convexe et l 'extrémité postérieure légèrement 
rostrée. Les crochets sont antérieurs, peu saillants , prosogyres. 
La fossette ligamentaire est longue et profonde. Une carène obtuse , 
mais bien marquée sur certains exemplaires, délimite l 'aréa. 
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L'espèce est très commune à Gundershoffen. Nous l'avons 
trouvée à tous les niveaux de la zone à Trig. navis . Un des meilleurs 
échantillons, parmi les nombreux individus de nos collections, 
offre les dimensions suivantes : hauteur : 50 mm. ,  longueur = 
58 mm. ,  épaisseur = 28 mm. - La plupart de nos échantillons 
atteignent à peu près ces dimensions. - La charnière, qui se 
voit sur deux paires de valves, est bien connue par les figures qui 
en ont été données par BENECKE (loc. cit . )  et H .  DouvrLLÉ 
(Bull . Soc . Géol . de France 1 9 1 2, p .  457 ) ,  d 'après des échantillons 
provenant précisément de Gundershoffen. 

Pronoella trigonellaris est caractéristique de l 'Aalénien inférieur. On le 

cite de è\'Ietzingen, Hechberg et Teufelsloch prèR Boil (SouABE) .  

Pronoella ovata SEEBACH sp. 

1 864 SEEBACH, Cyprina omta (Ha-�mov. Jura, p. 1 24, Pl . 3,  fig . 2 a, b ) .  

1 913  HaLLIER, Pronoella ovata (Fos�. nouv. terr. see . ,  p .  1 6 1 ) .  

Cette forme se distingue de la précédente par sa taille qm 
reste plus petite, par son contour plus arrondi, et par l 'absence 
de corselet bien délimité. On la trouve assez communément avec . . 
Pron . trigonellaris. C'est probablement la Cytherea cornea VoLTZ, 
que LEPSIUS a rattachée au genre Cyprina. J'ai pu me convaincre 
sur deux exemplaires que la charnière est bien celle des Pronoella. -

Plusieurs spécimens qui ont partiellement perdu le test montrent 
bien l'impression palléale : celle-ci a un commencement de sinus . ­
Le plus grand spécimen de cette espèce a les dimensions suivantes : 
Hauteur : 40,5 mm., Longueur : 42 mm. ,  Epaisseur : 20 mm. Le 
plus petit mesure 15 ,8  mm. du crochet au bord palléal, 16 ,4  mm. 
d'avant en arrière ; son épaisseur est de 8,4 mm. 

L'espè>ce est citée par SEEBACH de la zone à Lioc. opalinum de Greene 
( HANOYRE) .  

Genre ÜYTHEREA Lamarck 

Oythe1"ea sp. 

Je rattache au genre Cytherea une petite coquille ovale, 
.allongée, comprimée, à test mince , orné de stries concentriques 
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fines ; à crochets submédians et prosogyres, ayant une lunule 
cordiforme devant les crochets et le ligament extérieur, opistho­
dète . Ayant enlevé la vdve gauche par < sure progressive, j 'ai pu voir 
les caractères de la charnière, qui sont bien ceux des Cytherea, 
3 dents cardinales divergentes , l dent lunulaire forte. Le manque 
de matériel de comparaison rend impossible une détermination 
plus complète. 

Genre LuciNOPSIS Forbes et Hanley 

Luci'l'wpsiJJ triyonali.t� QuENSTEDT 

1 8ii8 QuE:·<s·;·;.mT, L·ucinoesis tr;ynnalis ( Jura, p. :342, Pl . 4(i, fig: . :3 1 ,  :32 ) .  

Lucinopsis trigonalis QU. se distingue par sa forme trigone . 
petite, globuleuse ; ses crochets déprimés , prosogyres, médiahs : 
ses côtés antérieur et postérieur larges et obliques. son bord infé­
rieur droit ou légèrement coricave . - Dimensions : hauteur � 
5 mm. ; longueur : 6,5 mm. ,  épaisseur : 4 mm. 

Qt;E�STEDT a appliqué le nom à une forme trouvée dans le 
Dogger � ou dans les couches à Ludw . .  1Wurchisonœ ;  nos spécimens 
proviennent de la zone à Liac. opalinum. L'espèce n'est rare, ni 
à Gundershoffen, ni en SouABE ; mais je ne l 'ai pas vue men­
tionnée dans les ouvrages sur l' Aalénien des autres régions . 

Myidae DEsHA YEs 

Genre CoRBULA Bruguière 

Corb ula obl'ïc-ura SowERBY 

l 8 J ï  S n \\ E ilBY, Corbula o b8cura (.:Vlin. l'onehol . ,  VI, p. 1 40, Pl . 572, fig. 5 ) .  

1 852 QFENWPEDT, Corbttla obsc ura (Handbuch, Pl . 4 7,  fig. lü ) .  
1 85(1- 58 ( )PPEL. ( 'orbula ob.�c l tra (J l trafo rm . ,  p. 402 ) .  

So;wERBY caractérise cette espèce par sa  forme su bovale et 
gibbeuse, sa surface lisse, son côté postérieur aplati et délimité 
par une arête marginale très nette ; enfin par sa petite taille� 
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Certains fragmf'nts de concrétions marno-calcaires de Gunders­
hoffen sont tout pétris de petites coquilles que je crois devoir 
rapporter à cotte espèce. Elles sont en général un peu plus grandes 
de taille que les individus figurés par SowERBY ; mais ,  comme 
ceux-ci, elles ont le t�st lisse, et sont relativement hautes - la 
hauteur égalant prcbque la longueur. 

ÜPPEL fait remarquer que le niveau des Corbula obscura de SoWERBY 

n'est pas déterminé. En WuRTEMBERG, l'espèce se trouve dans les couches à 
Ludw. Murchisonae. 

Nos spécimens proviennent de la zone à Liac. opalinum. 

Pholadomyidae FisCHER 

Genre PHOLADOMYA Sowerby 

Pholadomya [Flabellomya] Voltzi AGASSIZ 

1 845 AnAssrz, Pholadomya Voltzi (Mon. M\ e:;, 1 " ·  122, Pl . 3 c, fig. 1 - 0) .  

1 913 RoLLIER, Pholadomya [ Flabellomya] Voltzi (Foas. nouv. terr. sec., p .  306) . 

Cettf' espèce est caractérisée par <;a forme allongée, ses crochets 
boursouflés , ses côtes rayonnantes faiblement marquées et ses 
stries et rides concentriques très irrégulières . 

LEPSIUS en a recueilli des spécimens dans les argiles à Trig. 
navis et dans lf's grès à Ludw. Murchison1e de Gundershoffen. -
Nos collections en renff rment plusieurs exemplaires provenant 
de la zone à Trig. navis. Le seul de nos spécimens dont la gangue 
marno-gréseuse rappelle la zone à Ludw. Murchisonae a bien l 'orne­
mentation de Ph. Voltzi, mais s'écarte de cette espèce par sa forme 
épaisse, haute et courte. 

J ANE�SCH ,oignale lUl exemplaire de la ?one ;, Lyt. jurense n' ALBACE sans 
inùical iun plus précise sur la localité et le nive<:'.u . 

QuENSTEDT mentionne la forme dans le Dogger (a. et �) 'ie Bol! ( SouABE) .  
DUMORTIER la signal e à St.-l•'ortunat, St.-Romain (LYO:-i"><AIS ) .  

Pholadomya rretioulata AGASSIZ 
1 84;\ AGAS•HZ, Fholadornya reticulata (Monogr. de:': Mye�, 11· 80, PI. 4, fig . 4 - 6, 

PI . 4 C, fi� . 1 -- 4 ) .  

1 905 BENECKE, Pholadomya reticulatn (Verfltein., p 281 ,  l'l . 24, fig . 6) .  
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Ph. reticulata se distingue par sa forme très renflée et courte, 
et surtout par son ornementation, qui consiste en un réseau de 
tubercules résultant du croisement dPs côtes rayonnantes et des 
sillons concentriques. 

Cette espèce, de même que la précédente, a été recueillie 
par LEPSIUS dans les couches à Trig.  navis et à Ludw. Murchisonae 
de- Gundershoffen. Nos collections en renferment plusieu�s exem­
plaires. Le spécimen qui a été figuré par AGASSIZ (Pl. 4 c, 1-3) 
provient peut -être de la même localité. 

BRANCO considère l 'espi•ce comme caractl'>ristique de la partie sup&.rie.ure 

des concl.es à Ludw. Murchisonae. (op. cit . p. 153) . 

BENECKE déclare qu'elle est commune dans les couches à Dum. Levesquei 

de la formation feiT'Ug:ineuse de LORRAINE. 

Pholadomya compta AGAsstz 

1 845 AGASSI>.:, Pholadomya compta (Monogr. des Myes , p. 56, Pl . 2 c, fig. 1 - :3 ) .  

Ph. compta est une petite espèce, de forme assez allongée, 
à crochets épais, mais déprimés, et à côtes rayonnantes fines , 
saillantes, tranchantes, très égales. Les extrémités - antérieure 
et postérieure -, ainsi que le bord cardinal, . sont dépourvues 
de côtes . Les stries d'accroissement sont très fines , les sillons 
concentriques ne sont distincts que vers le bas de la coquille. 

L'exemplaire figuré par AGASSIZ provient de Gundershoffen ; 
il se trouve dans la Collection de l 'Université. 

A ma connaissance, l 'espèce n'a pas été signalée ailleurs, et de 
Gundershoffen nous ne possédons que cet unique échantillon. 

Pholadomya sp . 

Sous cette rubrique je range 2 spécimens, qui ne se rapportent 
probablement à aucune des espèces précédentes, et qui, d'autre 
part, ne sont pas suffisamment bien conservés pour permettre 
une détermination plus précise. 
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Plett1'omyidae ZnTEL 
Genre PLEUROMY A Agassiz 

Pleu1'omya unioides RôlŒR �p. 

1 :-!36 HthiER, Venus unioides (Oolit . ,  p.  109, Pl. 8, fig . 6 ) .  

1 837 <iOLDFUSS, Lutraria u'Y/,ioides (Pet.ref . Germ . ,  p .  2 5(i, Pl . 1 52 ,  fig . 1 2 ) .  

1 �40 AGASSIZ, Pleuromya unioides (Mon . d . .Mves, p .  236,  Pl . 2 7 ,  fi g .  9 - J a ; .  
1 905 BENECKE, Pleuromya unioides (Verstein . ,  p .  278, Pl . 24, till' . 3 ) .  

Les caractères saillants de cette espèce sont : Crochets pointus, 
incurvés, déprimés, contigus, placés au tiers antérieur de la co­
quille . Lunule assez profonde sur le bord antéro-supérieur. Bord 
cardinal droit et régulièrement incliné ; bord inférieur convexe 
Rides concentriques assez accusées, plus ou moins régulières : 
serrées et minces près du sommet, plus fortes et distantes vers le 
milieu, atténuées près du bord inférieur. 

Nos collections renferment 6 échantillons de petite taille et 
un spécimen de grande taille qui se rapportent à cette espèce. 
Le spécimen de grande taille (longueur : 50 mm. env. )  est un peu 
plus renflé, mais, pour le reste, absolument comparable à deux beaux 
spécimens de Dumbleton (Gloucestershire) que renferme la Collec­
tion Paléontologique de l 'Université ; ces spécimens reproduisent 
trait pour trait le type de la figure donnée par GoLDFUSS (Pl . 152 ,  
fig. 1 2) .  

Nos petits speCimens correspondent très bien aux figures 
données par AGASSIZ (Pl. 27, fig. 9-13) .  

Pl. unioides s e  rencont.re en LoRRAINE depuis l a  conche à Pseudogr . falla · 

c iosum jnsqne dans les couches 1\ Ludw. Murch·isonae (cf . BEN:I':CKE, Verst .,  p. 2 7 8 ) .  

D'aprè·:; BENECKE, les formes d e  l 'ALLEMAGNI<:: d u  Nord sont plu,o; fortement ridéAs 
que celles de LORRAINE. 

Pleuromya elongata (l\l uNST.) AGASSIZ 

1 83 7  UOLDFUSS, Lutrana elongata (Petref .  Germ.,  p .  258, Pl . J 5:�� fig . i l .  
1 845  AGASSIZ, Pleuromya elongatrr. (Mon. d .  l\Iyes , p .  242, Pl , .  27,  fig. 3 -- SJ .  

1 9()5 BENECIŒ, Pleuromya elongatiJ. (YA•_st . ,  p .  2 79, Pl . 24 . fig .  2 ) .  
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Cette forme est plus allongée que la précédente ; le bord in­
férieur est presque droit ; l'ornementation est beaucoup plus faible 
-· les rides sont plus irrégulières et à peine perceptibles. Les 
crochets sont près du bord antérieur. 

Je rattache à cette espèce 4 valves gauches provenant des 
nodules à Lio:. opalinum de Gundershoffen. 

Le fpécimen figuré par GoLDFU.>S provient de J 'Oolithe inférieure d'Auerbach 

(Ht . Palatinat ) .  ScHLmEER place l'e.:pèce dans la zone à Amm. Humphriesianus. 

Le spécimen de BENECKE vient de la couche grise de la formation fern1gineuse, 

e 'est - à-dire de la zone à Liac. oprtlinum. 

Pleu'l"omya angusta ÀGASSIZ 

1 .845 AGASSIZ, Pleurornya ang1tsta (:\lon . d .  Myes, Pl . ,28, fig. ï ·- 0 ) .  

Cette espèce se distingue par la longueur de sa coqui lle, qui 
dépasse le double de sa hauteur. Les crochets, sans être médians, 
sont assez éloignés du bord antérieur ; le bord inférieur est droit .

. 

\Une sorte d'étranglement est bien visible dans la région des crochets. 
L'ornementation est très faible, presque nulle. 

Nous ne possédons qu'un seul échantillon de cette espèce : 
un moule interne, provenant des couches · à  Trig. navis (L = 
45 mm. ,  H = 2 1 ,  E = 1 6) .  AGASSIZ la cite du Lias supérieur 
de Bouxwiller (Bas-Rhin) . 

Pleu'l"omya aU'. exaratu BrtAUNS SJl .  

1 S(i4 BRAUNS, Gresslya ( Pleurornya ) e ëarata (R t t·at . u .  Pal . d .  Hilsmulde, p. 4fl, 

Pl. 5, fig . 20, 2 1 ) .  

D'après BRAUNS, Pleur. e;mrata porte des sillons concentriq�es 
profonds et assez réguliers . Les flancs montrent en général un 
étranglement bien marqué, de haut en bas, dans la région dês 
crochets . Ceux-ci sont médians ou presque médittns. Le bord 
supérieur est convexe derrière les crochets ; devant les crochets 
il a d'abord un enfoncement cordiforme pour la lunule, et rejoint 
le bord inférieur par une courbe convexe . 
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Je rapproche de cette espèce 2 spécimens provenant des 
couches à Trig. navis : un spécimen entier et une valve droite. 
Pour la taille et la forme, ils s'accordent parfaitement avec un 
échantillon de Hildesheim qui se trouve dans notre Collection 
Paléontologique et qhi est une Pl. exarata BRAUNS typique. L'or­
nementation sur nos deux spécimens est plus faible que sur le 
type de BRAUNS. Sur la valve droite, les sillons sont moins pro­
fonds, moins réguliers et plus serrés ; sur l 'autre échantillon ils 
se rapprochent davantage du type de BRAUNS ; mais n'en restent 
pas moins très attenués. 

Pl. eTarata se t.rouve, d 'aprè!:l BRAUNS, dans la zone à Lioe. opalinum, et,  

surtout, dans la zone à Ludw. Murchisonae · Oker, Wenzen, Dohnsen, etc . 

I?leuromya glabra AGASSIZ 

1 845 AGASSIZ, Pleu.romya glabra (Monogr. d .  Myes, p. 238, Pl . 26,  fig . 3 - 1 4 ) 

1 905 BENECKE, Pleuromya glabra ( Verstcin . ,  p. 280, Pl . 24, fig . l ) .  

Le seul spécimen que j e  rattache à cette espèce, a environ 
76 mm. de longueur, 46 mm. de hauteur sous les crochets , et 37 mm. 
d'épaisseur. La coquille est médiocrement bâillante du côté an­
térieur ; la région postérieure est relevée et très comprimée. Les 
crochets sont très antérieurs, larges et déprimés. La dépression 
verticale sur les flancs dans la région des crochets est très faible, 
presque imperceptible. Les rides concentriques sont peu accen­
tuées. Une sorte de carène, très faiblement marquée, descend 
obliquement des crochets vers l'extrémité postérieure, déterminant 
ainsi une véritable aréa tout à fait distincte des flancs. Cette aréa 
est parfaitement lisse. Elle renferme la fossette ligamentaire, qui 
est horizontale, et dont elle est séparée par �ne carène , faiblement 
ébauchée sur notre spécimen. 

Le3 originaux d'AGASSIZ ont été recueillis dans le Lias supérieur d'ALSACE. 

BENECKE signale l 'espèce comme fréquente à Ars en LoRRAINE (cf . V erstoin. ,  

p .  2 80) .  

Pleuromya aff. J!oltz·i AGASSIZ 

1 845 AGASSIZ, Pl. Voltz i (l\Ionogr. d .  Myes, p. 249, Pl . 26, fig. 1, 2 ;  Pl . 29, fig. 

1 2 - 1 4) .  
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Je rapproche de cette espèce un individu qui ne diffère des 
types figurés par AGASSIZ que par une plus grande taille et surtout 
par la partie antérieure qui est moins pointue. Cette dernière 
différence est cependant peut-être due au roulement et au frotte­
ment, très visibles sur notre pièce. 

La forme se distingue par sa coquille allongée. L'étrangle­
ment caractéristique de la région antérieure y est très accusé : 
cette dépression est très large près du bord inférieur ; celui-ci 
en est rendu visiblement concave. La plus grande épaisseur de la 
c"oquille se trouve loin derrière les crochets , vers le milieu de la 
valve . De là, elle diminue rapidement vers le bord postérieur, 
qui est très mince. Le bord cardinal se relève légèrement en arrière, 
puis descend brusquement à la rencontre du bord inférieur, qui 
remonte en décrivant une courbe élègante. Au point de rencontre 
des bords inférieur et Sùpérieur la coquille se termine on pointe. 
Le spécimen ne présente d0 bâillement nulle part. Des rides con­
centriques larges, mais faiblement marquées , paraissent sur la 
partie inférieure seulement de notre échantillon : l 'ornementation 
du reste de la coquille a été effacée par . suite de roulement. 

Pl. Volt�i AG. est propre au Portlandien. La forme Aalénienne appartient 
probablement à une espèce différente, quoique voisine. C'est pourquoi je l 'appelle 
aff. V oltzi. 

Genre GRESSLYA Agassiz 

Gresslya maJor (AG.) BENECKE 

1 845 AGASSIZ, Gresslya major (Monogr. d. Myes, p. 2 1 8, Pl . 13 b, fig. 1 - 3) 

1 845 AGASSIZ, Gresslya ·pinguis (Monogr. d .  Myes, p. 2 1 7, Pl . 1 3  c, fi�. 1 - G ) .  

1 858 QUENS'lEDT, Myacites abductus (Jura, Pl . 44, fig. 1 7 ) .  

1 898 BENECKE, Gresslya maior (Beitrag 7 .  Kenntn. d .  Jura in D . ·  Lothringen, 
p. 32, Pl . 1, fig. 3 ) .  

Comme BENECKE, Je réunis en une seule les deux espèces 
pinguis et major d'AGASSIZ : les dimensions relatives, la forme 
générale et les caractères de l'ornementation sont pareils dans ces 
deui formes. 



88 

Gresslya major, ainsi compri:o-e ,  se distingue par sa forme trapue 
et ramassée, ses ' contours arrondis , son côté antérieur épais et 
aplati, son côté postérieur comprimé, son bord supérieur légère­
ment arqué, sa lunule nettement circonscrite et profonde, et ses 
plis concentriques fins, se réunissant rarement en grosses rides 
irrégulières . 

Les Gresslya figurées par AGASSIZ, sous le nom de pinguis 
et major, proviennent de Gundershoffen. L'original des fig. 4-6 
(Pl .  1 3  c) se trouve dans la Collection de l 'Institut de Géologie. 
Avec ce spécimen s 'accordent très bien 5 ou 6 autres exer_nplaires 
de même provenance. , 

D'après la gangue, deux de ces échantillons semblent provenir 
des couches à Ludw. Murchisonae; dans ces mêmes couches j 'ai 
recueilli un exemplaire se rapportant à cette espèce. Les autres 
spécimens proviennent des couches à Lioc. opalinum. 

D 'apri>s RENECKE, en Lo RHAINE, Ur. major a été trouvée de1)uis les couches 

à Or lallaciosnrn, mais devient commune seulement depuis les couches f.t' Dum. 

L 'Tesquei : elle mon t e  j usque rlans les couPhes à Ludl!'. Murchisonae. 

Gresslya abducta (PHILL.) SEEBACH 

1 82 0 ·  PHILUPS, Unio abductus (Geol . Ynrk"hire, Pl . l l , ti � .  4 :.' ) .  
1 830 Z LETEN, Uni'J abductus ( Verstein . \VürtL Pl . U l , fig .  :3 ) .  

1 8fi8 Q uE N"STEDT, Myacites gregarius ( Jura, Pl . 6 1 ,  fh> .  9) 

1 864 SEEBACH, Oresslya abdttcta (Der Ha.nnoversch e .Tura, p. 1 2 fl,  Pl . o. fitr . 2 ) .  

Cette espèce ne se  distingue de la  précédente que par sa forme 
considérablement plus allongée . Elle a une lunule bien définie -
détail que font ressortir les figures de PHTLIPPS et de QuENSTEDT, 
mais que ne montre pas très nettement la figure de von SEEBACH. 

Je rapporte à cette espèce deux spécimens de la zone à Trig. 
navis de Gundershoffen, qui ne diffèrent des formes décrites comme 
Gr. major que par leur longueur beaucoup plus considérable. 
Le bord supérieur est plus uniformément bombé que chez . le type 
représenté par la figure de von SEEBACH. La lunule est très dis­
tincte ; le sillon cardinal à partir du crochot de · la valve droite 
est très visible sur l 'un des échantillons, couvert par le test sur 
1 'autre. 
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D'après von SEEBACH, Gr. abductn a été trouvée rarement dans les �onches 

supérieures des argiles à Lioc. oprdinum près Greene ; l 'espèce est très commune 

dans les " Goronatenschichten " prè.> Dolmsen, \Vcnzen, ete. 

Gresslya gregaria (3IERIAN sp. in ZIET.) RôJmR. Sll .  
1830 ZIETE� , Lutrarin gregnria, ( Verst. Württ . ,  Pl. 64, fig. 1) .  

1836  R6.1m tt, L utrari.7 grzgarin, ( Verstein. Oolithengeb. ,  p. 124,  Pl .  8, fig.  1 1 ). 

1834- 40 GoLDFUSS, L utrarin gregaria, ( ( PetreL Germ. I I ,  p. 255, Pl. 1 52, fig. 10). 

1904 RrcHE, Gresûya grzgaria, ( Etude pal. .. Zone à L. concavum, Mont d'Or 

Lyonnais, Pl.  3, fig. 12) .  

1 924 ScH�HDTILL, Gresslya gregaria, (Strat. u .  Faunenkunde Doggersanrlst'ein 

Frankenj . ,  Pl. 9, fig. :3 a).  

Cette forme est caractérisée surtout par le grand développe­
ment du côté antérieur. C'est le caractère qui relie tous les types 
mentionnés dans la synonymie , - types qui diffèrent entre eux 
par le développement plm; ou moins grand du côté postérieur ou 
par leur hauteur relative . 

• Je rapporte à cette espèce un échantillon qui, par sa forme 
généra.lc , concorde presque parfaitement avec la figure donnée 
par RoMER : même développement du côté antérieur, même 
hauteur ,  m�me prolongement du côté postérieur. 

C2ttc e.:;pèec e3t attribuée d'une façon générale à l'Oolithe inférieure 

(ZIETEN, ROMER, GoLDFUSS, 0PPEL) .  WAAGEN la cite dans la zone à Sonninia 

Sowerbyi ; RICHE dano; la zone à Lioc. concavum du Mont d'Or Lyonnais. - X otre 

échantillon provient de la zone à Trig. navis. 

Panopaeidae ZtT'ri<�L 

Genro HoMOMYA Agassiz 
• 

.Elomo m.y n nbt 1 1�a AGAssrz 

1 845 AGASSIZ, Homomya o btusa, (Monogt. des Myes, p. 16
.
1, Pl. 16, fig. l-:� ) .  

1905 BENECKE, Homomya o btusa,, (Verstein. P l .  24 ,  fig. 4,  5 ) .  

AGASSIZ caractérise cette espèce par << sa forme ovoïde, très 
renflée dans toute son étendue . L'extrémité postérieure est · très 
épaisse, large et tronquée. Le bord supérieur est droit et hori­
zontal ; les crochets sont peu saillants . . .  et très rapprochés du 
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bord antérieur. . . .  Le bord est convexe. » Les flancs sont ornés 
de rides concentriques fines et serrées . 

Cette description s 'applique parfaitement à un de noR spé­
cimens qui, de plus , g'accorde très bien avec la figure donnée 
par BENECKE (Pl .  24, fig. 5) . 

Je rapporte à cette espèce un autre spécimen dont les crochets 
sont pourtant un peu plus saillants . Par ce dernier caractère 
i l  se rapproche davantage de la fig. 4 (Pl. 24) de BENECKE. -· Ces 
deux échantillons montrent, derrière los crochets, un écusson, 
qui est séparé des flancs par une arête bien distincte . Ce détail 
ne sc voit ni sur les figures de BENECKE ni sur celles d'AGASSIZ. 

D'après BENECKE, Hom. obtusa n'est pas rare en LoRRAINE. Elle semble 
se retrouver à tous les niveaux de la formation ferrugineuse, c'est-à-dire dans 
tout ! ' Aulénien. BRANCO cunsiùère la Iurnw comme fr·équeule ùam; les couches . 
.supérieures de la zone à Trig. navis en LoRRAINE et en ALSACE. 

Genre ÜONIOMY A AGASSIZ 

Goniomya Knorri AGASSiz 

1 845 AGASSIZ, Gon. Knorri, (Monogr. d. Myes, p. 15, Pl. 1 d, fig. 1 1-17). 
1 905 BENECKE, Gon. Knorri, (Verstein. p. 282, Pl. 24, fig. 7) .  

Cette espèce, que GoLDFUSS appelle Lysianassa angulifera, 
ZIETEN Mya litterata, QuENSTEDT Goniomya v. scripta opalina, 
a une forme générale ovale, allongée, comprimée. 

Les crochets, qui sont petits, pointus, incurvés , un peu 
saillants, sont situés aux 2 /5 environ de la longueur totale à partir 
du bord antérieur. Les angles des côtes sont très aigus et se voient 
nettement jusque tout près du crochet. Les côtes, qui sont minces 
et serrées près des sommets, deviennent de plus en plus larges 
et distantes vers les bords antérieur et postérieur de la coquille. 

Le bord cardinal s'incline rapidement en avant, mais reste 
.à peu près horizontal derrière les crochets . Dans cette région on 
distingue un� aréa lisse, séparée de la fossette ligamentaire par 
une carène bien distincte, et des flancs par un sillon qui descend 
obliquement vers l'extrémité postérieure. Le bord inférieur est 
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légèrement bombé ; sur certains spécimens il est pratiquement 
droit. 

L'original figuré par AGASSIZ provient de Gundershoffen. 
Outre ce spécimen, nos collections en renferment 8 autres de cette 
espèce. Ils sont tous à peu près de la même taille que l 'original, 
mais diffèrent de celui-ci et entre eux par le degré de compression 
de la coquille. 

D'après BENECKE, l'espèce est rare en LORRAINE. - En WuRTEMBERG elle 

est commune dans les couches à Liac. opalinum (BENECKE, p. 282). 



92 

I I I .  - GASTÉROPODES 

Pleurotomariidae o•ÛRBIGNY 

Genre PLEUROTOMARIA Defrance 

' . 
Pleurotomaria opalin a QuENSTEDT 

1858 QUENSTEDT, Pleurotomaria opalina, (Jura, p. :�27,  Pl. 45, fig. 9 ) .  

1 884 Q uENSTEDT, Pleurotomaria opalina, (Gast.ropoden, p .  341 ) .  

1 905 Sll<;BJ<�RER, Pleurotomaria opalina, ( Pleurotomarien des schwab. Jura, p .  28,  

Pl .  2, fig. 7 ) .  

La coquille de PZ. opalina est plutôt large et basse . De la 
base au sommet elle présente un aspect scalariforme : la partie 
supérieure des tours est horizontale , la partie extérieure est à peu 
près verticale . La surface est ornée de stries longitudinales fines 
et serrées et de stries transverses plus fines encore. Le milieu 
de chaque tour présente une côte longitudinale plus épaisse .et 
plus saillante. C'est la bande caractéristique du genre vers laquelle 
s 'infléchissent les stries d'accroissement. Sur la partie supériuure 
des tours la surfac� est onduleuse, par suite d'une série de tuber­
cules qui se rangent tout le long de cette partie à des intervalles 
réguliers . La base de la coquille est ornée surtout de stries longi­
tudinales. Les lignes d'accroissement y sont à peine perceptibles ; 
mais, outre ces l ignes d'accroissenYmt, il y a des stries transversales 
qui divisent la base en secte urs . L'ouverture est large , penta­
gonale . 

Je rapporte à cette espèce un échantillon de la 'zone à Lioc. 
opalinum dont la partie buccale a disparu, mais dont l'ornemen­
tation et la forme des tours correspondent parfaitement à la des­
cription donnée ci-dessus. C'est l 'unique représentant du genre 
dans notre matériel de Gundershoffen. 



SIEBERER cite l'espèce du Jura brun ex de Gammelshausen (SoUABE) . 

QUENSTEDT l'avait. signalée aH même niveau . 

Euomphali dae DE KoNINCK 

Genre CoELODiscus Brosamlen 

Coelotliscu.J� tninutu.s ScuüBLJm sp. 

1 833 ScnÜBLJ<�R, Euomphahts minutus, (Verst . "\Yürtt.,  p. +5. Pl. 33, fig. G) .  

1 850 R6MER, Natica pulla, ( Naehtrag zu Ool. Gab.,  p.  4H, Pl. 20, fig. 15 ) .  

1858  Q uENSTED'i', Euomplwlus rninutus, (.Jura, p. 3 1 ü, Pl .  +3 ,  fig. 28) .  

QuENSTEDT, Natica sp . .  (Jnra, p. 2{)2,  Pl.  32, fig.  5, Pl. 37 ,  fig.  10) .  
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1 90 1  ScHLOSSF.R, niscoheli:c minutus, (Z2itsehr. d. D. geol. Ges . ,  Bd. 5:3, p. 541 ) . 

HJ09 BnoSAMLEN, Coelodiseus minutus, (Gastropoden cl. ;;chwii.b. Jura, p. 20:3, 

Pl. 1 7 ,  fig. 9-11 ). 
La coquille de cette espèce n'atteint que :3 à 4 mm. de dia­

mètre. Elle est plate d'un côté et présente un ombilic profond, 
en forme d'entonnoir, de l'autre côté. La surface a une apparence 
lisse, mais, de place en place , on reconnaît des stries longitudinales,  
fines. L'ornementation n'est conservée que très rarement. Là 
où elle est bien conservée, on distingue des lignes longitudinales 
très régulières, ainsi que des stries d'accroissement à tracé sig­
moïde. 

L'espèce est assez commune à Gundershoffen. QuENSTEDT 
la cite déjà de cette localité dans son << Jura )) , en 1 858 (p. 3 16) . 
• J'ai pu en examiner une dizaine de spécimens. Un seul d'entre 
eux a gardé quelques traces d'ornementation , visibles à l'aide 
du binoculaire . 

C. minutus a été trouvé en ALL:E<;l\IAGNE clans le lias (e:. et ' ) et clans le Dogger 

ex ; en ANGLI'èTERRg clans la zone à Arnm. serpcntinus de Yorkshire (cf. BRéi­

SAMLEN, op . cit. ,  p. 204).  

Turbin idae AnA1Is 
Genre TURBO Linné 

Turbo subduplicatul!l D'ÛRBIGNY sp. 
1 837  BRONN, T'l'ochu.s duplicatu.s, ( Letllaea, I éd. p. :385, Pl . 2 1 ,  flg. 3 (non Sow.) 

1 844 GoLDFUSS, Turbo duplicatus, (Petref. Germ. ,  p. 95, Pl. 1 7 9, fig. 2 ). 
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1 847 n'ORBIGNY, Turbo subduplicatus, ( Prodr. 1 . ,  p. 248).  

1 850 n'ORBIGNY, Turbo subduplicatus, ( Pal . fr. , p. 339, Pl. 329, fig. 1-6) .  

1909 BRÔSAMLEN, Trochus subduplicatus, (Gastr. Schwab. Jura, p. 2 1 1 , PI .  17 .  

fig. 23-24, Pl .  1 8, fig. l ) . 

Turbo subduplicatus a un angle apical d'environ 60°. La 
coquille est un peu plus haute que large : sa hauteur maximum 
est de 20--25 mm. La surface externe des tours ést légèrement 
concave : elle est marquée aux bords inférieur et supérieur d'une 
rangée de tubercules régulièrement espacés. Les tubercules du 
bord supérieur sont réunis à ceux du bord inférieur par des côtes 
qui suivent une direction oblique d'avant en arrière. Un faisceau 
de stries longitudinales se voit généralement au bord inférieur 
des tours. La base de la coquille est modérément bombée. Elle 
porte des côtes rayonnantes fortes et fiexueuses. La base est 
également ornée de stries longitudinales qui sont surtout visibles 
près du bord externe. 

L'espèce se distingue facilement de T·. duplicatus Sow . ,  
dont l'angle apical est de 70° environ ; la largeur égale la  hauteur, 
la surface des tours est lisse entre les deux rangées de tubercules 
et les stries longitudinales manquent ; la base est plus aplatie 
et moins ornée, et présente autour de l 'ombilic une couronne de 
tubercules caractéristique. Dans les deux cas ,  l 'attribution au 
genre Turbo et non au genre Trochus, est faite d'après un crité­
rium indiqué par COSSMANN (Paléoconch. comparée , Ue livr . �  
p .  168) et se rapportant à la forme de l'ouverture. 

Les rares échantillons de cette espèce qui proviennent de 
Gundershoffen - probablement des couches à D1tmortieria -
sont petits et mal conservés dans la région basale. Ils ne diffèrent 
guère des nombreux spécimens qui ont été recueillis dans les 
couches à Astarte Voltzi à l 'Ëmtrée du tunnel de Bueswiller. Les 
plus grands échantillons de Gundershoffen, de Bueswiller et d'Uhr­
willer n 'ont que 1 8  mm. de hauteur, tandis que certains spécimens 
de LoRRAINE atteignent jusqu'à 25 mm. 

Turbo subduplicatus est un fossile caractéristique de l'Aalénien inférieur. 

Il a été trouvé en diverses localités en FRANCE, en SuiSSE, en ALLEMAGNE et en 

ANGLETERRE. 
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Trochonomatidae ZITTEJ, 

Genre EucYCLUS Deslongchamps 

Eucyclus subangulatus MuNST. in GoLDFuss sp. 

1 844 GoLDFuss, Turbo subangulatus ( Potref. Germ . ,  p .  98, Pl. 1 94, fig. 5 ) .  

1 884 QuENSTEDT, Turbo subangulatus, ( Gastropoden, p. 4 2 9 ,  P l .  202, fig. 1 �4).  

1 896 KüKEN, Eucyclus subangulntus, ( Leitfossilien, p .  692 ) .  

1 909 BROSAMLEN, Eucyclus subangulntus, ( Gastr. Schwab. Jura, p. 258, Pl.  20, 
fig. 1 0) .  

L'angle apical de cette forme est d'environ 40° ; la hauteur 
maximum est de 22 mm. ,  alors que la largeur à la base est de 
15  mm. environ.  L'unique échantillon de Gundershoffen que 
j 'ai sous les yeux n'a que l l  mm. de hauLeur ::; ur 8 mm. de 
largeur, à la base ; mais, parmi les spécimens des autres localités, 
notamment de Bueswiller, que j 'ai pu examiner, quelques-uns 
atteignPnt près de 22 mm. de hauteur. 

Le: tours présentent, un peu en dessous du milieu de la.hauteur , 
une fort0 carène, marquée, tout le long, de tubercules saillants, 
et ornée, en outre, de trois lignes longitudinales. Au bord supérieur 
des tours on aperçoit une rangée de petits tubercules ronds , qui 
sont réunis aux tubercules inférieurs par des stries obliques et 
légèrement flexueuses. En dessous et au-dessus de la forte carène 
longitudinale, les tours sont concaves et lisses : les stries d'ac­
croissement et les spirales qui y sont marquées ne se distinguent 
qu'à la loupe. La base est marquée de 4-·5 spirales minces et 
presque lisses, entre lesquelles il peut y avoir plusieurs spirales 
intercalaires fines. 

Sur notre échantillon de Gundershoffen et sur ceux de Bues­
willer les spirales de la base sont composées d'une série de petits 
tubercules ronds . 

Cette espèce se trouve : en SouABE, dans les couches à Lyt. torulosum ; 

en FRANCE et en SuiSSE, dans le Toarcien (qui pour beaucoup d'auteurs français 

comprenait, comme on sait, la zone à Liac. Opalinum) ; en ANGLETERRE, 

(Leicestershire) dans le Lias supérieur. 
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Cerithiidae MENKE 

Genre CRYPTAl'LAX Tate 

Oryptaulox wrmata GoLDFuss sp. -

1 84-1- U·OLOFC"SS, Oerithium armatum, ( Petr. G srm. ,p. 3 1 ,  PI. 1 73,  fig. 7 ) .  

1 852 BROXN, Cerithium armatum, ( Let h .  3"  é d .  p.  305, PI.  2 1 ,  fig. 24) .  
1 884 Q L'!!:NSTEDT, Oerithium armntum, ( Gastrop. ,  p.  5 1 5 ,  PI. 205, fig. 3 7 - 39).  

1 D l 0  ZrTTEL, Cerithinella armata, ( Grundzüge, 3c éd. , p. 401 , fig. 903).  

HlOH BROSAMLEN, Cryptaulax arrnata, ( G astr. schwiib. Jura, p. 291, PL 2 1 ,  

fig 2 7  à 29). 

HJ23 ERNST, Cryptaulax annota, Str. Lias, N-W .  Deutschland, p. 71 ) . 

D'après BROSAMLEN, le plus grand spécimen de Souabe n 
une hauteur de 15  mm. avec � tours de spire : il eRt légèrement 
endommagé au scmmd ct à la base. L'échantillon complet aurait 
10 tours de spire et 16 ,5 mm. de hauteur. Chaque tour porte 
2 carènes longitudinales croisées par des côtes verticales (une 
douzaine par tour de spire} ,  qui s 'étendent du bord supérieur au 
bord inférieur et forment, aux points de croisement, des tubercules 
saillants, pointus. Certains individus ont, en outre, entre les deux 
carènes, une strie spirale, intercalaire, plus ou moins forte. -· La 
suture se trouve au ' fond d'un sillon , qui est aussi large que l 'es­
pace compris entre les deux carènes du tour précédent. La base, 
peu bombée, est ornée de quelques spirales ondulées. L'ouver­
ture est déprimée, oblongue ; le labre intérieur est épaissi . 

Nos spécimens de Gundershoffen n'ont pu être dégagés des 
nodules dans lesquels i ls sont cimentés. Ils paraissent pourtant 
suffisamment à la surface pour pouvoir être déterminés . De bons 
et nombreux échantillons ont été trouvés à Uhrwiller et à Bues­
willer ; ils s'accordent parfaitement quant aux dimensions, à 
la form.e et à l'ornementation, avec les types de SouABE, décrits 
et figurés par BROSAMLEN. 

Crypta'l!-la."C armata est un fossile assez commun dans la zone inférieure à 

Liac. O])(tlinurn. Il a été cih\ de ce niveau en FRANCE, en SouABE et en HANOVRF:. 

I l  sc rencontre aussi, mais rarement, en ANGLETERRE, an même niveau. 
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Turri tel l idae GRAY 

Genre TURRITELLA Lamarck 

Purritella opalina QuENSTEDT 
1 858 QuENSTEDT, Turritella opalina, (Jura p. 326, Pl. 44, fig. 15) .  

1884 QUENSTEDT, Turritella opalina, (Gastrop., p. 300, Pl. 1 96, fig. 20-21 ). 

1 89 1  HuDLESTON, Turritella opalina, (lnf. Ool. Gasterop. ,  p. 231 ,  Pl. 1 7, fig. 3) .  

1 896 KoKEN, Turritella opalina, (Leitfoss. ,  p. 704). 

1909 B &03AMLEN, Turritella op�ûina, (Gastr. schwab. Jura, p. 275). 

Cette espèce se distingue par ses tours convexes, ornés de 
6 côtes spirales qui sont larges et à peu près équidistantes. Les 
stries d'accroissement décrivent au tiers supérieur du tour une 
légère courbe en arrière. L'ouverture eRt Rubquadrangulaire . 
BR6SAMLEN fait remarquer que les spécimens anglais ont des 
côtes spirales minces, aiguës et distantes, alors que ceux de SouABE 
ont des côtes aplaties, qui sont au moins aussi larges que les sillons 
intermédiaires .  

L'un de nos exemplaires de Gundershoffen est tout à fait 
conforme aux types souabes, tandis que les trois autres se rap­
prochent plutôt de la variété anglaise : les tours en sont moins 
bombés et ils portent 7 ou 8 côtes minces. - Tous ces échantillons 
sont plus ou moins endommagés au sommet et dans la · région 
buccale. 

T. opalina QU. a été trouvé dans les zones à Lioc. opalinum et à Ludw. 

Murchisonae en SouABE, en HANOVRE, en ANGLETERRE. A Bradford Abbas il 

a été recueilli dans les " Concavum-beds n. 

Pyramidel lidae GRAY 

• 
Genre PsEUDOMELANIA Pictet et Campiche 

Pseudomelania sp. 

Les nodules à Liac. opalinum de Gundershoffen renferment, de 
place en place, de petites coquilles turriculées, de 5 à 20 mm. 
de hauteur, dont les tours - au nombre de 6 - augmentent assez 



98 

rapidement, sont convexes et ne présentent pas d'ornementation. 
Les extrémités - supérieure et inférieure - ont disparu, de 
sorte qu'il est impossible de voir les caractères de l 'ouverture. 
A cause de la forme générale de la coquille et du manque d'orne­
mentation, je les rapporte au genre Pseudomelania. 

Genre CHEMNITZIA d'Orbigny 

Le genre Chemnitzia se distingue du genre Pseudomelania par 
l 'ouverture qui n'est que légèrement anguleuse en arrière , et par 
l'ornementation des tours qui consiste en des côtes transverses, 
variqueuses ou nodulet1ses, droites ,  ou inclinées, mais non sinll­
euses. (cf. CossMANN : Mém. Soc .  Géol. France, 3e sér. , 3e vol . ,  
1 885 , p .  1 7 1 ) . 

Chemnitzia sp. 

Les mêmes concrétions qui renferment les Pseudomelania, 
renferment aussi des coquilles qui par l 'ornementation des tours 
se rapportent au genre Chemnitzia. L'unique échantillon que j 'ai 
sous les yeux est trop imparfaitement conservé pour permettre 
une détermination plus précise. 
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IV. -- BRACHIOPODES 

Rhynchonell idae GRA v 

Genre RHY�CHONELLA Fischer v. W .  

Rhynolwuella Bouchard-ii DAviDsoN 

1 8 ;) 1  DAVIDSON, Rhynch. Bouchardii, (Brit. Ool. Lias. Brachiop., p. 82-8::!, 

PL 1 s, fig. 3-o ).  

1 8 7 4 - 8 2  DAvmso�, Rhynch. Bouchardii (Suppl. Brit. Jurassic et Trias. Brach.,  

p. 205, Pl.  29,  fig. 1 9) .  

La forme décrite sous ce nom par DAVIDSON est de taille 
moy\ê)nne. La coquille est arrondie, renflée, subglobuleuse. Les 
valves sont lisses chez les jeunes ; à un âge plus avancé elles sont 
ornées, au bord seulement, de quelques rares plis arrondis : deux 
ou trois sur le pli médian dorsal , un ou deux sur le sinus 

ventral correspondant. Le sinus n'apparaît que près du bord 
antérieur. De chaque côté du sinus il y a sur les deux valves 
trois ou quatre plis marginaux. Les lignes d'accroissement concen­
triques sont généralement bien marquées. 

Les spécimens décrits et figurés par DAviDSON ont été re­
cueillis dans le Lias supérieur à Ilminster, où l'espèce est com­
mune , et à Cromarty (EcossE). 

Notre collection paléontologique renferme une demi-douzaine 
de beaux échantillons de la même espèce provenant en partie do 
Tilly�sur-SeuUcs (Calvados) (Lias sup . ) ,  en partie de 

.
Metzingon 

(Wurtemberg) (Li<Js moyen) .  De Gundershoffen nous possédons un 
spécimen qni, par les dimensions, la forme globuleuse, et l 'ornemen · 
tation (trois plis courts sur pli médian dorsal, trois plis courts �ur 
chaque aile) est tout à fait semblable aux Rh. Bou('hardii du Cal­
vados et du Wurtemberg ; il ne semble pas y avoir de doute quo, 
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malgré la différence des niveaux, les trois types (Calvados, Wur­
temberg, Alsace) sc rapportent à la même espèce. 

Rhynohonella cf. jurensis QuENSTEDT sp, 

Ü!58 QuENSTEDT, Terebratula furensis, (Jura, p. 287, Pl. 4 1 ,  fig. 33-35). 

1874-82 DAviDSON, Rhynchonella furensis, (Brit. Foss. Brach. Suppl., p. 224, 
Pl. 27, fig 24-27). 

Les caractères distinctifs de cette espèce sont : taille moyenne 
ou petite, forme arrondie ; vah·es presque également convexes ; côtes 
rayonnantes à partir du crochet. D'après la fig. 33 de QuENSTEDT, 
ces côtes sont peu nombreuses et simples ( 1 2  au plus) ; d'après 
la fig. 34, elles sont plus nombreuses et plus fines (20 environ) ; 
d 'après la fig. 35, elles se dédoublent à une certaine distance du 
crochet. DAVIDSON réunit ce dernier type à Rh. ?'imosa BucH ; 
RoLLIER, par contre, réunit les figures 33 et 3!5 sous le nom de 
Rh . jurensis et en exclut la fig. 34 pour laquelle il crée un nom nou­
veau : Rh. Heidingensis (Spirobra.nches, II, p. 1 00). 

Nos trois ou quatre spécimens sont tout à fait comparables 
à ceux de DAviDSON, mais ils diffèrent un peu de ceux de 
QuENSTEDT. Comme il paraît logique de réserver le nom de 
jurensis à l ' une au moins des figures de QuENSTEDT, l ' espèce 
figurée par DAviDSON, et, par suite , celle de Gundershoffen, 
mériterait sans doute de recevoir un nouves u nom. Provisoire­
ment, j e  l 'appelle cf. jurensis. 

Rh. furensis a été trouvée par QuENSTEDT dans les Jurensis-Mergel de Wur­

temberg. DAviDSON la cite de la zone à A .  communis. (Lias su'1:Jérieur) et de la 

zone à Lioc. opalinum. 

Discinidae GRAY 

Genre DISCINA Lamarck 

Disci·na T:efleœa (Sow) DAviDsoN 

1829 SowERBY, Orbicula reflexa, (Min. Conchol., VI, p. 4) .  

1851-52 DAviDSON, Orbicula reflexa, (Brit. Ool. lias. Brach. ,  p. 10, Pl. 1 0, fig. 8). 

1 856-58 ÜPPEL, Discina reflexa, (Juraform. , p. 435). 

1858 QUENSTEDT, Orbicula reflexa, (Jura, p. 325, Pl. 45, fig. 2). 
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1 874-82 DAviDSON, Discina reflexa, (Suppl. Brit. Jur. Trias, Brach. ,  p. 82, PI. 1 0, 

fig. 1-6).  

1 882 HAAS & PETRI, Discina Q,uenstedti, (Die Brachiop. der Juraf. v .  Els. Lothr. ,  
p. 306, PI. 1 7, fig. 1 6-19) .  

ÜPPEL (Juraf. p.  434) fait remarquer que, sous le titre d'Orbi­
cula reflexa; SowERBY décrit (VI; p. 4-5) deux espèces diffé­
rentes : l 'une provenant de l'Alum-Clay près Whitby (Zone à 
Ludwigia M urchisonae) ,  l 'autre de certains cc clay ironstone 
nodules >> d'une localité inconnue . 

Quelques années auparavant ( 1 85 1-52), DAviDSON (op .  cit. 
p. 1 0) avait fait la remarque que les figures données par SowERBY 
représentaient probablement des spécimens des Co:Il-m'3asures 
de Coalbrook Dale, - formes plus circulaires que celles de Peak 
Whitby, que SowERBY rapporte également à l 'espèce Orbicula 
reflexa. 

Dans les Suppléments ( 1 874--1882) ,  DAVIDSON s'exprime 
dans le même sens et d'une façon plus explicite. Les figures de 
SowERBY, dit-il, se rapportent probablement à des specimens / 
des Coal-measures de Coalbrook Dale et représentent l 'espèce 
Orbicula nitida PHILLIPS. Seules les formes du Lias et de 1'0.Jlithe 
t"nférieure du Yorkshire doivent être retenues comme types de 
l 'espèce établie par SowERBY. Comme ces formes ne sont pas 
figurées par SowERBY, DAviDSON en donne 6 figures nouvelles. 
Ces figures, ajoutées à celle de l 'ouvrage de 1 R51-52, ne laissent 
pas de doute sur les caractères de l'espèce. 

Ces caractères sont : coquille subelliptique, mince, brillante, 
ornée de nombreuses stries concentriques fines. Valve dorsale 
très convexe avec sommet dirigé vers le bord cardinal et situé 
non loin de ce bord. Valve inférieure aplatie, aux bords légèrement 
relevés, avec foramen large allongé. 

Nos collections renferment quelques grandes Discines de 
Gundershoffen, qui ont été décrites et figurées par HAAs et PETRI 
sous le titre de Discina Quenstedti n. sp. Ces formes avaient été 
rangées jusque là avec les Discina reflexa Sow. , dont elles sont 
évidemment bien différentes, si l 'on prend les figures de SowERBY 



comme types de l 'espèce. Mais, comme elles s 'accordent parfaite · 
ment, à mon avis, avec les figures de DAviDSON (op. cit. ) , j e  
crois que l'ancien nom, interprété par DAviDSON, peut leur rester 
et que Je nom de Discina Quenstedti doit disparaître. 

C'est aussi à cette espèce que je rapporte les quelques petites 

valves dorsales , cimentées dans des nodules à Lioc. opalinum, que 
j 'ai sous les yeux. Elles sont pointues ; le sommet semble exacte­
ment au centre ; la surface est ornée de stries concentriques 
fines. Ce sont très probablement des jeunes de ] 'espèce. 

Discina refiexa a été trouYée également dans les Torulosus - Schichten à 
Uhrwiller ; dans les couches inférieures du Jura brun de SouABE, dans le Lias 
supérieur et I'Ool�·the injériew·e du YoRKSHIRE. 
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V. - ANNÉLIDES 

Genre SERPULA Linné 

Serpula jlaccida GoLDFuss 

l S26-:3:3 GoLDFlJSS, Serpula flaccida, (PetreL Germ., p. 234, Pl. 69, fig. 7, a-1> 

La collection du Sen·ice de la Carte Géologique d'Alsace et 
de Lorraine renferme une Trig. similis des couches à Trig. navis 
de Printzheim, portant sur ses flancs une Serpula non déterminée . 
Il n'y a pas de doute que cette Serpule est la Serpula flaccida de 
GoLDF"C"SS ; il y a même tout lieu de croire que c 'est le type ori­
ginal de GoLDFUSS . 

La plupart des Serpules qui couvrent les fragments de 
Trig. navis, de Bélemnites et d'autres fossiles de l'Aalénien infé­
ri?-ur de Gundershoffen se présentent comme des tubes longs, 
cylindriques, lisses, flexueux, étirés, d'épaisseur moyenne. Elles 
appartiennent sans doute à l 'espèce précédente. 

GüLDFUSS la cite de l 'Oolithe inférieure de Rabenstein, de 
Bâle et de l 'ALSACE. 

Sm•pula gordialis ScaLOTHEIM 

1 826-33 GoLDF lJSS, Serpula gordialis, (PetreL Germ. ,  p. 234, Pl. 69, fig. 8). 

J-e rapporte à cette espèce les serpules qui couvrent un frag­
ment de Gervilleia Hartmanni de la zone à Trig. navis de Gunders­
hoffen. Elles se distinguent des précédentes par les tubes plus 
fins et la tendance à R'enrouler en spirale ou en peloton. 

D u:�wRTIER la considère comme une coquille peu caractéristique, que l'on 
retrouve dans diverses zones successives (Dép. jur., IV, p. 2 1 9).  
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Serpula cf. capitata GoLnimss 

1 826-33 GoLDFUSs, Serpula capitata, (Petref. ,  p. 228, Pl. 68, fig. 1 7 ) .  

Cette forme mince, courte, lisse, peu flexueuse, s 'élargissant 
brusquement à l'extrémité antérieure en forme de bouton et por­
tant une carène sur toute la longueur, se voit sur un fragment 
d'Alertryonia, provenant de la zone à Trig. navis. La carène 
dorsale signalée par GoLDFUSS n'est pas marquée sur nos spécimens. 

GoLDFUSS cite l'espèce dans les couches du Jura moyen près Streitberg. 
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VI. - CRINOIDES 
• 

Genre PENTACRINUS Miller 

Pentacrinus }'11/Pen.yis QuENSTEDT 
1 852 QuENSTEDT, P. jurensis, (Handbuch der Petrefaktenkunde, p. 605, PL 53, 

fig. 1 6, 1 7 ) .  

1 856-58 ÜPPEL, P. jurensis, (Juraf. ,  p.  268).  

1 858 QuENSTEDT, P. jurensis, (Jura, p. 290, Pl. 41, fig. 42-49). 

1 874 DuMOR.TIER, P. jurensis, (Dépôts jur., IV, p. 224, PI. 48, fig. 9-10).  

1 87 6  QUENSTEDT, P. jurensis, (Petref. Deutsch!. , Echinodermen, p. 228, PI . 98, 

fig. 1 0 1- 1 2 7 ) .  

1 884-89 DE LoRIOL, P. jurensis, (Pal. franç. ,Terr. jurass. ,  vol. Xl,  2e partie, 
p. 102, Pl. 142 ,  143,  1 44).  

1 902 JANENSCH, P. jurensis, (Jurensisschichten d. Elsass, p. 16).  

1 924 ERNST, P. jurensis, (Strat. u. Fauna d. Lias N. W. Deutsch! . ,  p .  44).  

Les principaux caractères de cette espèce sont : une tige 
pentagonale à angles tantôt tranchants, tantôt plus ou moins 
arrondis, aux faces évidées, aux articles minces, sensiblement 
égaux entre eux , à part les articles verticillaires qui sont un peu 
plus épais . 

Le diamètre de la tige varie entre 4 et 1 4  mm. -· Quelque­
fois les articles montrent une légère saillie latérale, lisse ou granu­
leuse, plus accusée sur un article que sur l'autre, alternativement, 
et plus élevée dans le fond de la concavité que près de l 'angle où 
elle peut même s'effacer. 

A Gundershoffen on a trouvé 2 fragments de tige que je 
rapporte B cette espèce. L'un est formé de 6, l 'autre de 1 2  articles. 
Leur diamètre est de 5,5 mm. La hauteur des articles est de 1 mm. 
en moyenne. Les angles sont un peu arrondis. Chaque article 
porte une côte médiane: transverse, granuleuse, qui s 'interrompt 
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près de l 'angle extérieur. Les articles ne sont pas contigus sur les 
angles, mais séparés par une fossette suturale remplie d'une 
mn,tière pyriteuse. Les bords suturaux des articles sont ornés 
d'une rangée de petits tubercules . Les verticilles sont séparés par 
i5 articles seulement. 

ERNST cite l'espèce dans la " Dispansus-'l..one " de HANOvRE ; QuENSTEDT 

dans le Lias !; de SoUABE. 
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CONCLUSIONS 

1 .  - RÉSUMÉ GÉNÉRAL 

ET OBSERVATIONS SUR LA FAUNE 

DE GUNDERSHOFFEN 

La faune de Gundershoffen comprend d'une façon générale 
des formes appartenant aux diverses zones de l'Aalénien, sauf la 
zone à Ludu'. concava. 

Parmi les Ammonites, ce sont les Lioceras du groupe opalinum, 
les Grammoceras des groupes aalense et mactra, et les Dumortieria 
qui

_ 
prédominent. 

Les Lytoèeras sont rares : nous ne connaissons de Gundi�rs­
h<?ffen ni Lyt. Wrighti BucKM, ni Lyt. rugiferum POMP . - Le premier 
cependant se rencontre en Lorraine dans les zones à Dum. pseu­
doradiosa et Lioc. opalinum. Quant au second, il accompagne 
Gr. aalense en HANOVRE et en SouABE (Aalensis-Mergel) . 

Par contre, la ravine de Gundershoff�n nous a fourni : 

1°  plusieurs exemplaires de Lyt. torulosum qui n'a été 
recueilli nulle part ailleurs en ALSACE, et n'est pas signalé en 
LORRAINE. 

2° quelques fragments de Lyt. dilucid�tm ÜPP. et Lyt. hir­
cinum SCHLOTH. ; tous deux semblent faire défaut en LORRAINE .  
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Lyt. dilucidum caractérise la zone à Liac. apalinum dans 
l'ALLEMAGNE du Sud ; Lyt. hircinum est caractéristique de la 
zone à Gr. aalense dans l'ALLEMAGNE du Nord et du Sud. 

Le genre Hammataceras est représenté dans la faune de Gunders­
hoffen par Hamm. subinsigne ÜPl'. et Hamm. Alleani DuM. ,  c 'est-à­
dire par des formes de la zone à Liac. apalinum. 

Quant à l 'espèce Hamm. insigne SCHUBL. , qui, d'après 
JANENSCH, caractérise les couches supérieures des << Jurensis­
schichten » d'ALSACE, elle ne s 'élève pas jusqu'à l'Aalénien. 

Les Dumartieria. sont représentée's ici par la plupart des es­
pèces qu'on en connaît - par ]e groupe à côtes fortes (Levesquei) 
aussi bien que par le groupe à côtes fines ou mixtes (radiasa ou 
subundulata) . Mais Dnm. Levesquei est rare et représenté seule­
ment par des jeunes. 

Dans le groupe des << radiosa », cc sont les Dum. gundersha­
fensis qui prédominent. - Dum. radiasa SEEB . ,  Dum. rhadanica 
HAUG et Dum. pseudaradiasa BRco em. BucKM. par contre, sont 
rares : la première de ces trois formes n'est d'ail1eurs commune 
qu'en HANOVRE. En SouABE et en LORRAINE on cite surtout 
Dum. pseudaradiasa BRco. - Dum. rhadanica HAUG, citée par 
BENECKE en LoRRAINE,  se trouve surtout dans le bassin du Rhône. 

Bien que nous ayons pu distinguer une zone à Dumartieria, 
située en dessous de la zone à Liac. apalinum - Gr. aalense, 
nous ne voulons pas prétendre que les Dumortieria ne se rencontrent 
jamais dans cette dernière zone. Dans ce cas, el1es ne pourraient 
cependant remonter bien haut ; si, par ailleurs, on les rencontre , 
ce ne doit être que sporadiquement. 

Quant aux espèces du genre Grammaceras, groupes aalense 
et mactra, on les trouve soit isolées, soit agglomérées, en compagnie 
d'autres espèces ou, au contraire, entassées sur une certaine épais­
seur. On aurait pu en faire une zone à part, si l'on n'avait trouvé, 
immédiatement au-dessous, des nodules avec des Liac. apalinum 
typiques. 

Gr. aalense ZIET. et Gr. mactra DuM. n'ont pas été recueillis 
dans la zone à Dumortieria ; mais, au-dessus de cette zone, on 
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trouve Gr; aalense à tous les niveaux, même jusque dans la zone 
à Ludw. Murchisonae. - Rappelons-nous que, dans le bassin 
d'Esch, Gr. aalense et les formes apparentées ( Gr. subcomptum 
BRco et Gr. lotharingicum BRco.) font leur apparition au même 
niveau que Dum. Levesquei et remontent jusqu'au sommet de la 
zone à Lioc. opalinum, où elles disparaissent. Elles s'échelonnent 
ainsi sur 3 zones. Dans le Mâconnais et le Lyonnais, on est égale­
ment dans l'impossibilité d'établir une zone distincte pour Gr. 
aalense. En Sou ABE on a distingué sous le nom de Aalensis­
Mergel une zone à Gr. aalense. Mais on y trouve réunies les 
Dumortieria du groupe << Levesquei », les Dumortieria du groupe 
<< radiosa », et les Grammoceras du groupe « Aalense ». 

Sous le vocable de Lioc. opalinum nous avons réuni la grande 
majorité des LroCERAS. En effet, il est natur�l .  de ranger dans 
une même espèce les formes qui passent insensiblement l'une à 
l'autre, et qui paraissent être, en Alsace comme en Souabe, au 
même niveau stratigraphique. 

Cependant, des réserves doivent êpre faites sur ce dernier 
point. Il y aurait peut-être lieu de chercher à délimiter, au­
dessous de la zone à Lioc. opalinum typique, une zone inférieure , 
comparable à celle où se trouvent en ANGLETERRE Lioc. opalini­
forme, Lioc. plicatum, Lioc. comptum (d'après BucKMAN} ,  en 
HANOVRE, Liac. lineatum (d'après STOLLEY},  en LUXEMBOURG, 
Lioc. plicatum et Lioc. partitum (d'après LAux) .  Nous avons 
bien à Gundershoffen un certain nombre de ces espèces (que 
nous considérons d'ailleurs comme de simples variétés) ; malheu­
remement, nos observations ne nous permettent pas de penser 
qu'elles sont localisées au-dessous de Lioc. opalinum typique et 
des formes associées à celle-ci . 

Au-dessus de Lioc. opalinum typique, G. HoFFMANN a dis­
tingué à Sehnde-Gretenberg · (HANOvRE) une zone à Lioc. cos­
tosum, puis une zone à Lioc. (Ludw.) Sinon. Nos collections ren­
ferment plusieurs formes qui se rattachent à ces espèces, mais, 
comme on n'a aucune indication précise sur leur gisement, on 
ne peut pas les utiliser pour caractériser des zones spéciales. 
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Les Ludwigia _llfurchisonae Sow. sont rares. La forme 
appelée communément var. obtusa n'a été trouvée à ma connaissance 
que par fragments. 

La ravine de Gundershoffen est peut-être plus connue par 
certains de ses Lamellibranches que par ses Ammorâtes. Ses 
Trig. navis se trouvent dans la plupart des collections paléonto­
logiques. - Trig. similis est aussi particulièrement abondante 
à Gundershoffen. - Le type de Nucula Hammeri DEFR. est origi­
naire de Gundershoffen. Dans les collections, on n'a guère distingué 
N. Hammeri DEFR. de N. Hausmanni RoM. ; cette distinction 
pourtant s'impose ; non seulement les deux formes sont distinctes , 
mftis encore elles se rencontrent dans des niveaux différents. -
Citons en· outre Pronoella trigonellaris ScHLOTH. et Pronoella ovata 
f.lEEB. ; Pecten -pumilus LMK. et Pecten (Entolium) disciformis 
SCHUBL. 

Gundershoffen est très riche aussi en BÉLEMNITES. On y 
trouve surtout Pachyteuthis b.reviformis VOLTZ, M esoteuthis 
conoideus ÜPP. ,  Mesoteuthis rhenanus ÜPP. ,  Acrocoelites · rostri­
formis THEOD. 

Du point de vue faunistique, Gundershoffen me paraît se 
rapprocher surtout de la SouABE. Une grande analogie existe 
du reste aussi, entre ces deux régions, du point de vue stratigra­
phique et du point de vue lithologique. Cependant, certaines 
formes, qui sont assez communes en SouABE, - comme Oxynoti­
ticeras serrodens Qu. ,  Lyt. Wrighti BucKM. ,  Lyt. rugiferum PoMP. , 
- n'ont pas été signalées à Gundershoffen. D'autre part, les Du­
mortieria à côtes fortes,  telles que Dum. Levesquei D'ORB . ,  Dum. 
Munieri HAUG, Dum. sparsicosta HAUG, qui ne sont pas rares à 
Gundershoffen, semblent très pauvrement représentées en SouABE. 
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I l . - COMPARAISONS ET TABLEAU SYNOPTIQUE 

DE L'AALÉNIEN 

DE FRANCE, D'ANGLETERRE ET D'ALLEMAGNE 

Suivant l 'exemple de HAUG, nous ferons débuter l'Aalénien 
avec les premières D1tmortieria ( 1 ) .  Dans la partie septentrionale 
du Bas-Rhin il comprend successivement de bas en haut les zones 
à Dumortieria, à Lioc. opalinum et Gr. aalense, à Ludw. Mur­
chisonae et à Ludw. concava. 

La limite supérieure du Toarcien, dans cette région, est 
constituée par la zone à Hamm. insigne, qui repose sur la zone 
à Pseudogr. fallaciosum e) .  Ces deux zones se confondent dans 
la région de Barr-Heiligenstein (3). La zone à Hamm. insigne 
d'ALSACE correspond à la zone à Harp. dispansum du HANOVRE, 
à cette différence près que les Dumortieria, qui en sont complète­
ment absents en ALSACE, sont représentés en HANOVRE, au moins 
à sa partie supérieure, par les Dumortieria du groupe Levesquei. 

A Thouars, comme en ALSACE, la zone à Hamm. insigne 
est nettement établie au sommet du Toarcien. Elle existe aussi 
dans le Lyonnais , mais caractérisée par Harp. semilunatum ct 
Harp. speciosum. Par contre, en NoRMANDIE, elle paraît se con­
fondre avec la zone à Dum. radiosa - d'où la difficulté d'y établir 
une limite précise entre le Toarcien 0t l' Aalénien. 

( 1 )  S. S. BucKMAN le fait débuter en Angleterre par la zone à Ur. aalense 

et le rattache à l 'Infcrior Oolite. 
(2 )  cf. JANENSCH op. cit. p. 1 43. 

(3) cf. ScHIRARDIN op. cit. 



En Angleterre, la « dispansum-zone » en tient lieu. 

ZONE à DUMORTIERIA RADIOSA. 

Au-dessus de la zone à Hamm. insigne, JANENSCH place, en 
ALSACE (région de Uhrwiller, Prinzheim, Merzwiller, Obermodern, 
Schillersdorf) ,  la zone à Astarte Voltzi dans laquelle se rencontrent 
déjà le::t Dumortieria, notamment Dum. radiosa. Cette zone à 
Astarte Voltzi correspond probablement à notre zone à Dumor­
tieria, à moins qu'on n'en veuille faire une sous-zone. - Dans 
la région de Barr-Heiligenstein, ScHIRARDIN a distingué, au-dessus 
de la zone à Hamm. insigne et Pseudogr. fallaciosum, une zone 
à Dumortieria radiosa qui doit être l'équivalent de notre zone 
à Dumortieria. Ces observations établissent avec certitude 
l'existence dans le Bas-Rhin d'une zone à Dumortieria bien 
individualisée. A Gundershoffen, elle comprend les Dumortieria 
des groupes Levesquei (en petit nombre) ,  sub�mdulata et radiosa. 

En LoRRAINJG, les formes à côtes fortes apparaissent les pre­
mières et constituent la zone à Dum. Levesquei ; les autres viennent 
ensuite et forment la zone à Dum. pseudoradiosa. D'après LAUX 
la zone à Dumortieria Levesquei correspond dans la région d'Esch 
à la couche verte, tandis que la zone à Dum. pseudoradiosa s'étend 
du mur de la couche noire jusqu 'au mur de la couche grise. - La 
zone à Dum. Levesquei n'a été établie comme zone distincte qu'en 
LORRAINE et en LUXEMBOURG ; en HANOVRE, on pourrait pro­
bablement distinguer dans la partie supérieure de la zone à H. 
dispan.sum une sous-zone à Dum. Levesquei. 

La zone à Dum. radiosa qui, en HANOVRE, repose immédiate­
ment sur la zone à H. dispansum, fut considérée pendant quelque 
temps, - surtout après les travaux de STOLLEY, - comme su­
périeure à la zone à Gr. aalense. Cette anomalie vient d'être 
rectifiée par W. ERNST ; cet auteur a montré qu'en HANOVRE, 
comme partout ailleurs, la zone à Dum. radiosà est située au-dessous 
de la zone à Gr. aalense là où ces deux zones se trouvent indivi­
dualisées . 

En FRANCE, lorsqu'elle est connue, cette zone à Dum. radiosa 
est bien individualisée, et caractérisée par diverses formes du même 
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en haut, les sous-zones à cc Ludw. Sinon >>, cc Ludw. Tolutaria >) . 

<< Ludw. Sehndensis >>, cc Ludw. Discoidea >J et cc Ludw. Staufensis )) , 

La sous-zone à Ludw. Murchisonae qui vient ensuite est rattachée 
à la zone à Inoceramus polyplocus, qui correspond pro parte à la 
zone à cc Ludw. concava )). 

Dans la Lozère, la zone à Lioc. oprûinnm est surmontée de 
la zone · à Cancellophycus liasinus ; Ludw. Murchisonae y semble 
très rare, comme du reste dans le bassin d'Esch et en LoRRAINE. 

ZoNE A LuDw. CONCAvA. 

Ludw. concava, qui a donné son nom à la zone supérieure de 
l'Aalénien, n'a pas été trouvée en ALSACE. Une forme voisine, 
Ludw. cornu BucKMAN, caractéristique de la zon"" à Ludu:. concava , 
a été trouvée par HAUG dans des blocs calcaires près d'Ettendorf. 

La zone à Ludw. concava n'a pas été nettement délimitée 
en ALSACE ; elle paraît réunie à la zone suivante , la zone à Sonn. 
Sowerbyi. 

Il n'en est pas de même en LORRAINE ; la zone à Ludw. 
concava y est très bien individualisée à Esch où Ludw. concava 
et les formes voisines sont nombreuses. LAux a divisé cette zone 
en 2 sous-zones : une sous-zone inférieure à Ludw. concava 
(couche rouge marno-sableuse) et une sous-zone supérieure à 
Ludw. discites et Inoèeramus polyplocus (marnes grises micacées ) .  

Pour le HANOVRE, G. HoFFMANN a proposé· une division 
analogue : la cc Discites-Subzone )) se trouve au sommet, la cc Con� 
cavus-Subzone )) est immédiatement en dessous. 

Il en est de même en ANGLETERRE, où BucKMAN distingue 
une << discitae-zone >> dans la partie supérieure, et une ccConcavae­
zone >J dans la partie inférieure. 

Dans les régions françaises ces subdivisions n'ont pu être 
faites, et il en est de même de la SouABE ; dans ces dernières 
régions nous passons insensiblement des couches supérieures à 
Ludw. M urchisonae aux couches à. Sonn. Sawerby·i qui forment 
la base du Bajocien . 
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EXPLICATION DES PLANCHES 

N. B. - Tous les échantillons figurés sur ces planches sont 
représentés en grandeur naturelle. 

Planche I. 

1 .  Dumortieria sparsicosta HAUG. 

même. 
I a Région siphonale du 

2. Dumortieria Munieri HAUG. - 2 a. Région siphonale du même. 

3. Dumortieria rhodanica HAUG. - 3 a. Région siphonale du 
même. 

4. Dumortieria pseudoradiosa BRANCO em. BucKMAN. 

5 .  Dumortieria gundershofensis BucKMAN sp. - 5 a. Région 
siphonale du même. 

Planche II. 

1. Dumortieria subundulata BRANCO em. BENECKE. - l a. Région 
siphonale du même. 

2. Dumortieria subundulata BRANCO em. BENECKE, grand exem­
plaire. 

:3 . Dumortieria subundulata BRANCO em. BENECKE, var. externe 
striata, nob. 

4. Dumortieria Nicklesi BENECKE. - 4 a. Région siphonale du 
même. 

;) . Dumortieria Nicklesi BENECKE. - 5 a. Région siphonale du 
même. 

6. Dumortieria Nicklesi BENECKE, montrant oreillette à l 'ou­
verture buccale. 
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Planche III. 

1. 2 .  Grammoceras aalenRe ZIETEN sp. 
3. Grammoceras mactra DUMORTIER sp . ,  variété à ombilic 

étroit (var. a nob . )  
4. Grammoceras mactra DuMOR'l'IER sp . ,  variété à ombilic 

large (var. � nob. )  
5.  Grammoceras mactra DuMOR'l'IER sp. ,  (var. 'Y nob.)  
6. Licoccras opalinum REINECKE sp. 
7.  Lioceras opalinum var. lineatum ( = Lioceras lineatum 

BucKMAN) .  

Planche IV. 

1 .  Lioceras opalinum var, grave ( = Lioceras grave BucKMAN). 

2. Lioceras opalinum var. patescens 
BucKMAN).  

3. Lioceras opalin um var. bifidatum 
BUCKMAN) .  

4. Lioceras opalinum var. comptum 
BUCKMAN) .  

5 .  Lioceras opalinum var. comptum 
BUCKMAN) .  

6 .  Lioceras uncinatum BucKMAN. 

7. Lioceras uncum BuCKMAN. 

Planche V. 

1 .  2. Trigonia similis (BRONN) AGASSIZ. 

( =  Lioceras 

(= Lioceras 

( = ·Lioceras 

( =  Lioceras 

3 .  Trigonia costata (PARKINSON) SowERBY. 

4. 5 .  

6. 7.  
8. 
9. 

Trigonia pulchella AGASSIZ. 
Trigonia tuberculata (AGASSIZ) BENECKE. 

Protocardia subtruncata n'ORBIGNY sp. 
Nucula Hausmanni R6MER. 

lü.  Nucula Hammeri . DEFRANCE. 

1 1 .  12 . Tancredia Chaputi n. sp. 

partitum 

bifidatum 

comptum 

comptum 
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